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Alexandre Jombert jeune, 
fuccefleur de Ch. Ant. Jombert , fon 
père. Libraire du Roi pour rArtillerie 
& le Génie, vient de tranfporter fon 
Magafin dans la même rue Dauphine, 
la quatrième Maifon à droite par le 
Pour-Neuf. 

On trouve chez lui tous les Articles 
qui formoient le Fonds de fon Père , 
compofé particulièrement de Livres fur 
l'Art Militaire, la Marine, les Mathé- 
matiques , la Phyfîque, la Perfpeâîve, 
rArchiteâîture , la Peinture, &c. & de 
plus un Aflbrtiment très ample de Livres 
dans le même genre ^ imprimes foit eji 
^Franee> foie dans les Pays étrangerst 
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T R A I T E 

DES 

ABEILLES 

OU L'ON VOIT LA 
véritable manière de les gou- 
verner & d'en tirer du profit- 

A t n C 

UNE DISSERTATION 

eurieufe fur hur génération , & de 
nouvelles remarques fur toutes leurs 
Propriétés. 

^ar M. D. L. F. PmreJ 

A PARIS , 

Cîiez Clause Jûmbii^t , rue S Jacques , 

au coin de la rue des Machuiins, â Tlirage 

Nôtre ^ Dame. 

M. D^C. XX. 

Avte jtfffitaticn & PrMIe^t du JRfiy: 
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A MONSEIGN£UR 

SEIGNEU» DE TANCARVIILI, 
S. SapRz ft amret lieax , ContrAteor 

ooraiie de l'Acadcoin Royale des SdcR* 




ONSEIGNEUR; 



JL'afnour txtrâwdhMÙrt ,^ 
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que vous dve^' fouir tout ce 
dut peut coritfihuer du hien 
dont toute là "France re^^ 
feni aujourd'hui dei -effets 
fi merveilleux i<T mi feront 
che:Ze"^ aujji'hien mtechczi 
l es fidtfonl f^S-pîuS^UÙj'eîj^è 
Jpn honneur , ieslfmmtmePis 
éternels de votre gloire 'r cet 
amour fi martjué m'autoxife, 
MONSEIGN B^^Rv 
a vous offrir avec confiance y 
un Ouvrage que W» appli- 
cation O* mes fi>ins ont mis 
uniquement au four pour 
llutilùf du: Pnhhc.' C'^ , 
MONSEîGNEUAi 
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^ne maniert asfée d'élever 
^ de fairè^ multiplier le$ 
Abeilles ^ dont le profit cer- 
tai/iyComme tout autre ne peut 
échapper à votre attention : 
Cette matière ydans fit fm^ 
pi icité^e fi également utile KT 
curieuji î je me fuis attaché^ 
uv:,c un Join particulier pen- 
dant plufreursarmks defiiite^ 
à recemUir^4 examiner j 0\^4 
réduire en pratique tout ce qui 
peut contribuer à la con/err 
vation C^ ^ la propagation 
des Adouches.a mieh Mon 
heureux Juccès ^ tT qui peut 

â iij 
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ie^^r commun ê Mts ( jwr 
infa^às et Lhtre.) m* 
^^éigéi Itùéenher envous 

ftsffir innocent que 'V^m 

pm^e^ prendre ^ confidfrer 

f garnir *hle tecntotnie des A* 

Mies dans le gmvtrncmtnt 

àe leur RépMqiit ^qtti rtft*" 

fimten petit, ce tpte Ufa^effe 

déAfoi tinfeils produit mfouf^ 

^hiti *vec tént J^ étendue % 

nep pas indipie , ni de U 

fenéfnKtim de '»oire efprit , 

^f Mie par tous mxec tsnt 

iTédat ^ty^ma dejs porté 
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nsotre nom fi loin , non plus 
que du haut rang que vous 
tene':^ dam Fefime de la plus 
brillante Cour de tZ/niv^rs 
& parmi un peuple très-po- 
li. Je m* èfiimerai très-heu- 
re ux y .fi ^ous daigneT^ accor- 
der a ce petit Livre l^hon- 
neur de votre preteHion^^ de 
laquelle feule il peut tirer 
tout fm mérite t5^ fon avah-- 
tagey0^ fi le petit prejent que 
je prends la liberté de vous-^ 
en faire y peut -vous plaire , , 
& vous perfuàdcr^ avec. 

il' 
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tendon ,, fat l*honnaar ét^ 



tn 



MONSEIGNEUR: 



Vôtre trèisJïtimBlc * 
^ès.oWïiûnt Servi- 
teur de la F£ R K ]^£ K%^ 
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AVERTISSEMENT. 

COmrae mon deifeia 
principal 4ins la 
<o&ipoikioB de ce nou- 
vel Ouvrage, ^également 
atAt fie curieaic^ a éU de 
<ionner ^ukmencau Pu^ 
Mie une manière aiiee 
-de gouverner & de faire 
proàcer les Abeilles > )'ai 
'Crâ pour en rendre la pr^ 
^iquc, fgalmenc facile , 
dcvojs éyicci la loagueur 
d'un ftyle qui ne pour^ 
toit ^ire quennuïcn^ 
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dans cette matière : C'eft 
pourquoi je l'ai diviCécti 
deux Parties: Dans la pre- 
mière , vous y verres? 
une manière prccife ., Se 
commode , de^gouverner 
les Abeiilcsi dans la fe* 
cond« moins utile , mais 
plus curi€u(è, vous y ver- 
Tez une petite Diflcrta- 
tion fur U gcncratioa 
des Abeilles, plufieurs re- 
marques fur leur indus- 
trie dans leurs ouvrages , 
^- fur toutes k4ii?s pra- 
prietez, le tout réduit par 
Chapitres : je ne cher- 
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cherai pas des longs dfP- 
co4irs pour expliquer ce 
qui peut fc dire en peu 
de mots » je ne meccrai 
rien ici qui ne foir pro- 
pre à -mon fujec ., £c 
iju-une longue étude ou 
expérience ne m'ait fait 
vair pluiieurs fois : ainfi, 
je -prie . ceuix qui vou-- 
dront Jùen fe iervir des 
régies que je donne dans 
ce petit Li vie Ac n'y riea 
changer d'abord > je ne 
dis pas ceci ipar prévcnr 
tion pour un ouvrage 
-que je fçai n'avoir tien 
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'^ue âe très -'fimple » oà 

on poutrojc cncorc(coiu- 

mc dans coût autre ) r«- 

^trancher ou ajouter» mais 

;jc prcicfidsfettleincata'^ 

venir qut les Abcillci 

«une 'tccs-dclica«c$ à élc* 

^cr > on r^îque toujours 

de faire de nouf elles obt 

£|)éricnces î il eft 4obç 

»|}Iqs £ac peur ceuie ^\d 

"voudronc élever des A- 

^^eilles, ^ donnée qucl^ 

qtaes mocnensà cetaixitt<r 

'dément innocéoc » & )e 

pais dire ta. même rems 

kicraôf ,, ^ s'en tenir â 
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ceilet dont un long ^ 
écquent ufagc «i*a tour 
jours paru très- bon èc 
irè.s-n£eâàire, aufn4?ien 
qu'à tousé ceux qui ont 
jugé à propos de s'en ièr- 
vir ^ll cft vrai , que d&na 
€er«ins articles il y a du: 
plus ou du moins à fuir 
vre , félon la-fîtuation du 
climar & la fertilité du 
ccrrain ^ mais dans ces 
cas , j'ai (bin d*^&n aver- 
tir : ainfi il fera toujours 
aifé de fuivre une règle, 
d: je ne jciois pas que 
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cette feule <1 jfficuîte qui 
peut être détruite par là 
prudence du . Lcd:eur > 
empêche le fuccès que 
j]e(peer âece petit. Out 
viage,. 
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TR A I T E 

DES 

ABEILLES 



CHAPITRE L 

Wcmsd'méoettr , mankre Âe tlhoi- 

Jîr , ér tmffffù¥P4f Us 

AhtiUts^ 

N peut acheter & 
Itranîponer les Abeil- 
les ) depuis le mois 
à'O&jCfhrt jufqti'au mois de 
' Alars, parce qu*elles fonc ré- 

A 
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% Traité 

tirées pendant tout rhyver, & 
ne fortent prefque pas : ainfi 
on ne craint poiat ainterron> 
pre leur travail , ou^ 4^ les 
dérouter par un changement 
fubit y on rifque dé les acheter 
au commencement de Thy ver, 
parce que fou vent le change- 
ment declimat les oblige à dne 
plus grande confommation > 
en forte qu'elles peuvent man- 
quer de vivres au commence- 
ment du Printems, oixrhyiîû- 
dite gagoe leurs raïons , & y 
caufant la moîfiffureja tigne 
leur fait un tort confî^érable , 
ouïes fôuris j mulOts , mefari- 
ges lçs.mangeant,pendânt l'^y- 
ver , lorsqu'on les néglige , les 
Mouches fe trouvent pair tous 
çç$ acçidens fort affoibUes ea 
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des Abeilles. 3 

fortant de Thy ver , & fou vent 
même en danger de périr. Le 
tenàs donc le plus lûr pour 
acheter des Mouches, tiï le 
mois de Février , parce que 
lorfqu'elles fe trouvent bonnes 
en ce tems-ià , comme la belle 
laifbn ne tarde pas à venir , 
on ne rifi|ue rien à \qs ache- 
ter f & on doit en efperer. du 
profit. 

Voici à quoi on peut con- 
noître fi elles font bonnes Se 
propres à multiplier i il faut 
que le panier ou la ruche foit 
iort pelante , fur-tout fi vous 
les prenez avant Thy ver , qu*il 
y ait beaucoup de Mouches > 
qu'elles foïent vives , les plus 
dorées font les meilleures , les 
aoires ordiiiàîfliment ne fo;ic 
f A ij 
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4 Trmti 

pas fi bonnes pour iHft]ld|»lief i 
il faut qtie les raïens Ibient 
jaunes & non pas noirs » par- 
ce que c'eft une marque de 
YKiilefTe » & qu'ils defcendenc 
ju^ues fur le tablier. Il y a 
plus de miel dans les grandes 
ruelles , mais les petites jettsent 

{)ius volontiers , nous en dircœs 
a raifbn ailleurs. 
Pour les traniporter » il faut 
fe fervir d*un cheval avec dés 
paniers , ou d'une hotte fùr4e 
dos j il ne faut pas les mettfe 
deffus une charette , fi le ter- 
rain n*eft très-uni , parce que 
les fecoufTes de la charette dé- 
tacheroîent les raïons , feroienc 
couler le miel , & feroient pé- 
rir les Mouches i il faut bien 
envelopper la ruche d*un lin- 
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des Abf^Ulcs. y 

ge» ^ la lever 1^ v^xva avanc 
que les ài^Quches foiem aux 
champs» ou le foir quand, elles 
ioDC rentirécs , ce qui eft epcor 
M mieux > autrement on per* 
droit beaucoup de Mouches. 



CHAPITRE II. 
Âiamcre df bi^fli^eitle^s ruches. 

IL y a ordinairement deux 
expoficions pour placçr les 
rùchesr , le Levant & le Midi t 
le Levant eft la meilleure ex- 
pofition j p^rce quç ç'eft fur 
tout le matin qvielçs Mouches 
rapportent le plus , le foleil 
n'aïant pas encore défféchë le 
fuc & cette farine onAueufe 
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é Traité 

3 u -elles prennent fut l^s Acurs) 
s en rencontre quelquefois 
une troifîe'me entre le Levanc 
& le Midi , félon la difpofi- 
tiôn des lieux , mais 'la meil- 
leure des trois eft fans doute 
celle qui eft le plus à Tabri 
des mauvais vents , fur tout 
du Nord & de la pluïe i les 
lieux les plus bas font les meil- 
leurs , parce que lorfquelles 
font placées dans des lieux 
élevez ^battus des vents, quand 
elles reviennent des champs 
fatiguées de leurs courfcs , & 
accablées fous le poids de leurs 
charges , elles deviennent fou- 
vent le joiiet du vent , & font 
miferablemcnt, comme on dit , 
naufrage au port. 
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des Aheillis. 



CHAPITRE III. , 

2lfamere â' enduire , d'ajfeoir les 
ruches dr de les couvrir. 

LA manière la plus ptopre 
& la plus inacceffibte aux 
ihledes pour affeoir ou pofer 
ies ruches , eft de planter trois 
oa quatre petits pieux à urt 
pied de terre , for lefqucls vous 
mettez; une pierre pu une 

{Jahche 3 le faprn eft le meiU 
eur bois à c&i ufage, parce que 
c'eft le moins froid; il faut 
pofer vos ruches àun pied des 
Vines & des autres , & à deux 
pieds de la muraille ou palif- 
lade contre quoi vous les ap-- 
puïerez : quand on en fait un 
A inj 
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t Tfsuté 

double rang > il £aut avoir 
jfbin que celles qui font der«- 
riiere ie& autres foien» élév^^es 
au moins d'un demi-pied plus 
que les premières , pour évi- 
ter Tombre & pour être plus 
dégagées i il faut avou fohr 
que les morceaux à^vUnç^h^ 
ixxt lefquels vous poïerez^ vos 
ruches loient bien unis » jparce 
que Vil y avoit dés icmes 
ou trous , il s'y eûgeadrerok 
infailliblement des vers ^ fie tî* 
£nes qui pourroient faire pé-^ 
xir la ruche i il ne faue pas 
Qon plus que le tablier debor^ 
de de beaucoup laruchejpar^ 
ce qu'il fcroit fujet à retenir 
l'eau , 3c pouriroit le bas de la 
ruche > ce qui moifiroit ks gâ- 
«gaux % $c icjfoit tort aux Mou- 
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des AbeiHes. 5- 

chcsr par la mauvaife od^ur 
que cela pourrait caufeir i o« 
peut encore ie fervîf cW 
charnier ^ mais les fourmis & 
autres infedes s'y attacbeo^ 
plus volcmtiers : Dé cjuelque 
façoa qu'on les pofe y U ^qc 
a^voir grami foin 4'appuïer à 
rentrée de la rUche une dottr 
ve ou thuile , afip que les Mou- 
ches revenant des champs , 
aïent plus de jour » & entrent 
plu|s facilement dans leur ra« 
che. 

Pour crépir oij enduire les 
ruches , on fe fert tant^ d« 
chaux avec du menu fable, ou 
de vieille cendre ou de fiçntc 
' de vache i le plys propre en- 
duit Se le plus chaud efl la 
fiente dç vaçh« de wempée 4m» 
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10 Tait/ 

de Teau de chaux : au reité rf ^ 
faut en cela fuivre la manière" 
du Païs , pourvu qu*on la fâflcv 
proprenienc , là matière éft in^ ; 
différente i mais il faut bien- 
prendre garde de laiffer des 
ouvertures trop grandes aa 
tour dçs ruches j en voici les^ 
raifons aufquelles on doit a-^ 
voir égard. Premièrement , 
parce que le froid & le chaud * 
les incommodent plus facile- 
ment , car l'excès dans les^ 
deux leur] eft puifîble : d'aik 
leurs , la plupart fe trouvent 
occupées à défendre les ou- 
vertures de cètez contre les- 
înfultes des infedes qui leur 
font contraires , & perdent 
ainfi leur tems > enfuke , c'eft 
qu'une ruche qui cft ouverte 
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des AheilleSé ii 

de tous cotez ne jette pas fiw 
tôt , parce que l'effain ne quit. 
te ordinairement la mère que 
lorfqu'il ne peut plus fe lo- 
ger dans la même ruche , ni 
en fupporter la chaleur 5 ain- 
fi tant que la ruche eft ouver- 
te en plufîeurs endroits , l'ef- 
fain pouvant fe rafraîchir & 
prendre Tair , refte attaché à 
la mère. La quantité prodi- 
gîeufe de Mouches que Ton: 
voit ordinairement autour àts 
ruches mal enduites , & qui 
ne quittent pas , prouve fuf- 
fîfamment la vérité de ce que 
je dis > je trouve encore une 
autre raifon , c'eft que la cha- 
leur contribuant beaucoup à 
la produdion & à la perf<^6tion 
de Teflain, il eft certain qu une» 
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11 Ty/i^$é 

à V^m par k &Qi4 q« H m 

peMc Tapporçer > 5( qwi fQ gjUflç, 
cUns, cette fnçl^ fel©n Iq cei»s. 
Il f^uc donc avoir gra/id foin de 
bien c^nduirç \es riiches , Se. 
lailTçr pardevant unç eatrçç à 
y p^fler un œuf ou une noix i 
c^r il fi^uc propo«ioiuier la 
grandeur d© la porte à la for- 
cç^des Moftches > ç*eA à dire> 
à leur non^bre. 

Pour les couvrir , QX^Uf fert 
ordinairement d^uiipaillaflbn , 
il ne doit pats pafler le trou 
de la ruches il raut avoir foin 
de le rogner jufte, afin qu'il 
foit plu5 propre , & qu'il jette 
niieu3^4'eau j on met: par-def- 
fss up petit cercle de tooneau , 
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^i «n^pécbe que le vent ae 
jerce le pailkiTon parterre. 



CHAPITRE IV. 

Remèdes four ehajJfsrUs faurmh 
^é" autres infeûesJes ruches. 

IL cft certain que le fuccè^ 
des Abeilles dépend^n par- 
tic de la propreté avec laquel- 
le elles font gouvernées 5 il 
faut donc avoir grand foia 
d'éloigner d'elles toutes ibrteg 
d'infedes î il y en a de trois 
fortes qui font ordilîairement 
la guerre aux Mouches y ou du 
moins par le goût qu'ils ont 
pour leur ouvrage ^ leur font 
très- incommodes j ce font le^ 
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14 TtMti 

fourmis, Its rats & mulots, & 
les papillons j je ne parle pas 
ici des guefpes & frelons, par- 
ce qu'à parler fîncerement , 
je n ai pu trouver le moïen de 
les empêcher d'entrer dans les 
ruches, c'eft ?iux Mouches à 
s'en défendre ; tout ce que Ton 
peut faire de mieux , c'eft de 
détruire les ^uefpîeres & les 
frelons, ce qui fe fait commo- 
dément en expofant à l'entrée 
de leur retraite ou* nid une 
{)oignée d'efpece de verges ou 
•menu ofier bien garnie de 
glus le foir ou le matin avant 
<ju'elles fuient aux champs , 
Vous frappez aux environs de 
leur nid ou de Tarbre Quel- 
les font logées , & pour lors 
<ile« fortent en foule, & fc 
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dts Abeilles 15 

jettent prefque à la glus oîi 
elles demeurent attachées 5 ce 
qui 5'ccliappe étant rentré , 
vous nettôïez vos gluons , & 
vous retournez ainfi à la char- 
ge jufiju'à ce qu'elles foient 
détruites j il ne laut pas faire 
trois fois la même chofe pour 
les détruire entièrement , fur*- 
toujt les frelons : A Tégard des 
fouris& mulptsilsne Ibrit pas 
a craindre pendant l'Eté xonv- 
me les autres infectes , mais 
auffi pendant Thyver ils por^ 
tent beaucoup de dommage 
aux Mouches 5 pour les détruis 
re il faut feulement Xe fervîr 
Aqs remèdes ordinaires; 

Pour les fourmis , font très- 
nu îfibles aux Mouches , & les 
dégoûtent tant par leur odeur 
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fi rmité 

que par leur mouv^emens cotk 
cinuels i il £auc fuivre leurs 
traces » & )ecter dans la four-*- 
xniiiere piufiears fois de T^aia 
€rc54:haude i il faut auifi met* 
tre au tour de vos ruches fiir 
i^ terre 9 comme un cordcn 
tle fuïe & de cendre » ou <te 
chaud vive > frocter le tour 4o 
^tablier de la ruobede fuif oa 
^'huile d'a%ic y ou de fiel de 
^Mcuf. 

Pour les papîlbns, vous au* 
^rez foin de laver en dehors les 
ruches 8c le tablier avec de 
l'urine trois ou quatre fois de 
iuitei le papillon eA très-dan- 
gereux , parce quil engendre 
^Qs vers qui rongent la cire » 
& mangent le miel, & qui font 
îndubitablemenj; périr la ru^ 

che > 
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des AheilUs. ij 
clie j il vient encore une ef- 
pec^de petit ver blanc fur le 
tablier oi} entre le tablier > & 
Tendait de la ruche ou de fon 
extrémité > ce ver s'engeo- 
dre des petits fragmens que 
les Mouches laiflent tomber 
en travaillant y lorfan'iU fbn^t 
échauffez par la chaleur hu- 
mide des Mouches. Il faut 
en nettoïerla ruche , & laver 
le tablier avec du vin bien fa- 
lé. Ce remède eft infaillible 
pour détruire cette vermine.- ^ 




B 
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CHAPITRE V, 

Façon de pettoieKlts Moushts y 
ér le terni de le faire. 

ON dok ncttoïer les ru^ 
ches au ipoîns trois ou 
quatre fois pendant Tannée , 
en entrant K . en for tant de 
Fhyveri il faut aufE les net^ 
toïer une fois ou deux au mois 
4' Avril , c'eft fur tout en ce 
tems qu elles en ont Befoih , à 
caufe des petits vers qui s'en- 
gendrent volontiers en ce tems 
fur le tablier. 

On lève doucement la ru- 
cHé > & on la renverfe fur fon> 
côté 5 on regarde fî H ne s'y 
eft pas attaché quelque yer , 
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des Abeilles^ 19 

rigtie , ou itioififfurê 3 quand 
on en trouve , on lave douce- 
ment la place , avec de Furinc 
ou du vin falé, vous frottez de 
niême le tablier 3 fi voui trou- 
vez de l*èumidk€ dans la ru- 
che, il fout rirîfumerdeux ou 
ttois jours de fuite , avec ud 
peu de linge,<àe thiri & de me- 
lice i vous foûtefaez ou pofez 
vôtre ruc&e for cttte himéé 
l*e(pace d'un Miferere , & cela 
fêchera cette humidité qui eft- 
crès- contraire aux Mouches , 
& je puis dire mortclle,quand^ 
elle provient dé Thumidité du^ 
lieu ou elles fonr^^j^ d'un tems 
irop pluvieux & humide; fou- 
vent les ruches font humides > 
j|ar la trop grande chaleur des ' 
Mouches > mais il n'y a rien à 
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craindrc,la grande chaleur quî 
Texcice » la fëche auflî > tmice$ 
les fois que vousnetcoïcr« vo$s 
ruches > il fauc avoir foio dç 
les bien recrëpir & boucher 
les trous & fentes que l'on y 
fait en les remiiauti riea n'ex^ 
cice plus les Abeilles a cra^ 
yailler que la propreté , rien^ 
auffi ne les dégoûte plus que 
jâ'être dans des lieux mal pro^ 
pres.- 
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CHAPITRE VI. 

FafûH de fermer Us ruches fen^ 
dont ihyver , très-^tile pour 
is etnjèr'v^hn des Mouches 
& de leurs ouvrages* 

GRaînte que les rats , pc-^ 
tits oifeaux , qu'on non> 
me méfangeS) très-friands des 
Mouches^èi: autres infeâcs^^ne 
fe logent dans les ruchues pen- 
dant rhyver, il ne faut ja^ 
mais manquer de fermer Feu- 
trée de la manière fuivante. 

Vous pretie* un morceau 
d'ardojTe ou de bois bien uni , 
dans lequel vous faites plu- 
fieurs trous de la largeur feu- 

Biij 
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lerncûc pour pafler une Mou- 
che , que vous appliquez avec 
,çle la çerre franche au trou ou 
à rentrée de la ruche ,y qui 
étant bien enduite d'ailleurs ^ 
fe trouve hors d'infulte de (es 
ennemis 3 il faut les boucher 
au mois d'Odqbre & les dé- 
boucher au mois d'Avril , par- 
ce que lorfqu*elles commen- 
cent à rapporte r r les trqus é- 
tant trop petits pour pafler a^ 
vec leujr charge , elles la laifr 
feroient à l'entrée , U leur tra- 
vail deviendroic inutile. 
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CHAPITRE VIL 

Manière de connoUrefi les Mou-- 
ches ont befoin de nourris fére. 

Rien n'eft plus néceflaîrc 
pour la confervacion & 
Vaugmentation des Mouches , 
^uc de fçayoîr leur donner à 
manger à propos > & ne leur 
jrien refufer quand elles font 
dans le befoin. Quelques ^né- 
nageres quelles foïenc , il arri- 
ve fou vent que Tannée aîant 
été très-féche , tems qui leur 
eft très-préjudiciable , parce 
que les fleurs étant deflechées 
ou ne venant point à éclore , 
elles ne peuvent recueillir ni 
piiel ni cire, ou du moins n'a- 
Biiij 
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maflenc cjue très peu de Tun & 
de l^aûtré > Thyver d'aîUeqrs 
qui fuit , étant fort doux & 
humide , ce qui les obligé à 
faire une plus grande coîlK>m- 
niation,à caufe des forties firé- 
quentes qu elles font , oîx^ elles 
ne manquent pas de fe vuidér 
& de manger par conféquehè 
plus qu^elies ne feroietit , Ci 
elles rèftôiértt toujours dam 
leuts ruches fans bouger: ( c*ëft 
pourquoi , plus l^hyV'ér éft ru- 
de , moins elles dépetifeat f 
{)lus il eft doux ôt long , & 
plus elles confbmment leurs vi- 
vres ) , elles fe twuvent bien- 
tôt au bout de leur compte. ' 
Il eft aifé de ctfnnoître cel- 
les qui manquent de mîôl. Pt^ 
mierement , ^ar la legeteté dé 
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•panhîer , cnfurte par lâ len- 
teur dei Mouches à âllet- aui 
champs & à rentrer dans leuts 
ruelles , par la quantité dé 
Mouches que vous trouvei 
mortes au trou , fut le tablier, 
& aux environs de la ruche. 

Si vous le voulez connoître 
d*une manière encore plus cer- 
taine , il faut voas Servir d'u- 
ne longue halêne ou d'une é- 
guillelbas, avec quoi vous 
fonderez vôtre ruche fans la 
remiier -, en fourant à travers 
la paille oti la matière dofic 
fera conftruite la ruche cette 
hâlêtie ou cette éguilfc, vouîs 
pouttez fcû ptrcer la ruche eh 
tant d^endroitss que vôiis vou- 
drez , & tous coflnoïttez iaî- 
fément à peu près la^qUâtitité 
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de miel qu il y aura j ou s'il 
ïxy en a point du tout , il faiit 
faire cette épreuve , & regar- 
der les Mouches qui ont be- 
soin à la Purification, elles ne 
manquent de jrien avant ce 
"tems^lÀ. 



CHAPITRE VIIL 

Mmpere mÇée é' utile àe clonner 
it manger aux Mouches. 

IL y a plufîeurs façons de 
donner à manger aux Mou- 
ches i les uns re'pandent du 
miel fur les raïons , les autres 
qui ne veulent pas les remuer, 
leur en feringuent par le trou j 
d'autres leur en donnent fur 
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le tablier dans un plat , & d'au- 
xrçs enfin leur en expofent à 
1 entréei mais fans blâmer ceux 
.qui ne fça vent pas faire mieux> 
je dis que toutes ces façons de 
ionner aux Mouches ne va- 
lent rien, & ont leurs incon- 
-veniens. Premièrement ^ fi 
vous re'pandez du miel fur le 
tablier , ou fi vous en mettez 
dans une affiette, les Mouches 
qui font relervées dans le def- 
. fus de la xuche étant Janguif- 
jfantes ., ne daignent pas det 
cendrei ou fi .elles defcendenç, 
fouvent le froid les faifit , 
.ou elles demeurent prifes dans 
, iemiel , en forte qu'il en périt 
beaucoup.: s'il fait chaud , 
i'odeur de ce miel > qui fouvent 
fe répand > attire les Mouches 
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étrangères , qui pillent & 
tuent les foibles Mouches $ à 
qui vous aviez donné à rtiah^ 
ger 5 fi Vous leur en ferini. 
guez , ou fi VOUS en, répan- 
dez fiir les ràxons j outre que 
l'on s*expofe à fe faire picqucr 
tn mettant aînfi les Mouches 
en mouvemetit , ce qui leur 
fait grand tort pendant le 
froid', c'eft qu*on ne peut s'erià- 

flécher , en répandant du miel 
iquidefur les raïons ^d'cn ré- 
pandre fur les Mouches , ic 
de leur coller les ailes > ce qui 
en fait périt' beaucoup i fi en- 
fin vous expofez le miel à ren- 
trée & devant vos foibles MôU- 
ches , elles n*eû pretaôeftt qde 
très-peu,pour ne pis dïrepoiftt 
du tout, parctt que rodeur«* 
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tp^ant les fortes comniçlesfbî- 
^Içs i cçUes-çi jfont chaflees & 
b^tïuës , ôc n*ofeac même en 
approcher ; voici donc la vé- 
ritable manière de donner à 
manger aux Mouches. 

I Ifaut donner au moins une 
tivre de miel à la fois à man<> 
ger aux Mouches qui font foi- 
blés : afin de ne les pas remuer 
jÊ fouvent y vous mettez ce 
miçl fur une affiette de bois ou 
petite éciiellc de bois , vous 
mettez par-deiTqs une feuille 
de papier mouillé av^cc quan- 
tité de petit morcça^u de pail- 
le ou de bois qqe vous fiçhç;f 
dedans ce mifl , crainte quç 
les MoucBe,s n'y reftent çin- 
pêcliécs par les pattes ou Içy 
aîles ; vous aurez ^rand foin 
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de lever par le moïen de quel- 
ques petits billots ou rondeatt'- 
de bois cette affiette on éciiel- 
le à la hauteur des gâteaux-, 
afin que lesMôuclics puiflenc 
prendre plus commodément f 
il faut leur donner ainfî tous 
les huit ou douze jours , feloiif 
le tenîs & leurs befoiiis.. SiVarri 
née a été contraire aux Mou- 
ches parfà fécherefTe, & que 
Vous aïez pJuiîeurs ruches qui 
aient befoin de noiirriatre , 
pour lors pour éparOTerle^mief 
vous pourrez y mêler de la fi* 
ne fleur de c^ petites fèves 
noires , & en^ faire avec le'miel 
une efpfece de gâteau queyous 
^tèhdrez fibr le, tablier ,. ou 
que vous éïeverer comme je 
tiens' de le dire » k la hauteur 
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desraïons 3 fi vous n'avez pas 
de fêves^, vous pourrez, A ce 
défaut , mettre bouillir enfem- 
ble une pinte de miel & deux 
de vin vieux >. vous ferez ré- 
duire le tout aux deux tiers > 
ce breuvage ejft excellent pour 
les Mouches , & fes nourrît 
auflî bien <jue le miel tout pu- 
re. Il faut donc pour pour- 
voir à cesbefoins,. avoir foia 
de faire vôtre provifiôn de 
miel y car il n'y a nul ménage 
de ménager le miel aux- mou- 
ches qui en ont befoin i elles 
Te rendent au centuple ,: quand 
on les* empêche de mourir. It 
faut pour cela faire mourir les 
mouches de deux ou trois ^ru- 
ches , ou les faire pafTer dans 
des ruches neuves , & de leur 
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ipiçl en faire une provifîon 

fuffifante pour le. befoin des 

autres. 



CHAP ITRE IX. 

J^aniert infapllible four fortiftr 

les foihUs e^ains\ é* p^^ 

les rendre bom. 

LEs effains qui viennenc 
trop tard , ou qui vien- 
nent dans un rems pluvieux > 
& qui les empêche les premiers 
îours d'aller aux chan^s^ons 
ordinairement beaucoup de 
jeine à paffer Fliyver , & mèu* 
jrcnt prefque toujours 5 jpf^ 
qu'à préTent il y a peu de pe.r-> 
wiQc ^ui y ait remédié , quoi- 
que 
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que cette perte d'eflains ce 
laiiTe pas d'être confidérable s 
car il eft certain que Ton perd 

Erefque tous les derniers e(^ 
lins faute de foin s c'eft ce qui 
fait qu'à peine daigne-t-on les 
prendre , quand lis viennent 
tard , les regardant toujours 
comme des eflainsperduss mais 
voici la manière de les forci* 
fier , & de leur faire paflcr 
rhy ver fans danger. 

Vous aurer toin fur la fia 
d'Août ou au commencement 
de Septembre, félon la.faifon 
& le climat , de tirer de vos 
meilleures ruches la quantité de 
miel donc vous aurez be(bin , 
pour fortifier vos foibles ef- 
iains 3 cela fe fait aifément par 
lemoïen de la fumée de queU 
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eues rîeux linges. Il faut (è 
\czv\t pour cirer les raïons de 
miel, d un grand couceau , £e 
&ire irerce opération le^ plus 
proprement que vous^pourrer r 
il ne- faut ôter au plus qu*uB 
tiers de Touvrage des ruches 
que vous couperez , & ne le^ 
point couper lur^e devant de 
la: ruche j parce que vous ne 
trouveriez que du couvin , 
c'eft fur le derrière de la ru-^ 
che que les Mouches mettent 
leur miel j toutes cellte que 
vous aurez coupé , il ne 
faudra plus y toucher de Tan- 
néc, 

De ces morceaux de raïons 

que vous «aureztirésj, vous aurez 

foin d'en garnir vos foiblcs ef- 

faias, ceto' f& faitdela^niamere 

-. ' ■ • 
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fûiyante. Itfimc le foii» enfumer 
uti de T^s^foiblcseffaîns^ , c eflll 
k-àXt&yV^tttt du vieux iingef . 
fû i n ant dëflbns la rUche lef- 
patcc de tertis^ d'un Mifcratt , 
enfuice vous itfëverferez la ru- 
che , vous arrahgerea propre- 
nient vos morceau^ de miel à 
côré'de l'ouvrage derefiaîn 
aii-dfeffitide laruèhé, vousô- 
terer les petits raïons qpi pou- 
rôieuf vous nuire , vous pla- 
cerez vos niorceaU3i d« râïons ' 
plein? de miel d'uiS- dé^ige de 
diftance les uns dies aartcs^rou 
bien tout au-tour àA là- rUChe 
à codé de Touvrage de Teffain î 
rcius^ \ti foûtiendrez à la dif- 
tance égale par le ifloïen de' 
pktfleurs petites bit)cBej^de bois 
ijtie' vous tieûdf(KB tiiutes prê- 
Cij 
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ces 2, cet ufage. Par deflustous 
dts gâteaux aîoiî arrangez , 
vpns crojfez piuiîeurs petites 
lattes ou bâtons , afin qu'en 
ripofant votre ruche ils ne puii^ 
lent tomber a terril. 

Comme cela demande un 
peu de tems , vous aurez foin 
pour contenir les Mouches de 
les arrofer de tems en tems a^ 
vec un petit ballet trempé dans 
leau : fi cette façon defauver 
les eiTaios qui clt immanqua- 
ble > vous paraît trop difficile » 
en voici une plus ailée à faire» 
bonne non-feulement pour les 
e0ains , mais encore pour les 
roeresiquîjépuifées d'avoir trop 
jettez s fe trouveroient faqs 
provifion a la fin de F Autom- 
ne* 11 faut leur donner en ce 

V." 
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cems-Ià , c*eft-à-dire , fur k 
fin d'Août, ou commencement 
de Septembre , quatre , einq 
ou fix livres du plus pur 6c 
meilleur miel , k plus liquide 
eft le meilleur > & s'il eft con- 
denfé, il faut le faire fondre, 
afin qu'elles puiflcnt commo- 
dément le mectrc 6c le dégor- 
ger dans leurs raïonsv II faut 
leur donner êe miel le foir 
deScmsla ruche dans un plat 
éc terre ou afîîéte de bois j il 
faut leur en donner trois li- 
vres ou deux à la fois^ & auf. 
fitôt que celui que Yops leur 
aurez 'donné , fera fini , vous 
leur en donnerez d autre juf- 
qu'à la quantité de quatre j 
cinq ou fix livres , plus s'il Iç 
faut félon les befoins des Mou- 
C iij 
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•ches. Il £iiit avoir foin à^à 

ttQ de^us ie mvd quantité sit 

brins de pa^Ie > jQU ûtus , i& 
|>ar^çirus (ouiiesiDneifeuille^ 
papier moiiiillé ^ccaintejqueJcs 

Mouches ne s'embarafienc & 
ne périâent dans' de miel. A 
4a nn du mois de Sepii^iibne 
ou au commencecnenc d'rOjCi^ 
tobre vous aurez ibàn d'casifer- 
mer dans é^s ferres ou cham-^ 
bre > ou dans un tas d'a^xHiu 
cous les paniers à qui vous au?*- 
rezdonnéà manger 5 il faut les 
bien enduire crainte qu'elles 
ne Portent , parce que toutes 
celles qui fbrticoient , uq i^en^ 
treroient pas i il faut aufE veil-p 
1er aux fourris , quaod Tliyvcir 
fera pafle 5 vous fortirez vj0s 
ruches « c'eil>ârdir€ 1 aux pce-* 
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^iets beaux tems de Mars : il 
ifonc ks filacer dans la même 

ÎJaoe d*ou vous ks aurez leri- 
evées, & cela le foir à l'en- 
-tjfcede la nuit j k kndenaam 
tmadn vous donnerez à dhaquc 
FuckeuBe demk livre de miel, 
lin quarteron de fucre en pou- 
dre , & un demi ver d'eau-de^ 
vie , le tout mk\é enfemfek , 
jque -vous mettrez dans une àf- 
iiecte que vous ékverez dét- 
ins la ruche , à la hauteur 
^QS raïons , & que vous retî- 
jrerez quelques jours enfuite'i 
n\ faudra continuer de letfr 
dionoer à uianger , jufqua ce 
-que les arbres fbiont en fleur-, 
tiuelqueféis jufqu'au mois de 
ikay j félon k tems. Tout ceci 
. paroît un peu difficile >parocque 

Ciiij 
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c eft ce qu*il y a de plusnuU 
aifé à faire dans le gouverne-^ 
ment des Mouches > mais au 
refte il ne faut qu'un peu 
d'application > & ceux qui veih 
lent bien s'en donner la pei- 
ne, en retirent aflïirement le 
profit. Il ne faut pas tout à 
fait fe régler fur la quantité 
de miel & d'autres chpfes que 
je marque ici j je donne à 
peu- près la quantité' de nour* 
ritures ôc de remèdes qui font 
necefTaires pour fauver une 
juche qui leroit très-foible , 
comme il y en a dont le befoia 
eft plus ou moins grand i je 
laiil'e à la prudence de ceux 
i^ui les gouverneront la quan^ 
titc de vivres qu'il faudra leur 
doanen 
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CHAPITRE X. 

Manière & t^^s de tirer U ci-^ 
re ér le miel des ruches. 

LA manière de tirer le miel 
eft prefque par tout la 
même 5 cependant il y a bien 
des chofes à remarquer auf- 
quelles on ne fait pas^fTez d'at- 
tention j je tâcherai à ne pas 
les oublier dans ce chapitre 5 
il faut premièrement fe fervir 
d'un vieux linge pour enfu- 
mer les ruches , on laifle fu- 
mer ce linge environ une ou 
deux minutes deflbus la rur 
che I & quand cela ne fqffit; 
pas , vous expofez cette fumée 
à l'endroit de la ruche où les 
Moucher paroiiTans les plu$ 
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émues , vous leur jetterez tîe 
tems jen ^ems poor les conte- 
nir un peu d'eau , avec un pç- 
tic rameau ou ballet j fi vous 
voulez une manière plus corn- 
«iode pour faire redrer tes 
Mouches ^ pour les coup^r^ 
plus <x>mmodë(nent , il faut le 
loir à rentrée <le la nuit ren- 
'Verfer fur le côté toutes vx)s 
«îucbes, ceci n'^ft bon à faite 
<]u'au mois^ Février ouMars, 
parce que 4e gra«<i irord de la 
nuit les fait toEices pemonter 
au-deflus de Ja ruche r ie len- 
demaifi Àt ^rand Tnatin vous 
•allez en tirer le tmd & la dk 
^e y comme «tks (om- tomes^ 
engourdies du froid, elles ne 
feougent pas , & on en perd 
moins ^ue par le moïen -de la 
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finnée. Il iSuit ii'abndâDcm- 

fripjDapcanffiit -œuœ ia ykîL- 
cise » & piieiidf3e sacde ife 
il^aj3)ir Je xicHa^c <k la rUf- 
jdbe> auflî-bieo que dbMmcfaer 
jiu CQuvin qui oâ: j^ràâxmte- 
jncot ^ je dOT.aQ( ^ la rur 
^e. U eA facile :à xsooooîcœ^ 
jéiaot coavert diiœ pellicule 
|>lus bruQe & {dus relevée que 
«celle qui ccMirre le miel qû 
€Çt )CQttte iwie 5 il jœ fam ja» 
mais âcer plus xie la moitié du 
miel dâla rucâe, excepté daos 
les pays de bois où celles oxk 
im bon pâturage & de belles 
prairies 5 dans les ruches qui 
n'ont pas beaucoup de.nûel il 
faiit & contenter de cafrai-» 
chir feulemcnc les raïons t 
c'irft-ardirc , d'en ôter (îeulfc 
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ment ce qui eft gâté ou înd- 
tile. Pour les eflains dont les 
ruches ne font pas encore rem- 
plies , il n'y faut pas toucher 
abfolument , il faut feulement 
bien ncttoïer la ruche comme 
les autr^ & la bien rendu ire» 
Il faut remarquer que dans 
les vieilles ruches fur-tout , il 
fe rencontre aux excrêmitez 
des raïons plufîeurs alv^eoles 
ou efpece de gland , en cer- 
tain païs on les nomme fîf- 
flets , ce font des. trous plus 
grands & plus-profonds que les 
ancres , donc 1 entrée eft ronde 
& bâtie plus- folidemenc que les 
autres > ce font là \ts cham^. 
bres oii éclofent les Rois des 
effains , & où ils logent > il 
ne faut jamais manquer de 
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couper & de dçtmîre au- 
taac qu'on le pourra cous ee^ 
grands trous , parce que la 
quantité des Rois qui en vien- 
droient , metcroienc la di viiîon 
parmi lesMouehes,Sc lesempê- 
cheroient apurement de jetten . 
ou fi elles jettoient , les eflains 
n'en -vaudrojent rien i c'eft une 
chofe certaine. Ce qui fait 
qu'un eflain fe prend en dif- 
f^rens endroits , qu'il fprme 
plufieurs pelotons , qu'il ren- 
tre daiv fa mère > &: qu'il de^ 
ferce , ou refte difficilement , 
fie lans travailler dans fa ru- 
che , c'eft la quantité de 
raïons qui fe trouyenc parmi 
elles, parce que chaque par-, 
ti fuivaoc fon %o\ : fi ces Rois 
ne vonit pas tous enfcmble^ . 
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cela' catife de la divifion > &- 
dérange-enticremenc cette a<f^ 
niîrabic œcoaomie qui rtgne 
pTtrmi elles. Ce que je dis ici 
lurprendra peut-être le^ Lec- 
teur , je ne Taurois pas cru 
moi-même, (î Fexpérience ne 
itie Ta voit fait contioître claire- 
ment par le moïen de plufieurs 
eflains fort agitez & difïîciier 
à prendre , ou à reftér dans 
leurs ruches , dans leftjuels ef- 
fains*j'ai trouvé lefoirdu jour 
qu'ils ont commencé à être 
tranquilles dans leurs ruches , 
quelquefois trois ou quatre 
Rois tuez-: je n'en ai jamais 
trouvé dans ceux qui ont été 
tranquilles ,• c*eil ce qui m'a 
fait juger que ce n'étoit que 
la multitude des Rois qui ca\x^ 
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foient cette divifioa ,• & c» 
même: tems ce qui m'a coga- 
gé d'en avertir , afin de pou- 
voir ôter cet efïfec , en decrui- 
fant la caufe , c'eft^à-dire , en 
comptant tous ces larges trousr 
qui fervent à loger les Rois* 
Quand vous aurez tirez la cw 
re & le miel do la ruche, vous 
' la repoferéz en fa place , St 
deux jours après vous aurez 
foin de nettoïer tous les petits 
fragmens de cire & Mouches 
mortes que vous trouverez fur 
le tablier : enfuite vous Ten- 
duîrez proprement , & vous 
n'y toucherez pas qu'au mois 
d'Avril pour la nettoïer. 

Il y a deux mois de Tannée 
pour tirer le miel & la cire des 
ruches > au mois de Miars ôc 
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au mois de Septembre i à tou- 
tes les ruches qui ne font pas 
fore garnies de miel & de cire, 
il ne faut pas y toucher qu'au 
mois de Mars, & fou vent point 
du tout 5 pour celles qui font 
pleines de miel, il ne faut pas 
manquer de les tailler au mois 
de Septembre « parce que fî 
vous différez à le faire au mois 
de Mars , elles auront çon- 
fommé prefque tout le miel 
qui ell en bas de la ruche^ par 
où elles commencent toujours 
à manger , en forte que vous 
n'en pourrez tirer que très-peu, 
étant obligé , & ne pouvant 
pas même tirer celui qui cft 
au-deffus de la ruche qui leur 
reftcra après l'hy ver , & qui 
ûon - feulement leur devient 

inutile > 
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inutile^" mais encore nnifibie , . 
parce que le deiTus de la ru^- 
ciie étant plein de miel cjueU 
lesn'ont pu confommera elles • 
font obligées de mettre leur ' 
couvin en bas de la^ruchè , oii i 
faute de la- chyeur iL écloc- 
plus tarxl \ & ou fouvent mê- 
me- elles n^en fom point du' 
tout 5 é'eft U. raifbp poirrqwoii 
\ts Mouches qui ont ordinal- - 
rçment le pins de miel , font- 
fouvent celles qui jettent le 
'^moins : d'ailleurs , une trop * 
grande provifiouies rend p^^ 
refleufes s il vaut donc beau- • 
coup mieux tirer le mrel de * 
celles qiri en ont beaucoup aa 
mois de Septenibre qu'au mois » 
de Mars , parce quêtant oblï-- 
^cesde manger le miel qûieft^ 
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au-deffus de leurs ruches pcii«J 
dent l'yyer , elles trouirent ^ù- 
printems le defTùs de leurs ru- 
ches vuidc , qui eft le lieu Iç 
plus propre ( comme le plus 
chaud ) a mettre leui^ çouvin , 
& par conféquent elles jettent 
mieux & plûiôt : Voilà à peu, 
près les règles que l'on doit fui- 
vre pour couoèr les Mouches. 
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CHAPITP.Ç XL 

TAfon ai fée de faire le Miel éf 
U Cire^ 

LA manière la plus propre 
pour faire le bon miel > 
eît de nettoïer les raïons en 
étant exademeac toutes les 
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Môtiel:^ mortes » le œuvin , > 
le miel bâtard oa- rougeole , 
«ai fô reocontre^qui eft ce qqi 
lab teurncr le mieUou qui le 
eorrojBipt. Il faut auffi ôeer 
toure la cke oixâl n'y pas de - 
miel^ etifoîte broyer avec la 
fflain ou des pilons tous vos- 
raïons de mkl que vous met-- 
trez dégoûterdansdes taniesou i 
petits {acs de toile fort claire > 
ou canevârs faits en fi^'imede 
câpuchfcMî, la pointe en bas &: 
fufpenduspar des bâtons, ap- 
puïez fur dt^s traiteaux ou • 
chaifcs , félon la commodité; 
vous les laiflcrez dégoûter 
dans des vafes refpac^ de 
ving^ quatre heures , au bouc 
de ce tems vous broïêrez dé- 
rtck^i vôtffr xml , & vous le 
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ferez dégoûter encore autarâ 
de tems qu'auparavîint > TE- 
të il dégoûte aifément , mais 
dans un tenis firoidâl Ésiut fai- 
re cette opération proche ua 
bon feu , & mettre des rér 
chauds pleine de feu au tour 
du miel pour le faire, couler 
plus vitCk II faut le faire auffi- 
tot qu'il eft tiré de la ruche :, 
parce qu'il eft., plus coulant & 
plusUquideixjuand yous-aurei 
. tiré ainfi ce que vous pourrez . 
de bon miel , vous ferez le 
refte comme A lordioaire .> 
c'eft^àdire , vous le mettrez 
4ans uae chaudière chauffée 
avec un peu d'eau , & vous le . 
tirerez par le moyen d'unpref- 
foir , ou fans être fi ménagé^ 
vous donnerez cette dre ou 
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il ne refte que fort peu de miei 
à vôsToibles niches , elles fuc- 
cer<?nt& neçtoïeronc prppres- 
ment cette cire , & cela leur 
fera un grand bien. 

Pour faire- de* bonne cire , 
il iaut prendre garde de Ja JaiC» 
fw trop Caire; c'eft pourquoi 
il faut y jet ter beaucoup d'eau, 
craime de la brûler; quand 
elle eft fondue , il faut la met- 
tre dans le preiToir > & faire 
refondîe le »iarc plutôt trois 
ou quatre fois^ que de la faire 
trop chauffer tout d'un coup , 
parce que cela la brunit & la 
defleche , & lui ôte fon onc- 
tion , c'ett ce qui fait qu'elle 
j>'eft ni fi belle , ni fi bonne, 
dans le fer vice. 

D iîj 
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CHAPITRE XII. 
D; mâUSes des Abeilles* 

LEs Moucbes cms leurs in- 
firmirez, font fa jettes aux 
maladies comme toutes l& au- 
tres créaiui:es » qui font fur la: 
t terre : il y a plufieors'rfortcs de 
maladies qui les actaqueM : ce 
font ordinaîremeot > la tigfie , 
la vermioc > les pouoc ; car 
ro aigre leur grande propre* 
té elles n'en (ont pas exemp- 
tés > la moifiiTurei l'humidué 
dajos l^ics ruches > la CQrrap-* 
tion ou féchereffe de la roa- 

f;eole qui engendre des vas » 
a rougeole eft une efpece de 
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mîel fauvage amer quis'épail- 
fit , 8c fe corrompt , Se enfin 
uî dégoûte le* MouclieS) le 
ux de ventre ^ rengourdiue- 
mem ou la pareâef; j'ajoute à 
tojas ce$ maux la difeorde & le 
dégoût : la difcorde arrive 
iorlqu'il y a plnfieurs Rois , le 
dégoût pour kurs ruches i 
jori^u'il n'y a (4us de Roi : 
y oki <|U€ls foâc les^ remède» 
4qu'il fauc apporter à tous ces 
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CHAM.TI^E XIII. 

Remèdes diférens contre les mor^ 
'Uiies diffçrentes 4es Abeilles. 

Contre la V/irefe. 

LA plus dang^reufe mala- 
die & lâplus difficile à gué- 
rir de toutes celles aufquelles les 
Mouéhes font fu jetés, eft k 
pareiTe ou rengourdiflement : 
cette parefle vient ordinaire- 
ment ou deja foiblefle des 
Mouches qui ontYoufFert la 
faim ou le froid^fôndant Thy- 
ver, ou de la ntuation con- 
traire oïl elles font expofées, 
ou enfin de la ruche où elles ^ 
font , qui étant trop grande » 
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♦ou trop mal-faite , ou de ma- 
tière qui ne leur convient 
pasyles dégoutte j on connoît ce 
mal ,' premièrement par la le-; 
gereté de k riiche qui n^eft 
pas -garnie de miel , enfuite 
par la couleur des Mouches à 
aller aux champs d*oii elles re- 
vieiftient fans -être chargées > 
ou bien n apportent que de-' 
mie charge 5 on le connoît en- 
core lorfqu*elles forrent & ren-. 
trent en héfitant , & prefcjue 
fans faire de bruit-: voici quels 
fctot les remèdes dont il faut fe 
iervîr- D*abord vous donnerez 
à c& fortes de Mouches pa- 
reffeufles une demie livre de 
miel , autant dé fucrc en poii- 
dre, & un ver d'éau-dè^vie^ 
le tout mêlé eafçmble dans ua 
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vplat à la manière que I ait cî« 
ci-deffus. Jl faut av<Hr foin 
:^rà$ rfay^er è^ les inîulnar 
a¥Éc du tJiin^Fomarîn & viôiHC 
liage ^ pour cJbaffer le iwau- 
oi^ais goût ôtf maûvaife odeiw 
^dela^rucbe^ & les ckariger 
xl'expofitioiïrfi après ceb- el- 
les ceatibuëm à ne pas tra<- 
vaiUer ^ il f aiut des dsaagt* de 
: j-oches ao^ eommencemeât de 
>Juiû fie lesœettre^ftfr^tiHitdM» 
uae petite ruchoé 

<i»;^fv Iâ lignée 'virs qui siu- 

Il y t i^Çimn î^êSî» é» 
'^ers ^ s'eageiifdre&t danlles' 
ruches 1 les plos à ci aiadre ^ 
'ce foM ceux ^i vieâaeo&aa* 
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ddlus xle la ruche » qui font 
de la groflear d'une Mouche 
<Èc plus laag$ ) qui maçgeat le 
miel y rongeât k cire,^ font 
■ ufie efpece de toile d'araignée» 
çp\ fait périr les Mouches^ 
ceux-là viennent ordinaire^ 
mène dans les vieilles ruches > 
iVmviage étane trop viétix 
\q$ engfeodre » il n^y a pas d'àor 
tre paru à prendre que de fair 
lae pailer les Mouches .dans^ 
une auitre ruche > & éloigtier 
oaplûfôc brûier ( après est it*" 
"voif tké k metlleur ) celle t 
oit ct% v&n y que Von nomme 
en quelques endroits tigne> iâ 
iîmt ea^endrisz ^ parce que fi 
Yous laMtez cette roche aii«^ 
^près des autres^ ils ide ma«>^ 
queroient pas de ^'y gjHâTer ^U 
de les perdre. 
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Il y a d autres versmoln^ 
gros qui s'engendrent (parte 
moïen de certains petits pa- 
pillons gris -) au tour des ru- 
ches fur ie tablier-i quand on 
les laiffc grôffir & multiplier^ 
ik font capables de dégoûter. 
les Mouches , & de les faire 
périr j ils viennent fur-tout au- 
mois d'Avril au commence- 
ment de May^ -Il faut avoir 
foin de lever en cts tems^ les 
ruches , de les bien nettoyer , 
&rde frotter le tablier 5 & reja- 
droit oïl il s'en feroit engien- 
dré avec de IHirine ou vin 
falé. 

Il y a une çroifiëme efpece 
de vers afTez memis & affez 
longs ) blanchâtres , la tête &: 
lebout xie la queue noir > ccux^* 

Digitizedby Google 



des^ ÀheHles. 6j 

^:nc fônt autre chofequc du 
cou vin qui a avorté , oii bien 
<|ui manquanc^ apparemment 
de fémence , a pris la forme 
d*un ver au-lieu de Mouches 5 
les Mouches.les tirent deleurs 
trous, les tuent .> & les emppr- 
tent , ils ne font pas à crain.- 
dre , & il ne faut pas s en éton- 
ner.. _ 
Contre Us, pmx. 

l^es poux qui .viennent aux 
Mouches , font rouges , & un 
peu plus gros que des cirons 1 
ils s*attachent lous leurs ailes * 
& dans ce duvet, dont elles ont 
le corps garni : cette vermine 
arrive ordinairement dans les 
Byvers humides & pluvieux j 
on connoîc que les Mouches 
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en font atta(|ué€S , loriqœ ,> 
<|uoi(^e bien gamks de mial 
ô: écaqten grand nombre dai2S . 
leurs ruches , elles meurent «n 
fe traînant à la porte de^ leurs 
ruches , Jes poux lefr fuccent 
peu à peu », & les font mour- 
rir î c'eft ce qui fait que cel- 
îès qui ont des poox , paroif- 
fent bien. plus petites que les 
autres , à c^ufe de leurs mai- 
greurs: Il n'y a pas d'autre 
remède , que d*arrafer les 
raïons avec de Teau^de-vie , 
& les enfumer pendant deux 
ou^ trois jours deXuitc , envi- 
ron pendant èt\x% minutes 
chaque fois. 

Jetxexn'ainuferai ptsà fol» 
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eoiiiK^re la moifîiTnre , il ne 
fauEqiielesyeuxpourconiieît;re. 
ce qui eft gâjcé & moifi da«s les 
raïonsi certemoififfiire arrive, 
lorfque le tablier retiem: Teaii , 
ou que la pluïe ou le broiiii- 
lard , ou l'hiunidjté de Tair 
peuvent atteindre les raïons % 
( car il faut remarquer que 
rhumidité naturelle des Mou- 
ches qu'elles eaufent par leur 
chaleur , ne gâte jamais leur 
ouvrage. ) Quand vous trou- 
vçrez donc des rayons gâtez , 
il -faut , avec le couteau, ôter 
tout ce qui vous paroîc cor- 
rompu , frotter Tendroit de la 
ruche qui paroît moifî avec 
un linge 5 il faut donner du 
jour à vôtre ruche , en IMlç- 
yanc ikx de^ peeics morceaux 
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de thuilc ou de plancha , ^' 
que Tair deffcche, & emporte 
riiumidicé qui y eft renfermée. 

Centre ia rougeole. 

La rougeole, eft uue efppce 
de miel fauvage, c eft une ma- 
tière rouge, épaifle, qui n'em- 
plit jamais que la moitié dés • 
trous des Taïons j cette matiè- 
re eft plus amere que douce 1 - 
elle devieiit jaunâtre dans la? 
fuite du tems^ , fe corrompt & 
engendre des vers ou grillots ^ 
qui dégoûtent , & font périr 
les Mouches i on connoît cet- 
te, rougqole , en- coupant les 
raïons, ou en fondant la ruche 
avec une halêne ou^ petite 
brocha: s'il s'en rencontre en ^ 
bas! de la jcucbe , , ac.qu'il n;y 

enï 
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co aie pas plus haut y il fauc 
avoir grand foin de tirer tout 
ce vilain miel j s'il y en a dans 
le defTus de la ruche , comme 
on ne pourrôît le tirer , il n'y 
a pas d'autres remèdes que de 
cTianger les Mouches de pa- 
niers au commencement de 
Juin. 

Contre le flux de ventre^ • 

Le flux de ventre eft une 
{naladie commune aux Ab^il* 
lesj cçft le nouveau miel Se 
Tair ( encore frqîd ) du prin-- 
tems qui leur caufent ce mal > 
on connoîc qu'elles en font at- 
taquées , lorfqu'à rentrée des 
ruches & fur le tablier on trou^ 
ve quantité de Mouches îiior-r 
tes qui ont le ventre fort per 

E 
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tic & fort rétréci : pour le* 
guérir de ce mal il faut pren- 
dre une demi livre de fucre » 
autant de bon miel > une cho- 
jHne de bon vin rouge & en- 
viron un quarteron de fine 
fleur de fève , le tout mêlé en- 
femble que vous leur don- 
nerez fur une affiette à la ma^ 
niere or4i*aaire. 

Centre U dijccfde. 

/ La dîfcbrde vient d^avoîr 
plufieurs Rois , chez les Mou- 
ches 'commç parmi les hom- 
mes : c^lâ n'arrive qu'aux ef- 
faiiis , & on le connoît lorf- 
que Ton voîd Iqs Mouches 
fort agicées , & faifant un 
bourdonnement extraordînaî- 
re.^*Tant que la paix ne règne 
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pas tiarmi elles , elles oe ira^ 
vàiilent {)âs : aînfi quand vous 
vous apperceyrez deicexiéran* 

femenc » il faut fe contenter 
'enfumer Teflain , la fumée 
les engourdit , & les mec d'ao 
cord , alors ch^Kjue parti tra- 
vaille <ie fou côte ^ ce qui eft 
facile à remarquer ; car dans 
juoe ruche ôii il y a eu deux 
cffaîns, qua»d ils coufervent 
leurs deux Rois\ leur ûuvra-^ 
ge eô^ fiéparc , une pa^rtie des 
f aïons eft sournée d'un côté • 
& l'autre partie eu tournée 
d'un autre côté. 

CùHtrete dégoût eu U iefmion. 

Le dégoût ou là défertioû 

font fans tcin-des j je ne pré- 
B j j / 
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tends pas aufC en dooqer Icî^ 
mais je veux feulement man- 
quer ce que Ton peut faire 4e 
mieux , .quand .cela arrive i 
1 un ou l'autrç viennent ordi^ 
nairemenr lorsque le Roi viçqt 
à mourir ,oju que les Afouichc^ 
s'étant épuifëes à jetter , n'ont 

Î)as amaue de miel » ou e&fîâ 
orfque quelque infefte qu|* 
leur eft nuifible , a pénétré , 
&: s'eH: logé dafts Je deffus d$ 
la ruche : On çonnoît que les 
Mouches font dégoujées , & 
defertent ^ lorfqu elles tour- 
nent au tour d^ leurs ruches , 
avec précipitation & inquiéta--/ 
de , qu'etfes -rôntj-jsht & fo^r 
tent à heures indues, c*eft-à- 
dire, lerfque les autres font 
retirées ^ ou doivent l'être t 
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â cela cbntmuc deux ou trois 
jours de fuite , il n'y a pas de 
«oute> que les Mouches fônis 
rèbutées & qu-elles déferrent 
k ruche y quelquefois même 
elles s'en vont toutes à la fois 
comme un- eflain; ùi^is qifdi- 
flâïrement quand cela' arrive- 
à de vieux paniers y elles s'éfi 
vont les unes après lerautres^ 
enforte qu'à la* fin il rie refte 
pas une Mouche dans la ru* 
chc. Quand donc vous vous 
appercevrer de ce dérange- 
ment , il fauc faire pafler le 
refte de ces Mouchés dans le 
'plus foibie eflain , que vous 
aiire? foin d'enfumer aupara- 
vattt , & tirer les raïons de la 
iruche , parce que fi vous les 
ydaiflez un certain tems, fup- 

nj 
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pofô cjpCil y aie àxt mkl, elles Id 
materont tout entiereinem $ 
oales étrangères le pilleremt i 
amiî il vaut mieux en profîtej? 
pour ne pas tout perdre. 

Contre Pengourdijfement. 

L'engourdiffement eft un 
4iiminutif de la pareiTe i ceU 
arrive aux Mouches > lorfque 
rhyver a été ttop fort , ou lorf-. 
^u'éunt trop groffes , c*efl> 
à-dire > aïant trop mangé de 
miel elles deviennent péfan* 
tes, &reftent ferrées dans leur 
ruches ,'au lieu d'aller aux 
champs. Qgand donc vous ne 
Yoïez pas aflez de mou ver 
ment au printems dans une 
ruche qui eft forte en miel & 
«n Mouches , il faut avoir fbia 
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^ét L'enfumer , de rogner le 
tout des raïpps, & de les ar^ 
rofer» avec de Teau-de-viç 
mêlée de fucre en poudre , la 
fumée* & ce remède les aïanc 
réveillées & mifcs en mouve- 
ment, elles Vont comme les 
autres aux champs. 



CHAPITRE XlV. 

Joëlle s font les ruches ou faineri 

les plus propres pour mettre 

les Abeilles. 

IL y a plufîeurs fortes 4^ 
ruches ou paniers propres à 
mettre les Abeilles > chaque 
Païs s'en fertdifFéremment(: 
les unes font faites d^ tronc 
d*arbres , de planches 5 les au- 

E MIJ 
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très de paille > les âticres de 
viornes > d'ofîer > de trouene > 
quelquefois de terre cuite i 
mais les meilleures de toutes & 
qui conviennent le mieux dans 
toutes fortes de Païs , ce font 
les ruches de paille faites «n 
forme de cloche, elles fe plaî» 
iènt plus dans ces ruches qœ 
dans les autres , parce qu'elles 
font plus fraîchement en Eté , 
&plus chaudement en Hyverj 
je dis ceci , parce que la trop 
grande chaleur leur eft con- 
traire y comme le trop grand 
froid i Tun les morfond & les 
rend parefleufes , & l'autre a- 
mollit tellement leurs raïons^ 
quand la ruche n eft pas bien 
enduite ou crépie , que fouyent 
il les (dk tomber ftir le taÛler; 
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ùa bien oblige prefqdc tjoutcs 
les Mouches à fortîr de leurs 
ruches , &à fe'placer aux qi* 
viiDnsen dehors, ne pouvant 
plus fupportcr la chaleur du 
dedans : au refte , quand on ne 

f^eut faire autrement , il faut 
uivrc la coutume du Païs, 
mais il y a une chofe à obfer^ 
ver. 

Il faut bien prendre garde 
de fe fervir de ruches tro(> 
grandes , fur-toiït quand les 
efTains viennent tard ou qu^ils 
font foibles , c'eft-à-dire, qulî 
y a peu de Mouches^ , parce 
que rien ne dëgoute plus les 
Mouches qu'une grande ru* 
che qu'elles ne peuvent rem^ 
phrtplus elle eft grande, moini 
elles travaillent i plus elle eft 

Digitizedby Google 



74 Traité 

petite plus elles travaillent , £c 
mieux elles font , il faut dire ^ 
proponionner la ruche à Tef- 
fain } s'il eft fort , ou qu'it 
vienne de bonne heur^on peut, 
& même il eft à propos de lui 
donner une grande ruche i su 
eft foible ou qu'il vienne tard , 
il faut le mettre dans une pe^ 
tice ruche* 

Si le Fais eft garni de bois , 
de montagnes , &c de prairies 
ou farraiîns > on ne rifqpe pas 
de mettre les Mouches dans 
de grands paniers 3 mais fi le 
Païs eft fec > fterile , comme 
des grandes plaines > fans bois 
ni prairies , les plus petites ru- 
ches font les meilleures ; Tex- 
péricnce prouvera la vérité de 
ce que je dis > il on ne veut pa( 
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^eh tenir aux raifoni (|ae je 
<ionner 



CHAPITRE XV- 

Manière de cmfimire une rncht 

vitrée où les Mouches fuifent 

mijement travailler* 

Quoiqu'il ne foh pas dif- 
ficile de çonftruire unç 
ruche vicrée ) cependant pour 
y conièrver les Mouches , j'ai 
cru devoir en enfeigner la ma- 
dère & la for^ie , paircé que 
fouveoc poar être mal faice oa 
pour hxxt conAruice de bois 
qui ne convient point aux 
Mouches/ elles s'y dégoûtent , 
JU n'y viveçt pas plus d'uûe^ 
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année ou deux , pendïsnt 'le(^ 
quelles elles ne font que lan*^ 
euifi cet inconvénient arrive^ 
lorsque vous mienez vos Mou- 
ches dans line niche coni^o- 
fée entièrement de careaux de* 
ver , parce qu'eHes ne moA- 
tdot que très-difficilement cen- 
tre Ic'Ver r ce qtri les jrebùte ,» 
& les fatigue beaucoup : d'ail- 
feurs , il* effc trop chaud'peii- 
4ant l'Eté', & trop froid peif'- 
dant KHyven œ qui-en fait 
]périr beaucoup pëuï ne pà$ 
dire tomes-n: il ne faut^pas non 
plus que vôtre ruche foît com^ 
j)ofée de planche de chêne ôU 
d^ôrme ,' parce que ces ^ii 
font trop chauds pendant l'E- 
té > & font fondre la cire, & 
pendant TJiy vçr twp froid i le 
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snêilleur Wis pour cet ufàge 
^'«il: le r^iûn le plus épais que 
rpn peut jcroaver : Voici la 
forme la plus |)iropre pour y 
conferver les Abouches , & 
pour Jes voir travailler comme 
Gl la ruche étoit compoféeen^. 
t^rement .de paoeaujc ou car- 
i:eaux de ver. 

Il faut que la ruche fok 
quarrée , large en bas d'un- 
pied & dcm > qu'il y ait qua- 
tre paneauic ou yole$s a. ch;^' 
que face^ ppfe^ à difFérenices^ 
hauteur , afin de mieux voit; 
par toute la ruche ^ qui allane 
un peu en retreciflant par le 
haut^fe termîjiêra^n fprme de 

Savilloo , ou^ de dorae , félon 
3 goût* Il faut" avoir foin , 
crainte que le bois né fe jette 
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ou ne travaille , <ie la faire 
peindre de ver ^ rouge , oa 
bleu i il faut encore que j'ou** 
vrier ait foin de faire plu Heurs 
crans ou dentelure au-dedans 
de la ruche , pour donner le 
moïen facile aux Mouches de 
monter Se de defcendre j il 
faut croifer plufieurs bâtoos> 
& tenir toujours couverte cet- 
te ruche d'un paillaffon pour 
parer aux Mouches la grande 
chaleur ,' comme le 'grand froid 
qui ieur font égalcnient con- 
traitées. 
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CHAPITRE XVL 
Tems de garder tes Mouches. 

ON ne peut fe régler ab* 
folument fur le cems de 
garder ou de veiller les cflains, 
parce qu'ils font plus avancez 
ou plus tardifs , félon le Païs 
ou Tannée 5 il y a des Païs où 
les Mouches jettent depuis le 
15. dé May jufqu'au 15. de 
Juîn 5 d'autres , où elles jet- . 
cent depuis lé premier de Juîa 
jufqu'à la Saint Jean ,- d'au-* 
ixes , où elles jettent depuis la 
Saint Jean jufqu'au i 5. de 
Juillet i d'autres enfin, & ce 
font les Païs où vient & croît 
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le farraûn en abondance , où 
eHes ne jettent que depuis le 
15. de Juillet jufqu'au i 5* 
d Août 9 ôc dans tous ces dif* 
férenstems de jetter quand 
Tannée eft grafle, c^eft-à- di- 
re, humide & chaude , elles 
jettent 15. jours plutôt > & Q, 
elle eft feche & froide elles 
jettent 15. jours plus tard,& 
Ibuvent pas du tout. Pour vei l- 
1er attx elTains il faut fe re- 
.^ler chacun fur le tems où 
elles ont accoutumées de jetçer 
dans chaque Païs: pnles gar- 
de 15. jours ou 3. femaines de- 
puis les huit heures du matin 
jufqu'à quatre du foir. 



CHAPITRE 

Digitizedby Google 



des 'Ahcitles. ^^ 



CHAPITRE XVII. 

M^mert wf^lii^le ^ d'arrêter 
l'E^ain y & d'fmpécher quil 
ne rentre dans la^ Ruche d'où 
il eft jorth 

Orfqii'un cflâin veu« 
quitter la mère, les Mou- 
ches forcent en abondance de^- 
vant & au tour- de^ ]a ruche , 
&aUffi-tôt <jae le -Roi s'élève^ 
elle partent toutes avec luK 
& fortent ainfi en foule & a^ 
Ycc précipitation 4e la ruch^ 
jufqua ce .que tout 'Peffain 
icât forti : Il ne faut pas en c« 
teniS'là s'^n approcher , cj*aih- 
te de \ts faire rentrer. Quand 

F 
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tout reflain eft dehors , ît vc^ 
tigc^ pendant quelque tems y. 
alors il faut y comme on acoû^ 
tume de faire prefque par- 
tout , frapper fur un morceau' 
de fer , de tuile ou d'airain 5 
& quand on s*appefçoit qu it 
s*attache à quelque arbre > it 
faut fînk , parce que ce bruit 
eft âloi$ inutile. 

Si Teffaîn s'attachoic troj^ 
liaut , il ne faut pas attendre 
qu'il foit tout rafl^mblé pouir 
l'en ctaiîci' y avec de la fiu 
«née au bout d'une perche ou? 

faûle ï' parte qu'il fe raflem* 
lerâ dans un endroit plus ba»^ 
Zi fera par confcquent plus 
commode A mettre dans la. 
ruche : fouvetît il arrive qu4- 
le vwii dif^fé l'eflain > & Té-. 
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feye Totc haut , alois il faut 
tourner au tour , en jettant 
quelques poignées de fable oo 
menue terre ^ ou cb l'eau a- 
Yec un ballet .,^ cela les rabait 
fe & les raffemble iiîfaillibk- 
ment , en forte qu'on les coo- 
duit y pour ainfî dire , où on 
veut. 

. Quand Yous trouvez un ef- 
iàin attaché à une branch^ 
d'arbre ou ailleurs ,& que vd^ 
rré mche n'eft pas prête pour 
Ife prendre > il faut rèntourer 
duo mouchoir ou fsrviettp^. 
jjour le garentir des ardeurs* 
au Soleil, alors il reftera fû»- 
^tmeni jufquau lepdemain 
^aatin s mais fi vous le laifle?^ 
trop long-tems expofé à l'ar- 
.deur du Soleil : il eft à crain- 
Fij 
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dre qu'il ne fe dëtacKe , ne 

pouvant fupporter les raïons 

du Soleil , qu'il darderoit a 

plomp fur cette quantité de 

Mouches. 

Il arrive quelquefois que 
TefTain "rentre dans la ruche 
d'où il eft forti 5 il y a àit% 
Mouches qui font plus fujer- 
tes à ce manège que d'autres : 
pour lors quand Teflaîn deces 
ruches eft forti entièrement, 
il faut que celui qui garde les 
Mouches , ait- foin d'éloigner 
auffi tôt la ruche d'oîi reffaîn 
eft fort! , de deux ou trors 
pieds , & de 'mettre en fa pla- 
ce une ruche neuve j fi reuain 
veut rentrer, il ne manqire 
pas de s'y jetter , croïantrea- 
trejrdans fa mère. Leibirvèus 
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placez le plus loin que voUs 
pauvez de cet endroic cette 
ruche ou fera Teflain „ôcvous* 
reiîiettet la mère eh fa place » 
à qui ce remuement, ne peut 
faire tôrï , fur- tout après qu'el- 
le a jette 5 fi reflain ne rentre 
point >& qu'il fe prenne^ pour 
îbrs quand vous l'aurez mis 
iïans une ruche neuve , vous 
ifeplacerez fur le champ la 
mère que vous aurez dépla- 
cée i il l'efiain commençoit à 
rentrer avant que vous puif- 
fiez éloigner la mère , il faut 
le laifler faire , parce qu'alors^ 
le Roi étant le premier, quand 
tout le refte de TefTain feroit 
encore dehors , vous ne réufr 
firiez pas, 

Fiij 
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CHAPITRE :xvriL 

MAnierÂ de f rendre érfUcerks 
Efahs. 

SI Teflain vient de Bonne 
heure , & qu*il y ait une 
grande quantité de Mouches »^ 
il faut prendre un grand panier^ 
s'il vient tard ou qu'il foit petit, 
c^eÛ; à-dire , qu u y ait peu<le 
Mouches , il faut abfolumeric 
Te mettre dans une petite ru- 
che , j'en ai dit la raifon au 
chapitre des ruches s c'eft un 
mauvais ménage de fe fervîr 
cîe vieille ruche , jamais l'ef- 
fàin n'y fait fi bien que dans 
uner neuve. Auparavant que 
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^ ^coaer Içs Mouchas dans 
1^ ruche , U £auc avoir fgjiiî 
-de la pafler fur le feu pdur 
brûler en dedans touis les pe^ 
tics fêcus qui amqferoienc içs 
Mpuches , pour oter le mau- 
vais goiic , &: pour Jfairç mou- 
rir les infeûes qui auroicnt pu 
$*y l^gçr » çon^me piouches » 
çapillons , araignées , ôjc. 11 
faut enfuiie la trotter avec un 
jeu de ^ême ,, ou miel , ou 
ïïrinc , bu mçliçe , ou fleur de 
lève i après quoi vous prenez 
vôcre^euain ; quand ileft dan^ 
la,ruche, vous la pofez douee-^ 
ment deflu$ un roqdeau oi} 
plancbe un peu éloignée dfe 
rendroit ou il s^étoifatt^ché» 
Ccwnrae il arrive que les Mou* 
chcs ont peine à quitter la bran- 
F luj 
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che , pîi elles s*«oieîit atta- 
chées, bn/y expofe de la -fu- 
méc ou de l^herbe ptiante. 

Le foir après foleil couchié 
vous levez la Fuche pour voir 
Il vôtre nouvel eflam yeftbîen 
logé ; vous la traniporcez dou- 
cement au rucher, & vous a- 
vez foin , autant que cela ^e 
peut , de ne pas placer reffam 
proche fa mère , parce que 
louvent il en rentre beaucoup 
dans la mère , quand rcâam 
eft fi proche 5 ce qui raflEbiblic 
beaucoup , & le rend languif- 
fant par le défaut de Mouches. 
Il ne faut pas manquer à en- 
duire désole même foir cet cC^ 
fain , n'y laiflant qu*une en- 
trée au devant de la ruche. 
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CHAPITRE XIX- 

Manière aifée dcA^cfartr dtmc 

*Effains ^Ui fe frnt fris , «. 

- at^nnidcm -Jk f rendre enfem^ 
blc. 

^ ' . 

Uand on a beaucoup 

de ruehes^ » il arrive a^- . 

fez louvcnt que plufieuw ef-. 
faios ioFtenc .en&nd^le % &: . fe 
nêlem dans Taie , ou s'aflem^ 
blent dans la même branche : . 
en fone-que de deux ou trois . 
il -njB is*en . forme qu'un fèul » . 
ce qui n'eft^ pas un iprofit. y fur- 
tx>ut^quand ce fonc^dies pre-. 
miersijetcons , il n'y a pas ide. 
mal qwmd cela arrive à des^ 
derniers eflains. 
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Ainfi , lorfqme vous TGÎex 
^lufieursdTaÎQsen l'aâr > il faut 
à force d'eau & de terre me- 
«mc , ou fable que vous Jette- 
rez dans de milieu des Mou- 
ches,lesfépareri^fim algré vous 
^les fe preonem toutes enfeou 
i>ie , il faut tenir deux ruches 
jfous le peloton de Mouches , 
^en ÉMTte qu il en puiiTe tombé* 
autant dans Tune que 4aQâ 
feutre 9 «celle où il fera moins 
^ombé 9 vous laififerez répx«a« 
<lre les Mouckes à la braoclié > 
& vous le ferez tomber une 
Seconde £dis dans cette ruche 
<yie vous eioigoerez un peu 
cîe Tautre j le loir vous ri^up- 
4eret dans vos deux ruches • 
'fie fi vous cn^trouvez beauté 
<XHip plus dans f $me que dans 
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î'atitre ^ vous^en ferez tomber 
de celle ok il y en a trop , par le 
moïen d'une grande ciieillere 
à pot, ou d*une petite pelle de 
fer , une certaine quantité fur 
^ine nappe ou linge étendu à 
xerre , luffifante pour rendre 
4e partage é^ale , & fur le 
champ vous poferez la ruche 
où il y en a peu, fur ces Mou-« 
<hes répandues fur ce linge » 
^ui ne manqueront pas de 
monter dans la ruche , & par 
<e moïen de la rendre auffî 
^orte en Mouches ) que celles 
d'où on les aura tirées ; quand 
toutes les Mouches feront re- 
tirées , vous placerez ces ef- 
iains le plus éloignez Tun de 
l^autre que vous pourrez , par- 
ce que ces Mouches ferom fu^ 
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jettes à rentrer les unes dans 

Us autres. - 

Quand vous aviez plufîeurs 
eflains attachez à différentes 
branches proches les uns des^ 
autres r il faut les envelopper 
avec des fervicttes, pour les 

Farer <iu folèil , & les prendre 
un après l'autre , de forte aue 
l^ dernier pris foit tout à lait 
entré dans la ruche , avant qu^ 
d'en prendre un autre > parce 
que quand vous en prenez 
plufîeurs, pour ainfî dire , en 
même tems qu'ils font proches 
les uns des autres, les Mou- 
ches fe mêlent, entrent confu* 
fément les unes parmi les au- 
tres , & fort fou vent fe tuent. 
, Je dis encore , que lorfqu'U 
y. a un eiTain d'attaché à une 
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branche , ou que Ton vient de 
fecouer dans une ruche , ft 
pendant ce tems-Ià il en fort 
un autre , il faut couvrir d'un 
linge Teflain qui eft déjà ra? 
nialTé autour d'une branche , 
ouxjui^ftdans'laruchei il faut 
fe ranger autour avec des poi- 
gnées de menue terre ou fabFe 
pour éloigner reflain qui eft 
en Tair , lequel cherchant à 
s'attacher , ne manqueroit pas 
de s'attacher à celui qui eft 
déjà pris , ou qui eft datas fa 
ruche , l'expérience le fait voir 
fouvent : C'eft donc à celui 
qui obferve les. Mouches en 
ce tcms-là à prendre ces méfu- 
t^s y qui font très-néceffaires 
pour empêcher la jonftion des 
effains, qui ne peut être bon- 
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ue, que lorfque les eflaîns font 
ixès-foibles ^ou qu'ils viennent 
fort tard r comme on le vpk 
dans le chapitre fuivant. 



CHAPITRE XX. 

Manière très-utile de marier les^ 
Efaim y ou £en mettre deux 
Cet 



GOmme oo ne peut efpc- 
rer , { fi TaBnce n'efl:; 
extrêmement favora^^le au». 
Mouches ) que les eflains qui 
▼iennenc trop tard , ou bien dm 
il y a trop peu de Mouches ^ 
f uiflent amaller aflez depro- 
vifîon pour pafler l'hyver > ifc 
faut avoir Ibk de les^rtlâe^ 

v 
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•» en mcttaat deux , jufiju'à 
trois enfembk : Voici la ma- 
nière de le £aire. Le foir , a^ 
près qu« le fi^leil eft couché > 
vous prenez Teffain que vous 
avez eu^ le matia , vous le por- 
isez doucement proche celui 
que vous connoiiTez être le 
plus foiblc, vous enfumez avec 
du linge broie ce foibleeflG^iny 
afin qu'il ne tuë pas celui qiie 
vous y allez joindre > vous é- 
tendez un linge, nappe , ou 
drap par terre , vous ferappez 
rudement jia ruche deflus ce 
linge, toutes les Mouches de 
vôtre nouvel eflain étant tom- 
bées VQU5 les couvrez promp- 
Kmçnt de la ruche que vous 
venez d*enfiimer , ou elles ne 
manqueni pas de monter i Se 
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de travailler avec les autres.i 
vous replacez vôtre ruche le 
incme ibir ou le lendemain a- 
vant le foleil Jevé i il eft bon 
de ne pas faire ce mariage 
•proche, les mères y parce que 
toutes les Mouches qui s'élè- 
vent dans cette. opération -, 
rentrent ordinairement dans 
les autre& ruches ,. oa dans. le? 
mères. . 




CHAPITRE 
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CHAPITRE XXL 

Manière certa^ine de faire foriir 
ies ef^ins qui ne veulent 
fas quitter leurs metes. 

IL arrive fouv^nt que les 
eflains ne veulem pas al3an- 
donner leurs mères, cela vient, 
ou parce que les tems font trop 
froids pour fortir^ou parce qu'il 
n'y a pas de Roi dans cet ef- 
fain , & fouvent parce quil y 
en aplufieursi cela arrive auffi) 
parce que ces jeunes Mou- 
ches étant bien nourries , & 
fencanc beaucoup de miel dans 
la ruche de leurs, mères , ne 
yeulem pas l'abandonner, l'ex;- 

G 
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pérîcncc prouve aflez ce que 
je dis, puilque ce n'eft qu'aux 
ruches crès-péfantes & pkities 
de miel , où les eflXins s'arrê- 
lêiic ordmaîremenc : voici les 
remèdes pour les obliger à 
quitter, & à chercher unenou* 
velle habitation. 

Quand vous verrez des pe- 
lotons de Mouches s'attacni^ 
deflbus le tablier à Pentrée> ott 
autour de la ruche , il faut , 
( fî cela continue plus de deu^ 
ou trois jours )' les enfumer 
avec du vieux linge brûlé ^ 
ccxît fumée les fait rentrer juf^ 
qu'à la dernière daas la ru(?he^ 
oii elles font -excrcmement 
preffees& échauffées : ^nlliiré 
il faut frotter le tour de la ru* 
che , rentrée ^ & twis les ea* 
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droits oà <eUes s'émem nttji-* 
çhéG$ ayâc cle^herbes pùaqcie^i 
fçaydsir « ti$s £sutllcs du Surot» 
cm yebes > de la rue , & au- 
tre nrmjph qui croit contre le$ 
mufiaiilçsâ i'i>a)bre : ù lapTfÇ^ 
miere iois i^e vous k ferez , 
n'a voit pa^ ioo efl&t , mclçz-y 
à la fecoûde un peu de farine 
de ibufre , & leiîain oe pou^ 
yant refter da^wla roere y ér 
^nt trop vteûd f & ne i^a^ 
cham d'ailleui^ roii ^arrêier , 
à caufe de la ma^iC4iie odeur 
de ces herbes forces ^ ne man« 
que jamais de <)uit£ef le len* 
ikfl^ain i le foir qu'il aur;^ 
quitté fa mère , ^ faut ( crain^ 
te que les autres ne fe rebutent 
& \ne fc dégoûtent à cette or 
4eur ) frotter une féconde fois 
G ij 
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\ts marnes, endroits avec da 
thio , des fofes > romarin » 
meliffe: sfti refte quelque o- 
deur que-ce Toit ne fubfîuepas 
plus d'un ou de deux jours 
aux ardeurs du foleil ^ cepeqi- 
dant cette précaution ne peut 
inuire i il faut remarquer que 
cts remedes^ comme tout autre 
ne s'appliquenc jamais que le 
matift , & encore mieux le. 
foir, parce qu'il eftîmpoffibles 
fur-tout peôdant TE té , de toa- 
cher aux ruches , & aux Mou- 
ches , fans s'expofer à être vio- 
iémriierit pîcqué, ce qui n*ar- 
rivfe que rarement lôrlqu^elles 
font rethrées ^ & qu'on a foin 
de \qs traiter doucement dans 
ks fcrvîct^s qu'oij l(5ur rend» 
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CHAPITRE XXIL 

Msnkrt irh-^utile d'emfêcher 
quune ruche ne jette trâpfiu- 
"vent $ ér l^ r/fififf four^ 
- ipêaù 

IL paroît d'aborci extraor- 
dinaire y qu'il foit néceflaî- 
jre d'empêcher le produit des 
Mouches > mais on cçflera d'ê- 
tre furpris , quand on fçaura 
^ue des Mouches qui jettent 
trop, s'épuifent , & fe ruinent ; 
en forte que , comme l'expé- 
rience le fait voir , fouveht 
une ruche qui rend trois & 
quelquefois quatre jettons , ne 
Taut rien , 8c de tous ces cf- 
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fains il n'y a que lepremier qui 
foit en état de pader Pliyver , 
pouf la tnctt & kszMtns étant: 
trop foiblesen Mouches,ne peu* 
vent ^tmàScr itwi provifioo > 
& périflent pendant rkyver > 
cet excès de jettcr provient 
d'une trop grande cnaieuc > 
qui règne dans la ruche i alors 
lecùarm étaiit fort vff,rfajf 
Mnd pas que toute 1» cooret 
Ibîc éclofc, en forte qu'il fort 
dès qu'il y en a une patrtte 
d'éclos : (k^là vient que de 
deux jettons que la rucàe dch 
yroît feulement produire > il 
t'en forme trois ou quatre , & 
tous ces jettons ne font » à 
^itoprement parkr > qtie des 
demis jettons> c'eft à dire, qu*U 
n'y a que la moitié de ce qu*U 
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ésttcûxj avoir de Mouches * 
€esi eâaios ordinaircjnem I3fi 
travaillent <}ue très- peu , & 
fie valent rien > la mère d'aile 
Jears fc trouve épuifcc de jeu- 
nes Mouches, il n'en reftçplus 
iiQur aniafier la provifion que 
les vîeilies , qui » fatiguées par 
Vouvrage qu'elles om déjà 
fiait , fbit en réparant leuri 
jraïQ&s> ^it en produiiant , fit 
couvant lanrs petits, kA^xm la 
plus grande partie du jour 
dam leur rucne , & ainfi péi* 
yiâem de|faim dans la fuite » 
laute d'avoir pu amalTer la 
pÉovifîon. 

. Il efl: vrai , que daM les 
Vzïs gras & fertiles en fleurs , 
comme les Païs de bois, mon- 
tagnes & prairfes ^ ou Païs ok 
' G iii j 
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Poa feme le bled farrafîn yoa 
ne doit pas craindre qu'Kiia 
ruche jette trop , parce que lea 
Mouches ne manquent pas de 
fleurs , quoiqu'en petit nom- 
bre , elles amafTem toujours 
fi:iffiramment pour elles^ quand 
elles trouvent dequoi à pr^ndrei 
mais les p^ïs fecs ou froids > 
comme font les Païs de plai« 
nés fans prairies ,les terres fa- 
bloneufes fans fleurs; il faut af« 
furement empêcher qu'unemé- 
me ruche ne jette plus de deux 
fois, parce queletroifie'meef^ 
fain qui foriiroit, fi on n'y met* 
toit remède , fe joignant & 
travaillant avec la mère , la 
mettroit en état de pafler l'hy- 
ver : voici la manière de Tar^ 
rêter. 
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u II faur que celui qui veillé 
auxeâams » aie fomde remar^ 

3ucr les ruches qui ont jette 
eux iois i le foir que cette 
ruche aura jette pour la fecon-* 
de fois » il faut regarder def-* 
fous 9 fî on void les raïoas ^ 
découvert , elle ne jettera paî^ 
davantage 5 mais fi elle paroîç 
également pleine, qu'il n'y ait 
pas de vuide > que Ton ne voïe 
pas lesVaïons^, c'eil une raar- 
oue qu'elle jettera encore une 
iois , furtout fi la faifon n'eft 
pas avancée : alors il faut lui 
donner de l'air, c'eft-à-dire, 
l'élever de deflus le tablier r 
par le moïen de queJkiues pe-^ 
très morceaux de thuile ou de 
planche de l'épaiffeur d^un 
pouce , & cçla. l'empêche ink 
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éobiublemeiit de jccter i <|ire 
(k cela paroit trc^ difficile à 
faire; ( car enim je tache k 
chercher le commode comiaie 
Tutile ) pour lors â hxst met* 
tre deux ou trob eâains enCem- 
h\t , de la mankre que je l'ai 
die plus haut % & fortout k^ 
mettre dans de petites ruches > 
il eft même à propos éitn Eu- 
re faire exprès » on ne r^que 
jamais de mettre uneâaxii daus 
iMe petite ruche , & ou eft 
prefque fur qu'il jk jpax>fite 
pas dans une grande » turtour 

Suand il n y a pas beaucoup 
e Mouches : d'ailleurs » les 
petites ruches jettent plutôt & 
plus ibuvent que les grandes^: 
Au refte » il faut en cela £t con« 
former à la bonté oui la Aeri- 
lité du Païs. 
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CHAPITRE XXUL 

MimarfUfs tertmms fasat cû9^ 
mitre ks Mombes c$à ruehis 
fBifint ffèus h efiemer y m 
jesttr. 

L£s pr^arattfs que l€$ 
eâr»Ds font pcMSir quittet 
leurs mcrei , eft l'une des chcH 
ies qui m'a paru k plus cu^ 
rîeufe touchant les Mouches $ 
ceux qui voudront avoir une 
ruche vitrée , pourront avdf 
le même plaiiîr , s'ils veulent 
bien y donner un peu d'atten- 
"tkm ; je referve à en parler 
dans la féconde partie de ce 
Traité > ou je parlerai de leuxs 
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propriecez , & je ne marque-^ 
raî ici que ce qui eft ptécifé- 
rneoc nécefTaîre pour rbcnj)iir 
mon fujet : Je dis que les ru- 
ches font prêtes à jetteri c'eft. 
à-dire > avant deux oa trois 
jours > devant lefqueis yeus 
voïez plufîeurs^Moucfaes bat- 
tre des aîles le foir & le ma* 
tin : enfuite ou vous trouvez 
rentrée du taîblier oa pierre*, 
furquoi elles (ont poires moùiU 
lé , & pour ainâ dire dégoû^ 
tant Teau le rqacid f la marque 
la plus fâre , c'eft lorfque vous 
entendez le foir uâ grand bour« 
donnement dans la ruche , & 
que panrn ce bourdonnement: 
vous en- diftinguez une qus 
fonne , pour ainiî dire , àw 
clairoai tout ce que je viens^dfe 
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dire ) font de^ marques que 
l^flain n attend plus que le 
fceauxems pour fortir. . 



. CHAPITRE XXIV. 

Manière trh-utile ér trh-aipt 
feur em ficher que les.ejfatns. 
fui viennent pendant lestems 
de fime ne déferiffent» 

COmme la pluïe Succède 
fou vent au beau tems^i 
Eté comme en hy ver, j*ai cru 
qu*il étok ncceflaire d'enfei-^ 
g^er quelque remède pour em- 
pêcher que les cflains qui foot 
prccifément venu avant c^s 
tems de pluïe, & qui , à caufe 
de ce iems fâcheux , ne peii-* 
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wtûic quitter leurs mciies , et 
alkr aux diamps , ne àé^&'d^ 
fent ôc ne langû^iem éc 
faim : je donne cet Avertiflc- 
ment y parce qu'un eflaki eil 
ordinairement xieux bu xrois 
jours fans rien amafler qu*un 
peu de cire : il s'appKque pcû-. 
dant ce tems ù nettoïer fa ru- 
che r à godrooner le deffbs , 
il s'amufe à-vokigea: au tour de 
la ruche , & à apprendre, pour 
ainfl dire > le chemin qu'il doit 
tenir pour aller aitx champs. 
Il arrive aflez iÎMvent que des 
pluïes furvicnneot en ces tems- 
là , qui continuant {^pt à hutc 
jours > le retiennent enferme i 
c'eû alors que cet eâain n'aïanc 
rien à manger, & le froid d'aiU 
kurs failUTaot c&% jeunes Mou^ 
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ddes encore tendres & délica* 
tes dansun^ ruche qui n'eft pas 
encore gafnie ,elles deviennent 
languiflant^ 'ôc fans vigueur : 
cnforte qii€ loifqu elles veu- 
lent fortir au premier beau- 
tems ) elles n'onc pas la force 
<ie retourner chargées dans 
leur ruchç, une partie fuccom- 
bencfous la charge , & périf- 
fent en chemin i le peu de pro- 
fit que font tous les effarns qm 
elTuïent des mauvais tems ^ 
prouve aflfez-la vérité de oe 
<}ue je dis : la remarque que 
fon en pourra faire, le oon*- 
firmera , fur- tout (i on veut 
faire actcntïon i que des effairts 
-pofterieurs qui n-onc poinc 
~ îbufFert de mauvais tems, font 
beaucoup meilleurs, ou toitt 
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au moins au(C bons que les 
précédcns qui ont foufferts; 
ce qui n'arrive jamais lorfque 
les uns & les autres font éga- 
lement traitez de la fàifon 3 je 
dis même > ( & cela eft cer- 
tain ) un eflain qui eft venu 
quatre) ou cinq ,ou huit joars 
avant un autre eâain > le fur- 
pafTe toujours d'un bon tiers 
en pëfanteur & en travail ^ 
•excepté que ce dernier ne foie 
infiniment plus nombreux en 
Mouches que le premier, alofs 
c'eft tout ce qu'il peut faire 
que de l'égaler : Voici le re- 
mède dont vous vous fervirez 
pour obvier à l'inconvénient 
iônt je viens de parler , qui 
ne mérite pas peu d'at£ention> 
çuifque fi le mauvais tcms ne 

fait 
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fâic pas 'périr uneflain ^ il eft- 
certain du moins gu'il retarde 
d*uiie. année Iç profit que 1 on 
ne auroic du recevoir. 

Il faut prendre environ une 
demie . livre de bon miel , un 
ijuarteron de fucre en poudrer 
& un demi ver d*cau-dé-viev 
mêler le. tout enfemble > que- 
vous mettrez dans une affietta 
élevée par le moïen d un mor- 
çeaa de bois ou de pierre fous la ^ 
ruchje,pre;fque à la hauteur des 
raouchêsi vous mettrez pjir-d^C 
fus ce miel une feiiilfe de papier 
mouillé', crainte que les Mou- 
dbes Xe jet tant delTus ce mec 
nes'émbarafTent les aîlesj vous 
laiflerez une uorpetitc ouver-^ 
tore à l'entyëe del^ ruche,taé« 
qiîe durera l6 q^aovais cems y 
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& axiffi-tôt qu'il fe dîfpbfferé 
iu beau tcms , vous ôterez cet- 
le âffiette , & vous aggrandi- 
rez rentrée de la ruche. 

Ce remède eft excellent pour 
empêcher que Tcffain ne dc^ 
pcrifTe,- il rentretient non-feu- 
lement dans fa vigueur, mais 
encore lui donne du courage 
& de la force pour aller aux 
champs, ainfi on^ ne rifque 
jamais de s'en fervir ; cepen- 
dant il n'eft néceffaire ae fe 
faire que lorfqu après deux ou 
trois jours de pluïe , le tems 
ne paroît pas drfpofé à fe chan- 
ger q^ue dans quelques jours. * 
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CHAPITRE XXV,- 

r^ritaUe rmfojf pourquoi un \ 
deux ou trois Efains durit 
mime ruche m vorut fA$ le 
fremier. 

IL icmble qii*il eft aflcz 
facile de connoure / d'où 
Tieqt que les derniers èflains 
dàine même ruche 5 ou géné- 
ralemenit^ tous les derniers uib 
font jamais fi bons que les^ 
premiers , ou pour mieux 
mexpliquer >, que ceux qui 
ionem \t% premiers de chaque 
ruche 5 ( cai" il ne s'agit pas 
du tems qu'ils fortent ) c'cft ^ 
<îi(eÀt \^ UPS , p;iTce qu'il y ^ 
Hij 
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moins de Mouches dans lef 
féconds effains qvie dans les 
premiers î les autres , parce 
qu'il y a moins de fleurs , & 
qu'ils' ont moins de tëms pour 
trayailler: ces raifons ont leur 
poids , j'en conviens , mais el- 
les ont auffi leur foible , com- 
me je vais le faire voir clair& 
ment , avant que d'expofer 
quelles font les véritables cao- 
fcs de cet accident. 11 eft vrai 
"que le nombre de Mouches , 
& la quantité de fleurs con- 
tribuent beaucoup i Pâvance- 
ment de Touvrage des AbeiU 
les , mais ce n'ett pas abfolu^ 
■ment ce qui hit que les fé* 
ieoods effains valent moins que 
les premiers , puifqu'il eu ccr- 
fain, qu'il y a dès piremiers ef- 
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Itaîm beaucoup moins forts ch 
JÇiouches que des féconds èf- 
fains , qui cependant furpaC- 
£ent toujours ces féconds ef- 
fains en ouvrage , quoique 
fortîs le même jour : d où je 
conclus que ce n'eft pas pré- 
cifément le nombre de Mou- 
ches qui le rend bon ou mau- 
vais , parce que fï cela «toit 
ainfi , ce fécond eifain d'une 
xucheoù il y a beaucoup plus 
de Mouches que dans ce pre- 
mier effain d'un autre , où il y 
çn abeaucoup moins., devroîc 
aflTurement le furpaffer en ou- 
vrage , ou à tout le moins ré- 
galer 5 ce qui n'arrive prefque 
jamais : âinfi cette raifon tom- 
be d'elle-même 5 on ne peut 
jpas dir^ iion plus que ce.foit 
H iij 
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faucé de fleurs , pitifqne dâiw 
ie cems des effains .( excepter 
sces derniers qui viennent par 
.extraordinaire ) if y â toujours 
de fleurs que \t^ Mouches ne 
peuvent parcourir , cq qui (ù 
prouve en ce que l*on void ea 
ces tertls-là des quantités de 
fleufs , ou à peine apperçoit- 
on quelques Abeilles. Preuves 
certaines qu'elles ne nranquetïr 
|)âs de fleurs ; on doit encore 
moins attribuerez défaut d'oiï- 
vrâgé des féconds eflafns àtt 
p^éu de tems qui leur reiler 
pour travailler , puifque Inex- 
périence nous fait voir qu un 
premier eflaîn d'une ruche, & 
un fécond d'un autre égâte- 
menr nombreux en Mouches" 
qui forcent de leurs raeres Iç 
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^éim€ jour y font bien à^ïr^ 
lièrent en péfanceur ôccn bon^ 
té i à la nn de TEté : le pre-j 
«lier fe trouve toujours bon » 
18c ce fqcQnd à peine eft41 mç- 
^IQçr^ , & en écac de paffei: 
VHyv^r j cependant il a e* 
autant de tems pour travail- 
Uir que le premier , ôc ce pre-. 
iKîier pas dava^nçage que ce 
feçona j il y ai donc d autres^ 
c^ufes plws ^rertaifl-e?,. qui font 
que. les jfeconds eflains ne va-v 
lent pas les premiers : après les 
avoir recherchées avec foin > 
y^cj celles qui m*ont paru le* 
plus véritables. 

L» fujet le plqs ce/|ain i 

pourquoi tous les féconds eC 

iainsqe valent pas les premiers» 

ç!eft que les Mouches des fe- 

H nij 
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cconds font beaucoup moins vî- 
^^ureufes , & exercées que 
^ celles des premiers effains qui , 
;ëclofes de bonne h^ure , ont eti 
i tout le tems ( en attendant 
celui propre pour quitter ieurs. 
meres ) de fe joiier devant 
leurs ruches , de fe fortifiera 
un fôleil tempéré , & de s'e- 
xercer aux champs 3 celle-ci 
au contraire dé la féconde 
couvée» à peine font- elles é- 
clofes , que ne pouvant fup- 
porter la chaleur qui règne 
dans leur ruche échauffée de- 
puis quelque tems , veulent 
fortir dehors , & devant leuç 
ruche , où la chaleur d'un fo- 
Jeil trop ardent les brûle j ain- 
iî ne pouvant refterni dedans 
ni dehors la ruche , elles font 
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* obligées de quitter, leurs me-» 
res , (ans être fortifiées ni exer^ 
cécs^ aller au-x champs , com- 
me celles de la première cou- 
vée : aittfî entrant feules dansN 
uoe rucfae vuide , étant plus 
tendres & plus délicates, moins 
exercées , & par conféquenx 
momsfortesque les première^, 
elles fe trouvent tout d'un coup 
faifies d*un froid pareffeux : 
deJà vient. que ks féconds 
eflains font beaucoup .plus 
lonç-tcmsque les premiers , & 
Quelquefois près de huit jours 
lans /aller aux champs ; ou fi 
les Mouches y vont , elles ne 
rapportent que de petites char- 
ges ^ ou ^fi elles fe cfhargeirt 
trop étant encore foibles , elles 
périffemen chemin : Voilàia 
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^vraïe raifon pourquoi les^fc- 
conds eflains ne (ont pas & , 
boas que les premiers j à cela 
îepourroîs encore a jouter que 
Ja^ faifbn ecanc plus avancée > 
-& Tair pl^ chaud & plas feç„ 
les âeurs ont moins 4'onâioa, 
ÙL par coaféqueiîi; les Moa- , 
'ciies om plus de peine à crx- 
irailler : voilà touc ce qa*Q» 
|)eu« dire iWr ce fuj^et^ 

CHAPITRE XX Vf- 

ëimure mÇà h fadliur /$ux 
\ ficonds Ejfams U moien defc 
fûxûjScr 40jts kurs Mcres^o0. 
, djms leurs frofres ruchcu 

QUand une rucfac jett« 
de bonne heure i il y a 
açparence.qu'eUe jettera deux 
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#a trcris fois ; cela arrive or- 
^nairemenc de hmt en huit 
jours. 

Comiïie je vkas de faire 
voir que le défaut des féconds 
^ains fie vieûs que de quic« 
«ter letirî^ mères etaoc encore 
trop foibks , & mi'il cA im- 
poâibte qu'ils pumenc fe lbr« 
«cifier en fi peu de eems > ïï faut 
;ki(fi câc qu'une ruche a jenér 
lei donner de Tair , ^ la ré^ 
llaufTerpar le moïea de qfuel* 
<]tee9 morceaux de thuile ou: 
de pierre j alors Teffain qui é» 
clos nou^eHemem crourant de 
Tair & de la place pour fe lo- 
^er > ne caetera pas fatnere 
par force > comme il eût été 
obligé de faire > fi on n'a voie 
pas donné de r«i£ à la rochei 
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il attendra , au cdntraire , eiKf 
toutes ces Jeunes Mouches 
^foient éclofes, & qu*eiles foienc 
forcifiées&exercéesi & quand 
cela fera fait , il «fortira en auf- 
il grand nombre > & auffi boa 
que le premier^- cela empêche 
que la ruche ne jette trois fbisf 
&elle ea vaut mieux. Si Tef-- 
filin tardoic trqp a ïortir » il 
faut abbaifler la ruche que 
vous aviez élevée , en ôtant 
ces morceaux de bois ou de 
pierre , & relTaîn n'aïant plus, 
a air ne manquera^pas de for- 
;tir un oi| deux jourâ après. 
. Si on ne veut pas fe donner 
k peine d*élever les ruches , 
& de faire ce que jç viens de 
dire , il faut du moins avoir, 
ùm de njettre plufieurs de ces 
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derniers eflains . enfemb'le , 
éomttie je l'ai dit au Chapitre ^ 
qui traite dela^ianiere dem^- 
irier les eflains , parce qtfordi* 
fîairemeBt'totîS les derniers ef- 
fakîs périflenr , fi vous les^ 
imettez feuls dans une ruche i 
Quand on en met plufieur$ cn^ 
femble , ils fe tirent plus" aifc- 
nient d^ffaire , & an^aflent 
affez pour vivre*^ 

■ ^ " ' I l ' Il I I U »,. 

CHAPITRE XXVI k 

Mttniere trés-frofitable dechAnt 
: gerMs Mouchts de ruches y^(^ 
- k-'ventnbijs tems de le faire. 

QUand vous connoiflez 
quelques ruches, oix les 
Mouches f^tK meillewes que 
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les awtres j ( car afluremear 
parmi les Mouches , comme 
parmi les autres animaux > il 
y en a de bien meilleures leç 
unes que les autres. ) Ç^ané 
donc vous rencontrez une ru- 
che de cette excellente efpec^ 
qui profite toujours, fort à don- 
ner du miel , oa à produire 
tous les ans exadement des cf- 
fains , il faut conferver ces 
Mouches pre'tieufementj^ lorf- 
eue leur panier eft ufé , il 
wut cinq ou fix jours ^^çrès 
qu'elles auront jeité, les fafrc 
pafler dans une ruche neuveV 
latis attendre qu'elles aïe«t 
jctté deux fois : Voici com^ 
me il faui s -y prendre. 

Il faut le matin à la j)oiijî» 
«c iiu JQur, ou ieibk èT«î^ 
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trce de la nuit > ( mais îl s*eft 
^erd moins le matin ) prendre 
une ruche neuve dont l'env- 
bouchure foit un ptu plus lar- 
ge que la vieille j vous la frot- 
terez eh dedans de miel, & 
Vous la préj)arerez comme pour 
mettre un effain r enfufte vous 
la mettrez dans des bâtons 
de chaifes- Tembouchure en 
haut 'y vous^ prendrez douce- 
ment v4tre vieille ruche qtfc 
vous mettrez^ dedans, vous lés 
envelopperez fur le chantp 
d une nappe ou fcrvîette que 
vous attacherez bien avec au 
cordes , de manière qu*il ne 
puifFe fortir utae Mouche : 
cnfoîtc vous retournerez cc% 
^ruches , en forte que U vieille 
ÏMrtuvc deflbus 8c la neuyt 
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deflus > après quoi vous frappa 
pçrez une bonne demie heure : 
tout autour ^ & fur- le fond de 
la vieille, ruche' , avec des bâ- 
tons ou pierres, toutes ï^s Mou- 
ches ne manqueront, pas , on . 
du moins la plus ^ande par- 
tie > de monrer;dans Ja neuvci , 
fur lacyjelle vous.- vous gar- 
derez bien de. toucheri qpand . 
vous au^rez.. ceflc de frapper * > . 
vous délierez le linge. qui cn*- 
v^Ioppe vos ruches., &. vous 
prendrez doucement Ja neuve; 
qqc vous mettrez en la. place 
& fur le .même tablier qu'était 
la vieille > .^vous la, 'couvrirez 
du mêpie pailJailpa, pLd cela ^ 
fe peut, vous J'enduirez fur |e 
champ , ne laiiTanr.à Tentrçe 
^^*una ouverture à peu près ^ 
iemblable.: 
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(bnblâ^le à celle qui écoir à la 
vieille ruche : je dis toutes ces 
circonftances , parce qtie les 
Mouches dgiHant beaucoup 
par i^alHcude > rentreront ai- 
cément dans cette nouvelle ru* 
che, furtout Jî elles la trouvent 
femblablei la vieille. Auffi- 
tèt que vous aurez pofé la nou- 
velle rudae > il faut prompte- 
ment étendre un drap devant 
cette ruche neuve , fur laquel- 
le vous romprez le plus vîte 
que vous pourrez k vieille ru- 
che 5 vous en tirerez tous les 
f aïons,^& avec un panneau de 

f^lume il faut faire tomber fur 
ce drap toutes les Mouches 

^qui feront encore attachées à 
ces raïons : il faut de même 

I* faire tomber toutes celles qui 
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feront encore dans la ruclie^ 
après quoi vous enlèverez bien 
vite & le miel & la ruche, 

Î^our emporter l'un & Tautre 
oin du ruciier : pendant ce 
tems-Jà toutes les Mouches 
qui feront fur le drap > fi c'efl: 
le matin , $'éleveroM au foleil 
levant , de rentreront dans la 
nouvelle rucher fi c'eft la nuit;, 
celles fe mettront en pelotons 
xjue vous aurez foio de ramaC 
ier avec une ciieHlereà pot ou 
poêle , $f que vous mettiez 
deffus le tablier de la neuve 
en le levant doucement , cela 
xi'eftpasfi difficiljeà faire qu*iL 
le paroîi: : il faut feulement 
.avoirdes mafqges.S<.de$ gands 
de toile , manier doucement 
& proprenieiit le5 Mouches , 

M 
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& enfin ne pas s'amiifer dans 
cette expédition. Le véritable 
tçms de faire ce changement 
& le plus conforme à ;ous le^ 
-Païs , eft celuipendant lequel 
viennent les eflains 3 il ne raut 
pas attendre au tems des der- 
niers cfiains , mais auffi- toc , 
c'eft- à-dire , cinq ou iîx jpurs 
après que votre ruche a jette 5 
il faut en changer les Mou- 
ches , fi vous en $vez deflein > 
on perdroit un effain , de le 
faire avant que lei Mouches 
eufleni; jette , ôc. on rifqueroic 
à perdre les Mouches , d'atten- 
"tdre la fin de la faifbn des ef- 
iains pour les changer de ru- 
4cîie,parce qu'il y auroit i crain- 
<lre que ces Mojches obligées 
â travailler de nouveau , ne 
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troavafTenc plus dequoi à r&ct^ 
plir leurs ruches , ou que fa^ 
riguces , tant par l'ouvrage 
qu'elles auroknc déjà £ait « 
que par ce changement » elles 
ne puffent en ii peu de tems 
qu'amafTcr une partie de œqui 
leur feroit i^ceiTaire pour paf-<! 
fer i'hyver* 



CHAPITRE XXVIII. 

Manière ^ènfetiner les ntches 
fenia/nt VByver, 

Rien n*cft pius utile que 
d'enfermer \4% J^uches qui 
tonc foibles pendâdti^Hyver^ 
c*eft-à-dire , c^lès ^\i il y a 
peii de iriîcl 6c çeu 4« Moip- 
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«hé^ , ^,it£^ que les Mouches 
qui ne fortcnc poiut % & qujr 
xkQ rejOTeiKem poim de froid > 
lae nieurçBc point : d'ailleurs , 
1)6 diiSpem pas leurs provi- 
iîons , cela eft facile à connoî- 
ire , en pefanc le panier , lorfr 
•^u'on le met dans la chambre, 
ou dans une ferre , ou orange* 
rie 5 il eft certain qu'en le re- 
tirant , il ne pefe pas une li* 
yre de moins , preuve certai* 
ne quelle nç mangent pa$ 
beaucoup pendant qu'elles font 
enfermées , ce n'eft que le 
mouvement & l'air qui exçi- 
lent leur appétit. 

Il n'en m pas ainfi de cel- 
les qtfon laiffe pafler THy ver 
dans les jardins s comme elles 
ftwrtient toutes les fois qu'il fait 
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beau pendant THyver , il tti 
périt une quantité prodîgieu- 
le que le froid faifit facile- 
ment, cela fe voit par la quair- 

^ tiré de celles qui font mortes 
dans les ruches , fans celles 
qui périflent éloignées du ru- 

' cher : ainfî les ruches qui ne 
font-pas bien garnies de Mou- 
ches , font bicn-tot épuifées i 
enfuite n'étant pas en aflez 
grand nombre pour ^e'chauf- 
fv^r & refifter aux grands froids, 
elles deviennent làn^gujflantes, 
& enfin meurent pour l'ordr- 
uaire j parce qu'en mêni^ tems 
que les ruches s'épuifent de 
Mouches pendant ces beaux 
jours d*hyver'j îl fautfçavoîr, 
uc foi tant , elles fe vuident » 
mangent plus & plus foiî^ 
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▼entrén forte quelorfque Thy- 
ver eft doux, ibrrant fi fouveni; 
& madgeant de mêrtie , elles' 
fe trouvent biéti-tôc au bouc 
de leur provifîod, quand elle 
B'eft pas grande : Texpérien- 
ce démontre clairement la vé- 
rité de ilîon raifonnenient. li 
eft certain que plus un HyYei^ 
efi doux & huniide , plus \\ 
meurt de Mouches , rnoins eU 
ks ont de miel de refte 5 plus 
ï'Hyver au contraire eft dur ,* 
froid & plein de neige , moinsf 
il meurt de Mquchies , par- 
ce qu'elles ne fortent pas de 
kurs ruches , & plus elles ont 
de miel en fortant de THy ver; 
parce que fortant moins ellei 
confommcnt moins i ceux qui 
ent' coutume de châtrer ott 
L iiij 
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tirer le miel des rucites atÉ 
mois de Mars > feromr aifémeiK 
cette remaroue , & pourront 
en rendre temoignge : Il eâ 
vrai que la qiiancicé. de miel 
d une ruche dépend du Prin^ 
tems & de TEcé , quand Van 
& l'autre font durs & fecs, le» 
fleurs aïant peu d^ondion , Ss 
cette rpfée facrée qu'on appelle 
miellée tombant rarement on 
peu abondamment ^ il y a peu 
de miel i mais cela ii empêche 
pas qu on ne' puilTe toujours 
faire la remarque que je dis , 
en pefant ks ruches en entrant 
en Hy V^cr, & en les repefant au 
mois d'Avril, qui elt letems 
oii elles commencent à rapport 
ter: Il eft certain que ïùu 
verr;^ que les Moilche» <Wik* 
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f&ttimem que fois pliâs pen^ 
dam: les HyverS: doux > (|ue 
pendant les Hyvers très- froids 
quelques longs c^n'ils foïent. * 
C'eft donc pour ménager 
également les Mouches & leur 
provifion que je confeille d^eo* 
fermer pendant THyver tou- 
tes les ruches qui neparoiflèm 
pas bien garnies ; on les pla« 
ce dans une chambre , ou fer- 
re , ou orangerie > où il ny 
ait pas de jour > parce au 'elles> 
ne manqueroient pas de for* 
tir en voïant de la lumière d^ 
foleil > & toutes celles qui for-- 
tiroient , ne rentr^eroientpas^ 
ce qui £&roit capable de raire 
périr la r^he oit les ruchesv 
eue Ion auroit enfermées. Il 
i^u£ donc les bien enduire ^ 
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trainre des fourris , & ne laïf^ 
fer aucune oi^verture par oti 
elles puiffcm paffer , elles ont 
toujours afïez d'air 5 il n'y a 
|)asà craindre que la refpira- 
non leur manque j on com-^- 
menceà les enfermer au moi^ 
d- Odobre ou Novembre » fé- 
lon les Païs plus ou moins a^ 
vancez , & on les rire dehors 
au mois de Mars ou Avril, en 
fuivant la même règle. Il faut 
les tirer dehors & les repofer 
chacune en leur ancienne pla* 
ce à l'entrée de la nuit 5 on 
aura foin de mettre fous cha-^ 
que ruche danfs une affietic 
une demie* livre ou* une livre 
de miel ( félon le befoin ) 
avec un quarteron du fucre en 
poudre , que vous^ retireret- 
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deux Jours après ^ cefa les for- 
tifie contre laîr & le vent frotdi 
je crois avoir déjà averti que 
toutes les fois que Ton rémuoit 
les ruches > il falloit ( fur le 
champ fi on peut ) les endui- 
re & bien crépir : ainfi on au* 
ra foin de le taire dans cette 
occafion. 

Cette méthode d'enfermé»^ 
ainfi ces ruches eft excellentô. 
pour \ts foibles ; mais je ne 1;^. 
crois pas .fi bonne pour les ru**- 
ches bien péfantes & bien gar^ 
nies , parce qu'étant plus; vi--. 
ves que les autres, elles (entent: 
mieux les beaux jours, & s ob^ 
ftinent tellement à fortir > 
qu^'elles n;ieurent au bas de la^ 
ruche, ou elles s'échauffent fi 
fort par. leur grand nombre.: 
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dans là ruche > que Tba cft 
obligjé de crépir > craiate d^ 
iè$ làHEer fordr i qji'eUes y 
excitem uœ kwaidké > qui 
. fouvenc corrompt 1<2S rajkôns r 
& y câufe ua iîiAuvais goûf 

3ui dégoûte , & rend mala- 
es les Mouches ;. c*ell pour- 
quoi après avoir faic Texpé- 
rience y je dis qu'il fiane laiflfer 
pafler THy verdans les jardina 
à toutes \q^ boimes riK:hes , 
& qu'il eu très* utile d enfer- 
mer toutes^celks qui paroiffent 
foibles, parce queTHyver ne 
peut nuire beaucoup à ces pre^ 
nrierest. & qa ordinairement it 
détruit ces dernières., qui ne 
ibnt pas ailez £:>rtes poar refi^ 
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CHAPITHE XXIX. 

XegUs qu'il frut fuivre four 

'Vfndre des Mouches ^ &fpur 

êter celles fui jont de trof. 

AYant commencé cette 
première Partie du Trai- 
te des Mouches , par \qs r^ 
glcs qu'il faut fuivre pour en 
acheter , j*ai cru ne pouvoir 
mieux la finir que par celles 
:qu'il faut obferver pour les 
vendre: ceci ( quoiqueparoif- 
fant très- facile ) eft plus im- 
portant qu*an ne penfe pour 
-ceux qui veulent confer^^r un 
bon rucficr , & en ayoir du 
^profit* 
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Il ne faitf jamais vendre les 
'i^ohnes ruches , je veux dire , 
celles qui font de meilleure es- 
pèce que les autres , ç'eft-à- 
<lire , qui font toujours bien 
fournies de miel , & qui ne 
manquent pas de jetter tous 
les ans 3 il y en a aflu rément 
'de meilleures, & de plus la* 
bbricufes \cs dnes que \c^ au- 
tres , celles • là doivent être 
gardées prétieufement , voici 
^donc les régies qu'il faut fui- 
vre pour vendre les Mouches. 
Quelques jours auparavant 
que le Marchand vienne à 
vôtre rucher, il faut avoir foin 
de vifîter toutes vos Mouchesj 
coûtes celles que vçus trouve- 
rez ks mieux garnies de Mou- 
ches & les plus pleines d*un 

Digitizedby Google 



l des Abeilles. ^43 
rbél ouvrage, c'eft - à- dire > 
<ionc ,les raïons feront beaux 
^ bien jaunes ^ il faut les 
^narqâer pour les conferver 1 
il vaut -mieiix en conferver 
imoins , & qu'elles foïent tou- 
rtes bonnes , parce que toutes 
jcts Mouches choifîes ne man- 
.quent jamais de donner cJia- 
xune une couple de bons et- 
feins , "le .profit eft donc cer- 
^^in de lés garder : Il faut v^n* 
-ddre , au contraire 5 toutes cel- 
Jes dont l'ouvrage eil noir , la 
xuche mal garnie, qw n'ont 
cpas accoutumées ^e jetter , 
celles que vous ne croïez pas 
^n état de pafler l'Hyver ,ex- 
,cepté que vous ne vouliez vous 
donner la peine de les enfer- 
mer , & de les nourrir jen ibf- 
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i:ani deTHy ver , comme jcTû 

.marqué dans les cbapities prë> 

.cedens. 

Celles (jufi vous connoiflez 
d'une excellente elpece , quoi- 
que vieille & la ruche foavcût 
ecrafée , il ne faut pas les^'ven* 
<lre , il yaut mieux lés Jahe 
pafler dans une ruche neuve 
au mois de Jiiin. 

Je dis donc en deux mots i 
qu'il fc-ut conferver les meil- 
leures niches, & les mieux gar- 
nies ; parce que celles * là ne 
peuvent périr , & le profit en 
eft immanquable : Je dis, au 
contraire , qu'il faut vendre 
toutes les plus mauvaifes , par- 
ce qu'en les gardant il n'y a 
prefque nul profita attendt-e * 
*: quand les tems font fâ- 
cheux 9 
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ciieax , , il arrive fouvenc 
5}\i'eUes périiTenc toutes > 6{L 
£iie l'oaie trouve fans Mou^^ 
ches ; c'çll afTurémçnc faute 
de prendre les précautions que/ 
je viens de dire > que la pliir 
part des ruchers périiTent ; on 
ci-oît avoir beaucoup gagné , 
d'avoir vendu des bonnes ru« 
ehcs quelques chofes de plus 
q^e 1 on auroit vendu les mau- 
yaifes, & oniie'fçait pas que- 
par ce ménage on. rube le 
rucher , &> on le réduit À rien^ 
c'eft^ pour cela qu'il ne faut 
p^s laifler le choix au Mar^ 
chand ; mais il faut marquer 
celles que l'on. veut garder^v 
pu celles que l'on veut: ven-t 
dre. 

Voilà ce croe i*avois à. dire. 
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toachant l'éducation desA- 
beilles , jç crois en avoir fuifSl 
famment dit dans cette pre- 
mière Partie,potir apprendre là 
vraie manière de les gouver- 
ner , &d*en*tirer du profit: Il 
eft vrai , que j'aurors pûm'é- 
tendre encore davantage , & 
rapponer ce que j*cn ai lu dans 
pluiîeurs Auteurs j mais j'at 
cru qu^il c'toît inutile de fati- 
guer le Leéleur , eh rappor- 
tant phifieurs règles & plu- 
iîeurs avis , dont la pratique 
ne s'accommodant pas au Païs, 
m*a parti ou inutile ou impofl 
iible, ou du mofns très- diffi- 
cile 5 il y a peu d'Auteurs , & 
je ne ritquerois pas beaucoup 
de dii:e point du tout, qui a^ïent 
traité cette matière à fond Si 
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îWec étude i la plupart ont pris 
cette matière ppur faire briU 
1er leur éloqqence> (comme 
Virgile ) fans cherchçr la vé- 
rité 3 d'awtres en ofît écrit 
3uelques Chapitres, fur loùi- 
ire, fans aucune pratique ni 
expérience ,- leurs écrits qi^i 
fbntordinairement très-courts 
fur ce fujct , & qui dévelop- 
pent- fi peu cette ma^iere^ font 
^flez connoître cette vérité > 
jç n'ai garde d'attribuer ce peu 
id'éclairciiïement à Tignoran- 
ce-, mais e'eft-peut-être au peu 
Âe cas qu'ils ont fait de c^s 
•:petits animaux , ou à Ja diiîi- 
culté qu ily a de les étudier 
^vçc pratique 5c a ve<i: expé- 
jience , en quoi foui cepen- 
daaj: confifte toute cetteicien- 
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ce , ce n'eft que l'une & îkxf^ 
tte qui m*ont engagea travail* 
1er à ce petite Ouvrage, où je. 
Ae flatte que le. Ledeur ( par^ 
donnant (;l'ai Heurs à la fécke^ 
iteïTe d'^ ftyle fîmple. & fans, 
figures^ que Ton .peut nommer 
des champs ,,& que j^ai ren* 
dijt (craince d'ennuïer ) leplus^ 
précis que f ai pô , trouvera* 
dans fa première partie les- 
moïens da procurer ion utili-- 
té certaine dan^ L'éducation & 
ït gouvernenaent dés Abeilles>c 
iJ trouvera de même , ( s'il a? 
du goût pour CQS petits ani*- 
maujc , que Ton peut nommer 
un miî^acle de la nature ) , dans 
la féconde Partie dequoi fatis- 
faîre fa curiofité fur leurs gé- 
nérations > & fur toutes leitfs 
propriétés» 
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SECONDE PARTIE. 
3) I S SERTAT ION 

' currcufc fur la génération & la 
^iîn ou mort des Abeilles-, avec 

de nouvelles remarques fur tou-^ 

t€s leurs propriétés. 



CHAPITRE L 

^entimens diffcrens fur U gini-- 
tation des Abeilles. 

E 5 fentimens fontpai^ 
tagez touchant la gè- 
ne ratioa des Moucnes 
^ miel 3 les uns veulent que 
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^ parmi elles ils. y aient mâles-& 
ilen:iellcs 5 les aucre's qu'il n'y 
. ait ni Tun ni l'autre 3 )cs autres 
t ( comme.Virgile) quelles foot 
.leurs petits 4e fleurs,c eilTa-di- 
, xe , de cette matière onclucu- 
/c de différente coylçurqu'el- 
. les. apportent à leurs pattes. 

Xeqx qui difent que, parmi 
Jes Abeilles il. y a.dcs mâles & 
, des femelles ,. veulent que les 
femelles pondent dans chaque 
alvéole pu ces petits trous des 
raïonsjun petit œuf de la grof- 
feur d un grain ^e moutarde, 
qui croifTant par la venu d u- 
,ne chaleur humide & fuante 
nqui règne dans \z ruche , par 
-le mouvement échauffé de 
toutes les Mouches qui les cou- 
vent informe ce quon appelle 
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convia OU' jeune Mouche > ils 
ajoutent à ce vfiijet, que Toc- 
cupacion des femelles confifte 
à pondre , & à couver leurs 
c^eufs , bâtir les raïons & cui- 
re le miel par lachajeur qu'el- 
les excitent : aînû, félon eux., 
ces fages ménagères font oc- 
cupées audedans de la maifon, 
& nefortentpas 5 pour les ma-. 
Ips qui font vigoureux , leur 
ouvrage eft d'aller aux champs 
chercher le miel& la cire, dé. 
liettoïer la ruche , en empor- 
vtant dehçrs les Mouches mor-, 
tes & les autres immondices > 
de garder l'entrée de leurs ru- 
ches contre l'infulte des Mou-, 
ches étrangères & des autres 
iafedesi ce fentiment paroît^ 

» 
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. au ez vrai - femblable ^ ccçcn^ 

tdant il n'eft véritable, que 

par rapport ai>x gucrpcs.& auiC 

Frelons, & aux bourdons des 

cruches <jue Ton doit regarder 

, conime desMouchcs bâtardes» 

v& non pas de véritable AbeiU 

Jes. 

Il eft vrai que J'ai remar- 
qué àts petits œufs , tranfpa* 
îfans comme des œufs decaF« 
pes attachez au fond des raïons 
des go^rpcs .& des frelons, 
ifiais ce n eft pas une confc- 
quence que les Abeilles s'en- 
gendrent de même j quelques 
recherches que j'aïe pu faire , 
& en quelque faifon de Tan- 
née que j'aie tiré des raïons 
é^s ruches, je n'ai jamais pu* 
trouver de ces œufs j fçavoir^ 
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;s'îhy^ desnrales & des 'femel- 
les parmi les Abeilles , ceft ce 
qui ne fe peut connoîcrs5 il 
cfk feulement cercaîn qu'elles 
ne s*accoqplent jamais. 

Ceux qui prétendent qu'il 
vn*y a parmi tts Mouches , ni 
finales ni femelles , t*eft-à.dîr 
re > qu'elles ne s*accouplent 
Janiais^ & ne font ni œufs ni 
.pfetits , difcnt qu'il y a dang^ 
chaque ruche deux ou troii 
^Mouches plus groffes & plui 
•longues que les autres , qu'on 
appelle les Mères Mouches >^ 
autrement les Rois, lc;fouelles 
.Mères Mouches produuent el- 
les feules par le moïen de pe- 
tits œufs cette multi^tude 4c 
Mouches nëceff^ire pour fôjp- 
mer un eûain. 
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Ces trois Mouches & fouvear 
une feule a affurement bien de 
l'ouvrage j ces^Mouches , dis- 
je,n onç point de tetns à perdre 

rpour engendrer huit à dix ou 
idouze mille Mouches qui font 

^ ordinairement dans un effaia,- 

• Çc quand la même ruche jette 
deux ou trois fois , je laiUe-à 
juger de l'excès de leurs ouvra- 
ge? i ce fentiment^paroîtabfur- 

' de,& ce que,ie dirai dans la fui- 

• te> fervira auez à le de'truire i 
ainfije pafle à ceux qui di- 
fent , ( comme Virgile ) que 
les Mouches font leurs. petits 

' de fleu?s , &Je vais apporter 
les raifpn? qui appuïeiît leur 
fen timent , qui approche le 
plus de la vérité , mais qui ce- 

^pendant h'en dit j>as afléi. - 

Digitizedby Google 



des Aheilks. Sjk;. 

^ Les derniers enfin afïiirent 
que les jeunes Mouches font 
formées de cette farine onc- 
tueufe , que les Abeilles ap- 
portent à leurs pattes pendant 
. le Printems & TEcé, qu'elles 
en etnpliflent chaque alvéole 
' ou petits trous qui/font dans les 
raïonSyôc quç les couvrant en- 
. fuite de petites, pellicules, elles 
les couvent, d'où ils s*en fbr- 
.me des Mouches i ris ne s*em% 
baraffcm pas i. fi cette matie- 
. r€ porte en foi W fémence 
de Mouches, ou fi les Mou- 
ches y Jettent d'elles -même 
cette feraence avant que de 
couvrir cette matière, ils n'aur. 
ïoicnt cepeîidant pas du ou- 
.blier cette circonuance oour 
paroître meilleure ,.plusfutek* 
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& pour rendre letir fentimeHt 
^ €out-à*faic ' jufte i car il eft 
^certain que les Abeilles font 
•formées en partie de cette fa- 
mine ondiieufe qu'elles appor- 
'^ent â leurs pattes , comme je 
/'Tais le prouver par des raifons 
'très--claires & évidentes 3 & 
tomme je le ferai vcnr encore 
.plus bas : je prie le Lcdeur 
«de faire un peu 4'attentîoQ à 
<ce qui fuit. 

Tout le motiâe^^aicqueles^ 

«Mouches rapportent depuis le 

>i<x)mmencement 4e Mars juf- 

*<ju'au mois d'Oêkobre , cellest 

à qui on n'a rien âté » & dont 

les ruches font pleines en for- 

tant de Phyver, ne rapportent 

^^ipas moins que celles dont le& 

'luches ibnc la moitié vuides« 

m 
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Cîètte lîKiiiere que les Mou-.i 
ches apportent à leurs pattes , , 
doit certabemem. être emr- 
pjoïée à quelque^ u^ei: : on « 
ae peut pas dkc que ce ùàt. 
pour rétablir ou^ agrarKiirr 
leurs raïons , puifqu^on ïiîPPO- 
fe^ la ruche déjà pleine ^ a la^- 
quelle on. û*a pas touché i oa. 
peut dire encore inoins , que 
cette H^atiere fert de nourri- 
ture aux Mouches , puifqu'et- 
les ne virent que dafuc de«i 
fleuris & de mieï : ce que: je 
prouve , pa-rce que 11 elles pou- 
soient vivre de cette matière, 
fcs effains qui manquent de 
mièl , ne mourroient pas dcs^ 
quils pourroient aller aux 
champs , 6c rapporter à leurs 
l^attes : Tèxpérience prouve k 
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■ contraire, puifqu 'elles mem-ecr- 
même au mois de Mai , donc 
cette matière ne fert pas à les 
nourrir. Vt faut donc conclur 
re que \ts Mouches en rem- 
plifl'ent kirrs rafons* laquelle 
matière portant en foi la fé- 
TRç.ncç. de la Mouché . ou. \a ■■ 
recevant- après avoir été é» 
chjïuftée , & pour mieux dr* 
re , couvée , fe forme en Mou* 
riies : J'appone encore unô 
atrtre preuve. Une ruche dont • 
vous aurtï tirez la moitié du 
miel & de la cire au mois de - 
Aîars, ne commence jamais à 
remplir le vuide, ( eomméH 
cft aifé der le remarquer ) qu(t 
for la fin de Mai , ou tout au 
pliirot au commencemcnti ce* 
ipendanc il fe paÛe plus da 
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Rx femarnes que les Mouchés 
ne ceflent pas de rapporter » 
c*eft même le tems le plus a^ 
bbndant en fleurs : fi cette ma- 
tière qu^elIcs rapportent aux 
.pattes , n'ëtoit empJoïe'e qu-e 
pour rétablir la cire qu*on leur 
a ôtée 5 pourquoi, auffi - toc 
qu^ellcs peuvent alfer aux 
champs & rapponer, ne ré- 
tabliroient' elles pas peu à peuî 
( car je ne prétends pas dire 
que cela fe fafle tout d'un 
coup ) > Pourquçi > dis- je, ne 
rétaoliroient - elles pas lecu^ 
raïons ? Or,^ il eft certain , 
qu'elles ne commencent pas 
avant le tems que j'ai marqué > 
d ou je conclus que cette ma- 
tière ne fert pas feulement aux 
.Mouches à faire la cire, mais 
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^rincipalqment à engçndrcrr 
acs Mouches , & à. repeupler 
leur républiq!;^e , afinqu'étaoc 
an plas g.rand; nombre elles 

Suiflcmc travailler avec plus 
e facilité i. leur provîfion. ^ 
Je crois en avoir affez dît^- 
touchant les diiférens ^fenti^ 
iWMs de ceux, qui oni;^eric< 
des Mouches , &c de leur gç- 
fîération : Pour moi qiai ne 
me fuis pas contenté de les li^ 
jre , mais qui ai eu Ja curiofité 
de les étudier , Ôcden cher- 
cher la vericé dans les expé- 
riences i . je dis que de même 
que les vers & . \cs autres in- 
ttdîcs fe forment chacun d'una 
certaine matière corrompue 
& altérée , propre à fon efpe- 
«e 4 ainfi les Mouches fe for- 
ment 
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ment de cette fibrine ondueu* 
fe quelles apportent aux pat-* 
te$ , laquelle matière portant 
en {bi , ou recevant la fémen- 
cede^ Mouches , fert de nour- 
jriture à cette fénience , com- 
me i'œirf fert à la perfec-^ 
tioh & à la rKJurriture de fon 
germe : S ça voir fi cette ma- 
tière dont nous parlons 5 porte 
en foi la fémence de Mouches, 
ou fi elle y tk jièttée par les 
Mouches en général , ou par 
le Roi des Mouches , & les 
Mcres Mouches , comme le 
prétendent quelques-unsj c'eft 
ce que je n ai pu découvrir , 
Je laifleKe myftere à déve- 
lopper à ceux qui font meil- 
leurs Natui^aliftes que moi i & 
je me contenterai j pour fatis- 
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faire les curieux dédire içk .^ 
comment lesAJouchesfont leur 
çouvin, félon ce que j'en ai pu 

:^ remarquer. D es que ja failon Çf, 
les fleurs 'invi|:e^c les Mouche^ 
.ail travail , vous les^voïez fortir 
en abondance , ^ revenir \c$ 
pattes g^irnies d'i^ne efpece de 
pâte de la groffeur d'un grain 
4e cbenevi , ou qn peu moins, 
de différente couleur ^ félon 
les fleurs ou ellç s ont ^u foin 
de la recueillir : elles montem: 
avec epipreffement dans leurs 
ruches , ^ vont fur les raXons 
. fourant dans un trous les deux 
pattes qiii font gairnieà de cet* 
te fariije oi^dueufe- dont je 
viens de parler 5 d où ( après 

^ 4ts avoir frottées Tune contre 
l'mVG p^^r détacher, .& y 
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kîffer cette matière , elles les 
retirent fort nettes 5 elles font 
le même manège quatre 011 
ciûq fois le jour plus ou morm, 
felouque les fleurs ont d'onc- 
tion , ou que le jour eft <:haud 
iBc fec : enfin , elles ne ceffent 
pas que ce trou ou alvéole ne 
loit plain > comme une partie 
des Mouches - tra vaille au 
même ouvrage , W'y a bien- 
tôt une grande quantité de 
ces trous remplis : enfuice elfetf 
les couvrent d'une petite pel- 
iicttle qui s'élève en bôfle ou 
demi globe 5 elles piafcent tou- 
jours leurs convins far ie de- 
vant & au milieu de la ruche> 
comme Tendroit le plus chaudi 
ce couvin refte couvert un 
tems incertain, fçavoir, qijifflatft 
Lij 
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jours, trois femaines , un mois» 
plus ou moins , félon la difpo- 
iîcion de Tair & du tems. j cai? 
j'a.i rer^arqué que lorfqu'il y 
^avoit fouveot des orages , xxxx 
ccnis vain , ees trous ne ref- 
jEQÎent pas plus.de quinze jour^ 
fçellez , au bout defqueis JQ 
yoïois les Mouches quiies dé- 
çojivroicnc , & les têtes deç 
jjçûnes Mouches qui étoienç 
dçdans remuer , & fortir pref* 
que à dçrni corps > auparavant 

3ue defprtir,les mères ont foîi^ 
e leur dpnner à manger pou? 
Içs fortifieir , & un jour ou 
ds!4X après^lies quittent leurs ^ 
VQiW » !& fprtçnc plqs grpfles 
Çc mieux nourries que les me-r 
ïQi 5. ( car il faut remarquer, 
qinsiplbi le^ MQ«qfae§ yieilllf- 
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fent , plus elles deviennent pe- 
tites & noires. Qiiandies tetïis 
font froids on fecs , ces trous 
reftent plus long-tems à s'ou- 
yrir , & le couvia à cclore i 
c*efl: ce qui fait que voustrou- 
yez du couvin en fortant de 
Fhy ver dans les ruches , parcor 
que ce couvin formé fur la fin 
de J^Automne aïant manqué 
de chaleur pendant Thyver, né 
peut éclore qu au Printems : 
ainfi il n'y a pas detems fixé ,• 
iii certain pour éclore : l'ex- 
périence prouve aflez ce que 
je dis i car on ne peut difcon- 
venir que les tems noirs, pluies^ 
chaudes , orages & tonner es ,» 
n'avancent beaucoup les Mou- 
ches pour jetter i & il efl: fa- 
dle de remarquer que les pre- 
L ii;|. 
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mièrs beaux jours "après ces 
fortes de tems, les Mouches 
©e manquent pas de jetter ik 
car de même que par un tems 
de toiinere , un tems corrom- 
pant par une humidité échauf- 
fée de Tair , la viande cft bien 
plutôt corrompue , & les vers 
engendrent auffi les Mouches 
qui s^engendrent par la cor- 
ruption de cette matière qu'el- 
les apportent aux pattes, qui 
porte en foi , ou qui reçoit 
des Mouches fa fémence, (ont 
d'autant plutôt formées que 
cette matière eft bien-tôt cor- 
rompue par la chaleur de^ 
Mouches , joint à un air é- 
chauffé & corrompant j je me. 
fert de cette comparaiibn pour. 
rendre mon raifonnemcntplus>- 
fcnfible. ' 
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ies jcttnes Mouchés font 
plus blanchâtres fous le ven-» 
tre que les vieilles , & paroif» 
lent plus pleines. Oanslecôm- 
ftîcncement qu'elles font dans 
les alvéoles ou trous des raïoûs: 
elles font ^toutes blanches 
quaiid elles commencent à 
prendre leur forme , & peu à 
peu elles deviennent noires $ 
elles achèvent de prendre leurs 
véritables couleurs aprèsqu'et 
les font étlofes , peu de jours 
après elles for tent au foleil , 
êi fe jouent devant leurs ru-* 
ches 3 & lorfqu' elles font aflez 
fortes, elles vont aux champjh 
& rapportent comme les au- 
tres. • 

Il y a' parmi le côuvin une 
efpçce de Mouche que Von 



L iiii 
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nomme Bourdon » elles con^ 
snencentà écloreau coaamcii.** 
cernent de Mai ou fur la && 
d'Avril > elles font plus grbC- 
fes > la tête plus londe^ & ont 
un bourdonnement plus fort % 
& plus clair que les véritables 
Abeilles î eues n'ont point 
<l'éguillon y & par conféquene 
ne piquent pas salles ne vont 
jamais au champ, fe contenu 
tant de voltiger au tour de la 
ruche depuis les deux heures 
après midi jufqu*à quatre heu- 
res : je ne fçai pas de quel ufa-« 
ge elles peuvent être , car el- 
les reftent attachées iur les 
raïons fans aucunes adions ; 
elles ont même aja bas de la 
ruche leurs cantons fëparez , 
Se enfin Ici véritables Abeilles 
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les tuent toutes fur la fin de 
Juillet ou au commencement 
d^Aouft , c'eft-à-dirc , après 
Qu'elles ont jette > ce qui m'a 
fait croire que ne les taantpas 
auparavant > elles étoiem de 
quelque utilité aux eûains > 
{ que je û*ai pu remarquer. ) 
Ces fortes de Mouches bâtar- 
des ou Bourdons , qui font au- 
trement faites que les Abeilles» 
fe forment dans des alvéole* 
plus grands que ceux ou vien* 
rient \^ Abeilles 1 il paroît 
d'abord une efpeee de gros ver 
blanc ou guillot , qui groflîf- 
fant peu à peu , prend enfin 1;^ 
forme de ces Mouches dom: 
je vieus de parler. . 
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CH AP I -TRE IIv 
I>e U P^liûe des Aheilks. 



LA nature engendre le* 
Abeilles avec un inftmdk 
il grand , pour le bon ordre ,^ 
Punion , le travail , rœcona* 
mie , & plufieurs autres bon^ 
nés qualitez que je traiterai: 
ki après y quil eft difficile 
d'expliquer clairement-, com^ 
ment ces petits corp5 > qui, fe^i 
Ion le fen ciment nouveau , ne 
font que des machines, fe meu- 
Tfent fimplemenr pai^ l'impul- 
fîon ou Taltrui^ion des corpuCr 
cules i cette matière toute fini-, 
pie q^u elle eft,;fqurniroit ici dô^ 
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grands argumens, & Touvra^ 
ge parfait des petites ouvriè- 
res dont je parle , feroif: un 
fujet aflez vafte pour épuifei? 
les raifonnemens des plus fa- 
meux Philofophes , qui ne vou-» 
droienr pas reconnoître que 
Tart&la conduite des AbciU 
les eft un écoulement d'un 
aFt d'une fagefle fuprême, qui 
fe fait fentrr à nous , par le 
moïen de ces petits animaux y 
comme par totis les autres 
grands oiavrages de la nature 
qui font le fujet de nôtread-^ 
nairation 5 mais pour revenir 
à mon fujet , je dis , que les» 
Abeilles reconnoiflant |)armif' 
elles un Roi , comme on 1er 
nomme communément , c'eft- 
à-dire > une d'emr'ellcs qu'eU 
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les ïuiveœ paf-com , & qu'jeî- 
les n'abandonnent jamaisjque 
Ê ce Roi meun , les Motr-^ 
ches meurent auffi î 11 eft ei>* 
core certaîft y que chacune 
d'elles ont ku^s emplois daii^ 
leur République ou dans lit 
i?ûche 5 \c^ unes font deftinées 
à aller aux champs chercher 
ta provifion > les autres à bâ- 
tir \ts raïons , & à cuire Je 
miel ; d^autres à garder ren- 
trée de la ruche , & à la dé- 
fendre contre les infedes ^ 
d'autres à nettoïer la ruche » 
à en emporter toutes les îm^ 
mondices , comme Mouches- 
mortes , fétus , & petits vers 
qui Vy engendrent par acci- 
dent i d'autres enfin à aller i 
la. découverte des pâturages 6t 
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itàcs fleurs , à remarquer le bon 
JU le mauvais ttms : on trai- 
tera peut- être de fidion & de 
iable C€ que je dis , mais je 
renvoie les incrédules aux ex^. 
périences pour les difluader de 
4eurs faux jugemens. 

Je vais donc entrer dans le 
xiétail de ce gouvernement 
admirable qui règne parmi les 
Abeilles : je ne pre'tends pas 
donnçr pour certain & infail- 
lible tout ce que j'en dirai , il 
y a peut-être des articles , où 
j'ai pii me tromper 1 maisquoi- 
<ju'ii en foit y je ne me fuis 
pas trompé moi-même, à def- 
lein de troiuper les autres : oii 
on trouvera des défauts , on 
me fefa plaifîr de les. corri- 
ger , Ôç ceux qui çn fçauront 
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davantage me feront toû jours 
beaucoup d'honneur d'éclair- 
cir cet ouvrage de leurs lu- 
iniercs. Tout le monde fçait 
que dans une matière où on 
fie peut prefque que parler par 
con je6ture,comme eu celle que 
-jetraiceà préfent, il eftj:)ien 
difficile de ne s'écarter jamais 
<lu vrai , on eft toujours trop 
heuteux , lofique Ton nequite 

Toint le vrai - (emblable , & 
on ne dk rieaqui choque la^ 
raifon : au r^fte j'ai fait tou- 
<ts ces remarques fur les Mou- 
ches à miel en m'amufant , je 
les décris encore dans le mê- 
me delTein , & les donne au 
Public avec^utant de fince- 
rite que de /implicite : ainfi , 
«e craignant pas leS critiques 
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rcians une matière peut - être 
trop vile pour mériter leur 
attention i je commuerai com^ 
-me j'ai commencé , c'eft-à- 
<lire , j'éviterai les difcours 
^ inutiles, & tacherai feulement 
<juc la fîmplicité du ftyle 
«'obrcurcifle pas les veritez: 
^probables qu on pourra remar- 
-quer dans 4es X^hapit-res fui- 
vans. 



CHAPITRE 11 1. - 

Remarques fur le Rùi des 
AbeilUs* 

ÏL eft aifé.de diftin^uer^le 
Roi des Abeilles <ks ad- 
trcs Mouches: il^ft plus gros 
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& plus long , les pattes & les 
aîlçs ^lus courtes , le Ventre 
plus large par en haut , & 
plus étroit par en bas , plus do- 
ré > & en même tems d'un notr 
plus brillant , moins velouté 
que les autres Mouches > Tef- 
iain le fuit par tout , & loi^ 
qu'il fe répofe à une branche 
d'arbre, toutes les autres Mou- 
ches y accourent , fe forment 
autour de lui en forme de 
pain de fucre ou de peloton 5 
elles font fi attachées à ce Roi, 
que celles qui ne peuvent le 
lentir d'affçz près , & en ap- 
procher dans ia ruche, revien- 
nent plufîeurs jours de fuite 
ientir & tourner autour de la 
branche où il s*étoit attaché. 
Si en recueillanc Teilàin dans 

la 
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la riTcha le Roi n'y tombe pas, 
& qu'il s'en retourne dans fà 
jiiere , ou qu'il fe répofe fur 
la même branche ou fur une 
autre- j. les Mouchés abandon- 
nent la ruche , Se le fuivent 
partout iàns le quitter jamai^;, 
elles le placent dans leurs ru- 
ches-au milieu; d'elles i pour 
lui il ne fort jamais de la ru* 
che , & ne va pas aux champsj. 
il fe contente de parcourir les ' 
^aïons & de voir Tôuvrage de 
fes fu jets i pour lors quand: 
Gela afrive , il fe fait un grandi 
mouvefliènt dans la ruche ^ 
■parce qu^il ne marclie pas qu'iL 
xic (oit entouré d*une grande 
qjiiantitc de Mouches, qui par- 
leurs marches , mettant les au- 
tres ea mouvement , excîtcttfci 

m 
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ce bpurdoûnemenc fourd que- 
l'on entendfouventi ildefcend 
quelquefois jufqu'à Tentrée 
de la ruch^ pour fe.joiier aa 
Ibleil; c'eftalors que lés Gar- 
des font redoublées , & que 
vous voïez. quelquefois une fî 
grande q^ianticé de Mouches 
à^vla porte des ruches. ( 11 ne 
faut pas dire ici qqe ccioit la 
chaleur qui fait defcendre les 
Mouches , parce que fi cela 
ëtoit , elles pjiroîtroienc tour 
jours en pareille nombre tour 
tes les fois qu'il fait cliaudjce*? 
pendant il ne faut qu'exami- 
ner les ruches en c^s tems de 
chaleur, & on verra le contrai- 
re: Ily a même des jpursde 
grande chaleur , où à péinç 
'paroiirgnt-elles.) Cen'eft donc 
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Î>asprédfément lachakùr qui 
es fait defcendre dans ces cas 
extraordinaires , oîiil femble 
qu'elles aillent jetter : je fais 
cete petite digrelfion pour pyou^ 
vêr ce que je dis , tâchant 
toujours, quand je le puis , oa 
qu'il eft néceiTaire, d'appuïer 
mes propoficions par quelques 
raifonnemens qui les rendent 
fdnfibles , •& qui en falTent 
connoîtrela vérité, mais re-^ 
tournons à nôtre fu jet- 

Qpand le Roi fejoiieàreiv- 
tr^e de la ruche , ileft entou^ 
xé d'une grande quanticë de 
Mouches i elles iont en cz 
tems-la plus dangçreufés, & 
OB éft plus expoféà être pic- 
que ^ , parce qu'elles expoient 
eéné'reuferaeiv; leur vie pour 
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éloigner tout ce qui pourioîèî 
enlever celle de leur Chefy. 
il n'y en a jamais glus d'un 
dans une ruche, flnon dans le 
tems des efTains i pour lors le 
jeune Koi & tous fes fujets, 
defcendent au bas de la ru-r 
che , occupant ua quartier 
ft'paré jafqù'à ce qu'il plaife? 
à leur Roi de quitter leurs mè- 
res pour aller chercher une 
nouvelle hab^:rationr Quand-: 
vous mettez deux effains en^ 
fcmble , foit qu*ûn àcs Rois ja*- 
louxde fou autorité tuë rautre>. 
ibit que les Mouches ne veu- 
lent qu\in Chef dans une ru^ 
che y il eAcertain,& lexpërien- 
celefaitvoir, que l'on trouve 
le même foir ou le lendemain, 
matin un de ces Rois mort fuï: 
^e tablier. .....Googk 
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^î ( par quelque accident ) le 
^i^<5i meure dans une vieille oa 
ru^cheneufiles Mouchesceflent 
auflî tôt de travailler, diiOpeiK^ 
kur miel , defertent de la ru- 
^he , fans qu'il en refte une feu- 
le dans le papie^î elles voltigcm 
avec inquiétude autour des au- 
tres paniers , '& e»fin périflectt 
inifera1)leraent ^ en y voulant 
-enaer,ou étant expofécs à Taîri 
car elles aiment mieuxinourir, 
'que de refter dans la ruche oii 
leur Roi eu mort > jenedisriea 
«îci que rexpériencc ne puifle 
'feire voir^ ceux qui voudront 
donner quelque attention aux 
-Abeilles, 

On s'appereoit que le Roî eft 
^mortdans une ruche par le dé^ 
rangement des Abeilles» quand 
M n'y 
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on void, par exemple, les Môii- 
. ches entrera fortir fans cefle . 
voltiger autour de la ruche à 
heure indue ,. c^ell-àdire , brf- 
qucles^autresibnt retirées , m 
ne fortent pas ^encore ; elles 
marquent même par un bour- 
4onnement plus clair & encre- 
V coupé leur inquiétude. 

Quand cela continue plu- 
,fîeurs jours de fuite , il faut ti- 
' rer de ce panier le miel & la ci- 
re , parce que^les Mouches pro- 
pres de la ruche ^ ou les étran- 
gères le confomraent entière- 
ment > & quand on s*en ap- 
perçoit trop tard , on ne trouve 
plus que de la cire , excepte 
^cependant que le Roi ne quitte 
lui-même la ruche 5 alors il 
-emmené avec lui toutes les 
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Mouches , & laîfTe toute la 
provifion qui feroic également 
dîflîpée par les étrangères ,lî 
on laîfibit quelque tems cette 
ruche dégarnie de Mouches , 
fans l'enlever. 

Toutes les fois que j'ai fait 
fiiourir ces fortes de Mouches 
agitées & dégoûtées de leurs 
ruches , je n'y ai jamais pu 
démarquer , ni troiiver le Roi > 
c*eft ce qui m'a fait juger ( ne 
trouvant point d'autre défaut 
dans la ruche ) quelles ne Ta- 
bandonnoient que , parce que 
leur Roi n'y étoit plus : 11 n'en 
a pas été de même d^s Mou- 
dies tranquilles que ]'ai fait 
mourir pour en tirer le miel , 
comme les vieilles Mouches 
ôii les foibles effains 5 je n*ai 
M iiij 
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jamài^s manqué d y trou ver 'le 
Koi 5 que je cherchois exprès 
pour éclaircir mon doute, cet- 
.te attache lîngulicre qu'elles 
ont pour leur Koi , eft un ef- 
fet de la nature qu'il me coû- 
tera moins d'admirer que de 
pénétrer : Je rapporterai feu- 
iemenc ici un exemple qui 
-donne des preuves certaines 
de cet attachement. 

On ne fçait que trop , que 
quand les Mouches veulent 
jetter ou eflemer , il y a quel- 
quefois des pelot<)ns de Mou- 
ches autour de la ruche en de- 
hors , qui étant trop prefTées , 
ob ne pouvant fupporter la 
chaleur qui règne dans la ru- ' 
chc , fc cantonnent autour ou 
.deiTausle .tablier, & fou vent 
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même y font , & bâtiffbnt des 
raïons. Un jour qu'il avoir plu 
-& tonné , tems pciidant lequel 
les Mouches font plus lourdes, 
moins adives & comme endor- 
mies > je réparai doucement un 
^pelocon de Mouche qui écoit à: 
côté d'une ruche , 8c les éten- 
dis peu à peu avec la lame 
d'un couteau fur le tablier qui 
dcbordôit. ( Il faut quand où 
les touche \qs manier fi douce- 
ment , qu'à peine Ven apper- 
■«çoi vent- elles , Se elles ne Font 
point de mal. ) Après les avoir 
ainfi écartées , je reconnus au 
milieu d'elles un Roi telle que 
^le viens de le dépeindre > je 
l'enlevai doucement du milieu 
des Mouches , fort qu'il eût 
éié maltraité , un autre l'aïa» 
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J)cuç-être chafle de la rucbe^ 
car il y a quelquefois plufieiirs 
Rois dans un efTain , qui ne 
fe [oufFrenc pas , comme je Tài 
dit plus haut , foit qu'il fut en- 
pore trop jeune , ou qu'il fut 
forti de trop bonne heure,il me 
r parut languifTarit , & ir ne 
marchoit qu'avec peine fur la 
main i tandis que je le tenois, 
toutes les Mouches fe répan- 
' dirent autour de la ruche ^ 
courant çà &là avec inquiétu- 
de ; je remis le Roi parmi elles, 
&c auflî-tôt elles fe raffcmble- 
rent aveçprécipitatiori'autoOr 
de lui battant des ailes , & 
faifant un grand bourdonne- 
ment , comme fi elles euflenc' 
voulu lui témoigner leur jôïe 
jde ^ l'a voif retrouy^c ; ^Ues k 
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'. conduifirent enfuicedans la ru- 
che , où elles entrèrent toutes 
en foiile en le fuivant , & il 
n'en refta pas une , où el- 
les ëtoient auparavant. J*au- 
rois ^cor% pdufîeurs chofes 
lîngulieres à dire des Abeilless 
mais . comme j'ai , proipis de 
ne rien marquer ici que je 
niaïe vu ou expérimenté ^ & 
que d'ailleurs Je ne veux pas 
(Btre^ trop long dans une matiè- 
re qui n'a rien d'amufant pour 
bien des gens 1 ( car il faut 
- prévenir les juftes réproches 
^ue l'on pourroit . me faire ) 
je pafle au chapitre fuivant. 
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CHAPITRE IV. 

Jt€marfues Jkr lefremlertrAv/^ii 
des Abeilles au 0intems. 

LE premier ouvrage oh 
s'occupent les Abeilles 
aux premiers beaux jours du 
Printems >. cottfifte à uettoïer 
leurs ruches , fi on n'a pas eu 
foin de le faire > elles cmpor* 
^ent dehors toutes les Mou- 
ches qui font mortes pendani: 
4*Hyver, qui font quelquefok 
en grand nombre fur le tablien 
-elles nettoïdrît pareillement 
leurs raïons de cire , & onc 
foin d'en ôter tout ce qut eft 
moifi , ou qui n'eil pas capa- 
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Ble par fa corruption ou tropt 

fraude féchereffe de contenir 
u.couyin ou du miel > on di- 
rpit à voir ces raïons enchan-r 
erez & rognez en plufieursen- 
dbroits, <jue ce feroient des four- 
ris ou autres infedes qui y au* 
roient touché :. mais il ne faut: 
pas s'y tromper , ce font les- 
Mouches elles - mêmes qui> 
font cet ouvrage ; voici cpm- 
me il eil. facile de le connoî- 
tre. C'êft qu'après TAutomne^ 
quand il ell, tems d€ fermer 
Jes ruches , gc qui fe fait avec 
un petit morceau de hois ou: 
d'ardaife> ou plaque de plomba 
ou font plufîeurs petits trous 
de la largeur propre à pafler 
fine Mouche feulement » pouf 
&S. défendre contre Içs fourri^ 
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& autres infedes. Qitelquerî 
précautions^que vous preniez à? 
enduite vos ruches , & a bou- 
cher les trouscomme* je viens 
de le dire, après toutefois avoip . 
oblervc qu'il n'y avoir rien de 
gâté ni d'cntajtnmëdans vosfit- 
ches , il eft" certain que vous 
trouverez pîu&urs ruches en 
lortantdei'HyverauPrintems, ^ 
dont les raïôr.s vous paroîtronc 
entammez & rrongez , furtout 
fur le4evant de la ruche^-quop* 

Î[ii'il loit impoffible , qu'il- y • 
bit entré aucuns infcûes *; . 
ppifque vous trouvez hs rti^ 
ches au, même état : j ai faic 
cette remai'que^ tous les ans > 
qu'il s*cn trou voit plufieurs 
paniers dont Içs raïons écoienc 
comme rongez -des fpurris : ce 
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qui m*a fait croire , trouvant . 
les ruches bien fermées & lior^, 
d'infuhes des infeâ:es,que c'é-^ 
toieîjt les Mouches elles-mê- - 
mes qui tailloicnt ainfi leurs? 
raïons > plùfieurs raifons m'ont 
encore con^rmé dans ce .fentî-! 
mène 3 c'eil premièrement ^ 
parce que cette cire. qu'elles 
ay oient ôté , praroilToit (i\x le\. 
tablier menue > comme du fon^ 
ce qui n!éft pas, lorfque ce font 
les iQurris. lî y en a àcs frag- 
mens plus déliez , d'autres 
plus gros : enfuîte c'eft que 
j'ai remarqué qu'il n'y a voit 
que les gâteaux defféchez & 
gâtez, qui fuÏÏent ainfi trai- 
tez : Les Mouches ont donc 
foin d'emporter dehors tous 
ccs^ fjragmens de cire , auilî- 
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bien que celles qu'elles omfdc; * 
tomber en débouchant les al- 
véoles pour manger le mîel > 
elles n'ont.gkirdc de laifTer cet- 
te cire fur le tablier , parce, 
qu'il s'y engendreroit des vers» 
comme onJ'a remarqué à çel- . 
les qui ne peuvent fi-tôt vui^ 
der de leurs ruches ces îmmoïi^ 
dices i elles s'appliquent enco-. 
re à ôter ôc à regratter ,-pour 
ainfî dire, le godron de leuc 
ruche, c'eft-à-dire , un^ efpe- 
ce de colle- forte, dont elles 
garniffcnt leur ruche en de- 
dans , pour boucher les cre- 
vafles & petites ouvertures : 
Gomme pendant l'Hyver ce 
godron prend quelquefois utt^ 
mauvais goût à caufe. de Thii^ 
Biidité/ ;^ cUess commencent 

d'àborili 
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if abord au Printems à le re- 
gratter , & en remettre un 
autre plus frais. 
^ Quand elles ont ainfî net- 
toie & préparé leur ruche t 
& que la laifon & les fleurs 
commencent à \^s inviter d'aï* 
1er aux champs f elles remplif- 
fent autant. & le plus promp- 
tement qu'elles peuvent leurs 
petites cellules ou alveoleç d'u- 
ne certaine matière qu'elles 
prennent fur les fleurs , qui , 
comme^ une farine onâueufe , 
relie attachée à leurs pattes ^ 
afin d!e pouvoir de cette ma- 
tière réparer les pertes qu'el- 
les ont faites pendant Thyver , 
parce qu'elle leur fert , tanc 
pour remplir leur ruche de 
raïons , que pour engendrer 

N ^ 
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de jeûnes Abeilles > ccMîimeje 
Tai faic voir au Chapitre d» 
la génération des Abeilles. 



CHAPITRE V. 

J>e l'^w$our des Abeilles four le 
travail* 

L* Amour du travail eft fi 
grand parmi les Abeilles^ 
qu'elles ne loufifrent point de 
pareffeufes parmi elles 5 elles 
les tuent , & chaffent de leur 
ruche 5 elles ne fpufFrent pas 
même celles , qui après avoir 
bien travaillé ne fe trouvent 
plus en état de le faire , leurs 
forces étant épuifées > & leurs 
ailes uf ées & iroifTées , celles- 
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d ont fc même fort que les 
premières* Il cft vrai qu'elles 
h'atteirdetit pas que les autres 
Mouches les chaflent , lorf- 
qu'elles fe fentent incapables 
de travaîUerj elles languiflenci 
& on les void fortîr , ou plu- 
tôt fe traîner d'elles - mêmes 
hors des ruches , & périr à 
Pedtnéc ou devant les ruches , 
les atîtres ont foin de les em^ 
porter plus loin. 

Pour celles qui font en état 
de travailler ,ellesne fe répofent 
que la nuit , & lorfque les 
mauvais tems les empêchent 
de Ibrtir : , mais quand il fait 
beau , elles vont aux champs, 
& en reviennent chargées ou 
de miel ou de cke > elles font 
même fi attachées à l'ouvrage^ 
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q^i'ejJes périflenc fbuv^nt fou? 
Ja charge , ôf n'ont pas iafor- 
jce de recourner à leur ruche ; 
Ç\ elles 4? ontp^s 4e ijeurs au:j: 
^avirons de leur? ruches , 1:^ 
longueur du chemin ne les 
rebute pas : elles yont ( conin 
me on en ^ fait i? remarque ) 
jufqu'à trois à quatres lieues, 
qu^îqu'uns difjnt jufqu'à fept, 
chercher des fleurs : Ceci n'efjt 
pas difficile à f ça voir pour 
ceux qui Voudront , ou plu- 
tôc qui fe trouveront dans de^ 
liçu^p propres pour faire cettp 
remarque. Il eft certain, qu*on 
a remarqué des Mouches dans 
des endroits éloignez de tout 
iCQté de trois ou quatre lieues 
dé$ l^oîs , rapporter cependant 
^vçf abondance des fleurs 4'of- 
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flte& , qui ^ft un arbre afl'ez ' 
connu , & dont cette farine 
ondueufe que les Mouches 
cueillent fur fes fleurs eft d'u» 
jaune pâle i TOrmc fleurit de 
bonne heure , & fournit beau- 
coup de fleurs, c'eft ce qui 
fait que cette remarque en cfl: 
plus facile 5 quand elles ont 
trouvé un bon pâturage , el- 
les ne ccffeiit d'y aller, jufqu'a 
de qu'il ny ait plus rien i 
prendre. 

Celles qui ne^ vont p^s cher- 
cher des fleurs , vont chercher 
de Teau i les autres d'une ef- 
pete de gonime dont elles oilt 
wsfoin pour attacher les raïons 
& godronner la ruche 5 les 
^autres font occupées au dedans 
d^ la ruche, défont & raccom- 

^^ ^ 
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modent fouvenc la niêmc cfev 
£e , comme je Tai remarqué: 
ainfi chacune a fon occu^actâcu 
& on peiit dire , fans prévenu 
tion y que de tous les animaux 
( je n;excepie pas même la 
fourmis ) , la Mouche eft la 
plus laborieufe. 



.CHAPITRE V L 

Tar faite union des Mouches d*unr 

même Ruche y et leur /werfion 

four les étïMigeres. 

JE n'ai rien vu de plus fit- 
cileà remarquer, & qui 
mérite plus Tattention descu- 
rieux,que la parfaite union qui 
règne parmi \t% Mouches dii- 
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lîc ^mèine ruche. Quelque foin 
que Ton fe dopne > on ne peut 
reiamrcper qu'elles fe batient 
entr'elles > la tranquillké & 
la paix régnent toujours dans 
cine ruche , excepté <jQ'elle$ 
Ae foîent troublées par =quel* " 
qucs caufes étrangères ,• alors 
fi elles fe fentent attaquées ^ 
que l'on fraj^ comre la ru- 
che , ou qu'il y entre quelques 
kifeékes , toutes les Mouches 
fc^ mettent en mouvement fans 
fe piquer ni fe mordre : com^ 
me elles travaillent toutes pour 
la caufe commune^ elles ac- 
courent toutes avec empreffe- 
ment , & avec un courage in- 
trépide où le danger eu pluà 
grand 5 elles fonent en fc^le , 
& repouflentenfemble Tenne- 
N mï , 
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rai commun 5 elles pérîroîeiMt 
plutôt toutes , & il n'en ref** 
teroit point dans la ruche > 
plutôt que de ne pas rempor- 
ter la viiéloire : plus on leur 
refifte , plus eJles. s obfHne»c 
à vaincre , & à laiffer leur 
vie, comme dit Virgile» dans 
les bleflures qu'elles font : on 
a que trop d'exemple de la 
manière avec laquelle elles fe 
de'fendent les unes & les au- 
tres 5 mais ce n'^ft pas le feul 
fcrvice qu'elles le rendent*: 
Quand il en vient des champs 
qui font mouillées ou pleines 
depouffiere , on remarque qu<à 
celles qui font à la porte , ont 
foin de Iqs nettoïer, & de les 
çfluïer avec leurs ppmpes pu 
pçtites langues , avant qiie àd 
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les laiiïer encrer ; Si elles fane 
fatiguées , & quelles aient 
befoin de manger , les Mou- 
ches qui font dans la ruche 
leurs en offrent en arrivant i 
on void qu'elles allongent leurs 
langues, félon quelqu uns,& je 
crois qtre c*eft le propre terme: 
elles allongent letirs poifipes au 
bout de laquelle il paroît une 
goûte de miel que celle-ci fa- 
tiguée a foin oe.fuccer avec 
fa pompe ; celles qui viennent 
^des champs l'Eté , font la mê- 
me chofe , par rapport à cel- 
les qui gardent Tentrée de la 
ruche : comme ellies rienneni 
de la proviûon, tout en arri^ 
yant celles qui font far la por--. 
te , allongent leurs pompes, & 
celles ci allongent auiîi la leur , 
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aa bout de laquelle il parole 
une goûte d'^au très- claire y 
c'eft le fbc écs^ Bmts qu'elles 
YÎeiinent de fuccear : amiî eU» 
ie donnent rédproc|uement à 
manger» quand élt>s en om be<- 
ibin^ cecieftaiféà i^naarqacr 
dans le tems éti ç^Soàm i on 
void à coot momem les jeunes 
Mouches qui iont à rentrée 
de la rudie arrêter les Mères 
qui vienoeot^s ckampspour 
leur doMierà nàanger, & cel- 
les> ci Êdre la manœuvre que jV 
viens de décrire* L'Etes elles 
le r^andent par tome la ru- 
che pour être plus commode-' 
ment : L'HyvOT, cBcs choè- 
fiflent un qtrartîer de la ruchei 
ordinairement c'eft fur le 
devant , coname le plii« expo» 
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féau (bkil t là jelles fe raâexx)- 
Ueût toutes enfemblie , & ter 
poTeot ain£ ferries ^ & encaf- 
ié& les ufi^es fur les autres , 
pour éviter le grand froid > 
ceUesqui couvrent les autres» 
font couvertes â leur tour > 
il n'y a que leur Roi qui ne 
fouffre point d'incommoditez» 
il refte toujours au naiiiett 
d'elles dans le quanier de la 
ruche le plus propre & le plus 
fur. S*il y a tant d'union entre 
les Mouches d*une même ru- 
che , il y a en mcme'tcms une 
grande averfîon entre les Mou^ 
elles dune ruche & celles d'u- 
ne autre ruche , que je notome 
étrangères. Il eft certain qu'el- 
les ne fe fouffirent que très- 
diffîcilement > c'eA - a * dire » 
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après avoir écé eny vrées ^ar li 
fumée, quieft l'unique moïea 
de les concilier enfen^ble^ 
Quand on^ veut faire pafler les 
Mouches d'un: panier dans utie 
autre ruche où il y en a déjà y 
comme daik les mariages des 
cfiains , fans ce remède elles^ 
fe tuent fans raifericorde , & 
toutes Mouches étrangères qui 
entrent dans uiae autre ruche V 
y laiflent la vie : elles fe jet- ^ 
tent deux ou trois fois après Té- 
trangere , & à force de la^ 
mordre elles la font périr. 

Dans le teras des effaihs, & 
un eflain veut entrer dans une 
ruche ou il y a déjà des Mou- 
ches , celles-ci fe défendent y 
& tuent prefque ordinairement 
toutes, les Mouches dercflain^ 
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excepté que ces dernières ne 
foient plus fortes en nombre » 
^lors elles cèdent au plus fort 
qui ne leur fait point de mal $ 
car il faut fçavoîr que les Mou* 
i:hes qui entrent dans un au* 
trjB ruche dans le deflein de 
s'y établir , n'attaquent point 
celles qui y font déjà. Ce n'eft 
pas la nicme éhok de celle 
qui viennent pour le pillage : 
xion-feulenxent elks nefe con- 
«ntent pas d'emporter le miel , 
unis encore elles tuent les Mou- 
ches de cette ruche qu'elles 
pillent , qui de leurs cotez fe 
xléfendcnt axitant qu'elles peu- 
vent , & ç'eft ce qui fait le 
grand bruit qu'on entend dans 
june ruche qui eft au pillage. 
JUcs Mouches qui ne font 
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pas d'une même ruche, fe chaf- 
ient encore de deffus les fleurs, 
comme il eu aifë de lé voir : 
«lies fe choquent auffi dans 
i'air , mais elles ne fe cher- 
chent jamais pour s*ôter la vie 
comme à l'entrée de leur ru- 
che i quand elles fè rencon- 
trent fur les fleurs, la plus foi* 
ble cède à la plus forte , & 
celle-ci contente de fa vidoirc 
s'arrête à fuccer la fleur, fans 
pourfuivre Tautrc qui cherche 
fortune ailleurs. 
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CHAPITRE VIL 

M/gles admirables des AbeiUes 
four aller aux chamfs. 

LEs Mouches ne fortent 
pas ordinairement avant 
le loleii levé pendant les tems 
froids , & rentrent avant qu'il 
foit couché , excepté depuis le 
mois de Mai jufques fur la fin 
d'Août: elles vont ôc viennent 
€n ces tems chauds depuis le 
matin , c'eft-àdire , une heu- 
re après le jour, fi le froid ne 
les arrête jufqu'à l'entrée de 
la nuit ; mais voici les règles 
& Tordre qu elles gardent en 
tout tems pour aller aux 
champs» ■ - , 
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Le matin on void fonir trois 
ou. quatre Mouches qui s'élè- 
vent dans l'air , & qui rentrent 
un moment après : fi l'air eft 
froid , & que le tcms paroiffe 
difppfé à la pluïe » elles mon- 
tçiit dans la ruche (ans faire 
aucun ihouvement ^ & il n*en 
fort pas davantage , finon 
quelques unes , qui de tems 
^n tems , fortent & rentrent 
fur le champs comme pour 
examiner le tems: fi l'air eft 
doux & beau , ces Mouches 
qui écoient allées à la de'cou- 
rerte , reriennent auffi.tôt,& 
Te tiennent à l'entrée ou au 
bas de la ruche fur le tablier 
^n battant des ailes , & ap- 
pellent les autres au travail s 
ce petit bourdonnement clair 

. qu'elles 
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quelles foni entendre , mec- 
toute la ruche en mouvement, 
parce que c'eft apparemment- 
le fîgnal du beau rems. . 

Alors celles qui font com* 
miles à la^ garde de^ la ruche y^ 
defceiident & occupent leur^ 
pofte , qu'elles n'abandonnent 
pas pendant toute la journée >, 
kur fondions- eft de répouffer 
les gisefpes , frelons , Mou-- 
ches étrangères , & autres in- 
fedes qui voudroienc entrer 
dans la ruche ivcelles qui fontr 
dèftinées pour aller au champs 
defcendent des raïons , & for^ 
tent en foule pour aller cher- 
cher furlesfteurs, d où elles- 
reviennent une ou deuxbeu^ 
res après chargées de miel ou î 
ëe. cire i elles y retournent pl«u 
0; 

Digitizedby Google 



lia Tmité 

iîeurs fois , félon leur ft^rr 
& leur Goiiragc , & félon \z^ 
diftance des lieux ou elles vont 
chercher la provifion f les au- 
tres qui ne forcent point > font 
OGCupëes^ à tirer dehors les 
Mouches mortes > le cou vin 
avorte & les autres immondi- 
ces; les autres reftént attachées 
for les raïons pour couver & 
emretenir la chalein: néceffai- 
re à là^ perfection du couvin r 
les autres travaillent à refor- 
mer les raïons , tantèt à les 
agrandir ou épaiifir , & tantoc 
à les 'diminuer > félon leurs 
befoins > pour mettre du cxwi- 
vin elles \qs diminuent , & 
pour mettre du miel elles les 
ëpaiflîffent j les autres Moo^ 
ches enfin > ( car toutes car 
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fear occupation ) rcftent à la* 
garde du Roi , dont l'occupa- 
tion eft-de parcourir les raïons, 
comme pour vifiter 1 ouvrage 
& animer fes fujets par fa prc- 
fence : toutes enfin ne ceflent 
j)as d'être en mouvement ou 
occupées pendant la journée r 
le foir elles feraflemblent tou- 
tes ,' & excepté celles qui font 
aux portes , qui ne ceflent , 
(^ comnw de vigilantes fcnti^ 
Belles ) de roder aux environs 
de la ruche > toutes les autres» 
dis - je j fe répofent pendant- 
la nuit des fatigues de la jour* 
née , & attendent tranquilie^* 
ment que leurs guides bu cou^ 
reurs les tirent de ce doux ré- 
|os , en les avertiffant d'aller 
att> travail, oti> elles ne man- 
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quent dé courir derechef a ver 
k même ardeiK , fans- fe sér^ 
buter jamais.. > 



CHAPITRE Y II h 

€$mment les Abeilles frennenti 

fnr 1er fleurs le Miel &^ U. 

Gire.^ 

LEs- Abeilles^ font égale* 
/ment conduites fur le» 
Heurs, par la vue & par lo- 
dorât , qui font en elles très- 
ilofi & très^bons y elles fça* 
vent par ce moïen parfaite-^ 
meîk bien diftinguer. les bon*- 
nés fleurs ècs mauvaifes 5 'cU 
les fuient furtout celles qur 
font de mauvaife odeur ielks 
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'CDimoîflenc bien aulFi les fleurs 
'^ur lefquelles elles ou d'au- 
trci Mouches ont déjà pris , 
elles les paffent légèrement , 
'fans s'y amufer , elles ne sar- 
Tccenc que fur celles où il y a 
à prendre , & voioi comme 
elles, enlèvent de deflus les 
deurs la cire & le miel , fans 
•cependant que ce vol nuifeaux 
'fruits qui doivent naître des 
<fleurs. 

; Il y Ta. ordinairement fur la 
ifiiiperficie, du.cœur ou du mi- 
lieu prefqt^ de toutes les fleurs 
^ne efpece de farine ouftueu- 
'fe répandue , ou fur les feuil- 
Jé5 du coeur des fleurs , ou 
4!eQfêrméeidan^ de^dts grains 
-:i5>ûtcnus fur des petits pivots 

vautour de réguUle dé la fleur , 

/^ * * * 
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iCommc font ordinairement' 
rtoutes les fleurs des arbres 
fruitiers. Si cette farine dont 
je parle i eft Amplement rë^ 
panduë fur les feuilles de la 
fleur > 1* Abeille ne fait que 
frotter fon vendre par-defllis 
la fleur : fi au contraire elle 
eft renfermée dans de petits 
grains > comme je le fais re« 
marquer prefque i\xi |ous \t^ 
arbres fruitiers , alors ellecaflc 
jQxi brife ces petits grains avec 
fon becque ou mofeaw . ( où 
lui donnera tel nofï^' que Ton 
voudra ) & de fes deux pattes 
de devant elle fait pafler ces 
petits grains ainfi brifez fous fon 
ventre, lequel étantr^arni d'u- 
ne efpecede duvet, retient fit 
xamaiTefacilement cette farine 
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«t>m pôudre ondueufe répan* 
hIuc fur la fleur , ou forçant 
^de CCS petits grains j alors l' A- 
Jbeille fe fert de ces deux pat* 
ces de derrière qui font faites 
ven forme de fpatule voûtée ou 
<lentelée , pour ramaffer cet- 
te farine attachée à fon ven- 
dre i elle pafle de tems en tcms 
/es pattes fur fon ventre , & 
tine patte accommode ou at- 
cache la charge de Taucre pat- 
ate , en fe frottant & fe joignant 
l'une contre l'autre : en forte 
^u'au bout d'une demie heure 
chaque patte eft garnie d'ua 
;p€tit peloton de la groffeur 
d'un grain de moutarde ou de 
<:heveni : fi elles font proches 
de leur ruche , elles fe char- 
gent davantage > & fi elles font 
Oiin 
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éloignées , elles n'apportent 
-que demie charge pour ne |)as 
-Succomber fous le poids 5 c eft 
ainfi que* les Abeilles recueil- 
lenc ceice matière dont elles (e 
fervent pour former du cou- 
vin, & pour faire de la cire. 

II faut remarquer, que plus 
•le tems eft humide & doux , 
plus elles ^apponent , parce 
tjuecette farine qui vient fur 
-les fleurs , ©ft alors plus onc- 
tueufe ,.& par conféqucnr plus 
facile à recueillir & attacher 
à leurs pattes i elles rappor- 
tent au contraire moins dans 
Ïqs tems extraordinaircment 
chauds & fecs , parce qu'alors 
cette matière n'étant pas fi a» 
bondante fur les fleurs, man- 
que dondion, & étant très- 
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Iféclie eft encore plus difficile 
4 attacher à leurs pattes -3 c'eft 
«pourquoi on remarque que les 
Mouchés ne rapportent que le 
madn , c'eft^-dire , tant que 
•les fleurs font encore, humec- 
tées de la rofée , lorfquc les 
tems font extrêmement chauds 

Une Abeille emploie ordi- 
nairement une demie heiM-e , 
■& quelquefois unevhcuteà fe 
^charger , félon la difpofitioa 
du tems, comme je viens de 
le faire remarquer : en forte 
qu^elle 'pe«t aller aux champs 
cinq ou fix fois par jour. La 
grande affluence de Mouches 
que Ion void entrer & Sortir 
pendant la iaurnée prefque 
colites chargées ou de .miel oa 
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vde cire , ne fait que trop rcnr 
qu'il faut pour fournir à cette 
^quantité de Mouches que Toa 
«voit qu'elles fafTent au moins 
chacune quatre > cinq ou fix 
voïagesielles ne rapportent paiS 
^toujours de la cire, la plupart 
«viennent^argées de mieU^a 
ie connoît en ce qu'elles pa«- 
^roiflent avoir 1e ventre beaa- 
coup dIus gros que Içs autresj 
il Teu en effet , parce qu'el- 
les rapportent leur miel dans 
4ine eipece de bouteille ou de 
^effie qui eft dans le ventre > 
«d'où elle^ le retirent > quand 
elles font dans leurs ruckes ^ 
-en dégorgeant à peu près com* 
me un pigeon qui donne à 
boire à ces petits : voici com- 
me elles prennent ce miel fur 
les fleurs. 
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îly a deux forces de miels 
l'un qui n'eft autre chofe que 
iuc ou efpece de liqueur fu- 
cree>qui fe trouve dans le fond 
da cœur ou du milieu de cha- 
que fleur i Tautre qui eft une 
efpece de rofée, que les Sça- 
vans nomment météores , qui- 
Ttombœit de Tair, & qui s'ar- 
Tete fur les feuilles» furtout 
fur celles qui plus cannelées 
&L rabotëufes » retiennent cette 
inatiere plus facilement , com- 
me font les feuilles de pruniers^ 
<l'armes & autres ^e je ne 
ncSnmc pas j cette rofée on 
météore fe condenfe ou coa* 
.mile fur ces feuilles à la cha-r 
kor du foleil , & a un goût 
très-doux & très*fucré f cet-* 
te matière tombe égalemeûi 
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ifor les fleurs , & comme -elle 

.pénétre jufqu'au fond de la 

fleur 5 cUe s'y confcrve mieux 

' que furies fouilles, où elleeli 

au{fi-t6c dcfféchéepar rardeur 

du foleil 5 c'eft ce quifaît que 

Fon voie toujours les Mouche* 

'^fur les fleurs , »& fi peu fur le« 

feuilles , ou il n y*a de reftc 

J)refque rien à prendre. 

Les Mouches enlèvent Pune 
& l'autre Hquetir dont je vieos 
de parler , q%ii forme le miel>, 
par le moïen de leur Jangac 
ou pompe j-qûi efli cet efFec 
fort longue & fpongieufe, pror 
pre à attirer j elles avalent 
cette liqueur > & la tiennent 
en dépôt dans une petite bou- 
iceille ou veflîe qu'elles ont dans 
ie ventre , juf qu'à ce qu'elle* 
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firent pleines & rentrées dans* 
leurs ruches , ou elles fe de— 
chargent de cet aimable far- 
deau , en dégorgeant ou dans^ 
leurs alvectles , ou devant Ic»^ 
autres MoucheSiCjui ont fjcim j. 
& qui , comme je Tai fait re- 
nurquer , ne pouvant quitter 
la- ruche ,/© nouriflent de ce^ 
que celles qui fortent leur ap-, 
portent : c'eft ainfi qpe rap-» 
portent- les Abeilles la cire &» 
le mifil. Voïonspréfentementw 
comment elle^ font lUitL ôc 
làutre. 
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- CHAPITRE IX. 

3t t^ipdtffttie des Mmches %' 
iwfiruire leurs Raïons. 

LE premier, ouvrage d&l 
Abeilles daias leur ru- 
che , confifte d'abord à la nec- 
toïer 5 à couper comme j'ai^ 
dit , tous les petits £etus qui 
pourroient leur nuire 5 & eu- 
frn à godronner le hûut de \^ 
ruche , pour boucher toutesle^ 
crevafles & ouvertures par où^ 
la pluïe & les infectes pour* 
roient pénétrer i elles conti^- 
nuent à godronner leurs ru* 
ches , à niefure que les raïons^ 
font grands , en forte qiie lorA* 
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içills font remplis , elles \^s 
godronnent entièrement, Ge 
godron eft une efpece de go- 
]De ou colle brune & noirâtre >. 
qu'elles prennent fur le fapin >. 
Pjf & autres arbres i quand'4 
k ruche eft aînfi eodronnee >. 
elles commencent Tes raïons* 

Le fentimem commun eft >. 
que la^ cire eft compofëe d^ 
€c que les Mouches apportent 
à leurs pattes , mais ce fenti- 
ment ne dit qu'une partie de 
la cbofe : Il eft vrai , que }e 
erois que cette farine ondueu-^ 
ieque les Mouches apportent 
à leurs pattes > eft la matière 
de la cire , mais elles ne s'tn 
^rventpas, comme elles rap- 
portent des champs f elles le 
mangent auparavant > & abrs 
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cette fârrqe leurs fert & de» 
nourriture, & de matière pour 
faire la cire, comme la feuille 
de meurier fert au ver à foie 
de nourritU4re & de matière 
pour faire la foi*e4 Vaici piu- 
fieurs raifoQS qui prou^vent ce 
que je dis , après lefquelles je 
meccrai naturellement , com- 
me les Mouches y félon ce que 
jlai ramarqué , font les raïons* 
Je dis que les Mouches ne fe 
iervénu pas fimplement.de cet-* 
te farine ondueufe. comme eU 
les l'apportent des champs ^ 
parce que. cette farine étano 
da différentes couleurs , les 
raïons devroientcauffi paroître 
de différentes couleurs,& ctrÇr 
pour ainfi dire , chamarrez, an- 
ilez. oa marbrez i cependant 
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il ^ft aifé^e voir , & cela eu 
certain , que lorfque les Mou* 
ches bâciâenc les raïoos , ils 
font blancs comme du lait 5 ils 
changent de couleur, & com- 
mencent à jaunir au bout de 
rinet- quatre heures, félon la 
chaleur des Mouches,^ & enfin 
4e^ennent noirs par la mê-' 
me chaleur,qul répandant une 
^fpece d'humidité çrafleufo 
deflus CCS raïons les noircit 
entièrement , furtout dans le 
bas & le milieu del^ jqche § 
pour le delTus qui reftc pref- 
que toujours garni de miel» 
les raïons reftent coû|ours d un 
jaunie brun, 

. Je dis enfuite qu'on ne peut 
«)pej'ceYoir une feule Mou- 
che entre toutes celles qui tra« 

P. 

Digitizedby Google 



xiè Trmti 

vaillent à la conftrudion de) 
raïons qui aie les pattes garnies 
de cette matière dont nous vç* 
nonsde .parler. Suppofé donc 
qu elles enfo raient leurs raïons, 
il faut abfolument qu'elles 
mangent cette njiatierc , qui 
pour lors changé de couleur 
^ans leur eftoihach > car c*eft 
pécifément d'une efpece de 
Dane^ou écume blanche & é- 
paifTe; qui leur fort fans ce0e 
«u mufeau ou bec , en tra- 
vaillant > dont elles foi^t leur$ 
Taïodsjcorame ]€ l'ai pu remar* 
<quer. 

Quand lôs Mouches tray ail- 
lent à leurs raïons > elles les 
M^ouvrent ordinâïfcmait , & 
excitent une grande chaleur 
:youri;uire^5c alFerxnir leur oii- 
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V^r^gej cependant furies dix 
liewres da matin jufques fur les 
oeux Heures après- midi » une 
partie des i^cîuches allant aux 
chaiTips , les raïons font dégar- 
nis , |c po^r lors on voit foci- 
lement travailler celles qui 
reilçnt 5 toutes ces petites ou- 
yrierçs font attachées chacu- 
ne fur ^n trou à rextrcmité du 
jaÏQn.î ou elles s'exercent avec 
Ijeaucoup-d'adionà avancer 
leur ouvrage 5 il paroit a leur 
t)çc , une efpece d'écume 
blanchâtre, quieft la véri- 
table matière ikmt .elles font 
À9, çÀte I plies pofeflt adroite- 
ment cette matière qui paroît 
afTez épaifle , & avec les deux 
,pattes de devant & le mufeau, 
:jell€s Tarrangent ,.& lui don- 
Pi j 
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tient la forme ordinaire j <yjâ 
left un pecic çrou en fexagone» 
c*eft-à dire , cjui a fix côt«& 
pu fix fac^s s ejles c»jt foin de 
fe fourrer de tems en tems de- 
dans , c'eft ce cjuî en forme 
k largeur i car de même 
que çouces \çs Mouches 4'une 
ruche font à peu près égale- 
ment groiïes , de même auffi 
tous ces petits trpus , autre- 
ment dît alvéoles , font à peu 
{>rcs auffi larges les uns que 
es autres j il eft vrai que les 
uns foni; plus profonds , les au- 
tres n^oiris , félon Tufage qu'elt 
les en veulent faire i comme 
je Tai dît plus haut j les gue^ 
ves & les freions compofeat 
leurs raïons de même matiè- 
re : je ne prétends pas dire 
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^ue ce iok de Jeurs , ntais il 
eft ceruin que c'eft une efpe-^ 
ce d'écume ou de bave uik 
peu brune qu'elles emploïeni 
a la. conftruâiob de leufs 
raîonsi 

Un bon effaîn ramolit-Ia moi- 
sië de la rucke en nuit ou dix 
jours r enfuice il va plus dou-^ 
cernent. Toutes les fois que 
yai eu la- curioficé de les voir 
travailler, j'en ai vu beaucoup 
qui rentroient aïaiit les patte* 
chargées , mais elles mettoient 
toutes dans les alvéoles cette 
matière attachée à leur^ pat^ 
tes > & je n'en ai jamais vû^ 
qui i'aiç emploie à conftruirc 
leurs raïons. Il efl: vrai , que 
j'ai remarqué à& Mouches 
manger en peu de tems ce 

P llj 
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qu€ les antres apportoîént à 
leurs pattes : cette matière qui 
éft comme une efpecc de pâ- 
te a une odeur & un fuCre 
àflei agréable 3 c'eft ce qui 
m'a fait juger en les voïanÉ 
aînfî manger cette matière > 
qu'elles s^tn fervoient pour 
bâtir leurs raïons $ après feu- 
lement l'avoir dieeré dans leur 
èftomach , où elle change de 
.couleur , & n'en conferve 
qu^une qui eft blanche» 

Il faut remarquer que plus 
une ruche d'Abeilles vieillît , 
plus les raïons deviennent ma- 
tériels & noirs > Tun vient de 
la chaleur humide àcs Mou- 
ches qui répand une cfpece de 
craflTe quî noircit les raïons f 
Taucre de l'en vie que les Mou-. 
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ches ont de fortifier leurs ou- 
vrages. Les Mouches peuvent 
biea'nettoïer lesraïons de la 
ligne ou moififlure > mais elles 
ne peuvent jamais les blan«* 
chirque par un nouvel ouvra- 
ge , c'eft-à-dire, quand on 
leur a ôt^ , ou qu'elles lont 
tout ôté elles-mêmes, comme 
je Tai fait remarquer ailleurs : 
alors elles en bâtiflem d'autres 
plus jaunes 5 mais qui noircit 
toujours de même avec le 
tems i ordinairement les raïons 
d'une ruche ne reftenc pas plus 
de deux ans jaunes, au troific* 
me ils cleviennent noirs : ainû 
t^us la ruche vieillit , plus auffi 
î ouvrage devient noir. 
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CHAPITRE X, 

Comment les Mouches pmt leur 
Miel. 

LA manière do» les Moi^ 
ches font lear miel eft 
très-naturelle j & il n'y a rien 
à remarquer d'extraordinaire î 
j'ai déjà dit qu'elles appor- 
toienc leur miel dans une lef- 
pece de petite bouteille ou 
veflîe qu^elles ont dans Je ven- 
tre 5 quand elles font arrivées 
dans la ruche , elles vont dé- 
gorger dans un trou ou alvéo- 
le , jufqu'à ce qu'il foit'plein> 
ce miel qu'elles apportent des 
champs I quand le trou corn- 
\ 
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mence à être plein , elks le 
fcellent ou couvrent d une pe- 
tite pelliculej elles n'achèvent 
point de fermer enticrenient le 
iixxj qu'il ne foie tout-à-feit 
plein : le m'iel eu d*abordclaîr 
comme de l'eau de rochç ^ il 
s'épailîît peu à peu , & enfia 
devient gluant , & même foin 
vent comme il arrive au miel 
deplufieursantxéésquiefl au-^ 
demis des ruches , il fe con- 
denfe, & devient comme de 
la canonnade. 

Il eft bon de fç^vorr qu'il y 
a deux fortes de miel » l'un 
qui vient communément fur 
toutes fortes de fleurs t c'eft- à 
dire , nne liqueur fucrée qui 
vient au fond du coeur <le la 
fleur > qui eft certainement un^ 
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fucre de la terre^qui trânfptrtf 
par les pcrrcs de a fleur , 6é 
qui s'arrête davantage dam lé 
fond de la fkur > corfime Pen-- 
droit le moins expofé au fokil^ 
& où il peut être moins diflt- 
pé par l'air i c'éft de ce^miel 
dont je parle , dont les Mou-^ 
chesjfe nourriffent pendant lo 
JPfmtems , & dont elles entre- 
tiennent & iiourriflentpendànf 
le Printems & l'Eté kurs ef-^ 
fains , Iç furplus elles en-em^ 
pliflent leurs raïons f ee mief 
eft odoriférant ,très-fucr^ , & 
très excellent , propre à plu- 
fleurs remèdes ,. commfe étanÉ 
compôfé des fleurs de touiesi 
fortes de fimples. 

Il y a une autre efpece de 
miel , dont \qs Moùthes font 
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ptovîlîôn, ou plutôt dont el-i 
les achèvent de remplir leur* 
ruches, & garnir leurs raïons; 
c^eft uiie cipece de rofëe gluan-' 
te cjui^^attacheprincipalemenç 
for les feuilles d^ormes , pru- 
niers & autres arbres , com- 
me étant plus propres parleurs^ 
cannelures & dentelures, de là 
retenir ^ laquelle rofce étant 
échauffée pas les raïons du fo^ • 
Içil, fe coagule , & a^ le goût de 
miel ou de fucre : Les Sça-'^ 
vans appellent cette roféê mé- 
téore , les Ignorans , miellée 1 
c*èft de cette rofée dont k» 
Mouches , comme je le v^ens 
de dire , achèvent de remplir 
leurs ruches : ce miel n'cft pas 
fi fucré , ni fi beau , ni fi bon 
que celui qui eft fait du i\xc 
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des fleurs; on demandera pem-^' 
écre comment on peut le di£ 
ijinguer & le fçavoir: Voici 
î quoi on peut le remarquer,. 
;Ii eft certain , que lesMou^ 
ches commencent toujours à 
remplir le dellus de leurs ru- 
ches de toute provifion , com— ' 
me auffi pendant; THyver elles, 
commencent toujours à manr 
,ger, & à diïïîper le miel qui 
eft en bas de la ruche , com- 
me étant le plus expofë au pil- 
lage : Il eft certain^ qne le 
miel qui eft^danct le deffusdc 
la ruche > eft cpn^ofé du fuc 
des Heuc$ y. parce que c*eft le 
premier qtr?eHes recueillent 5., 
celui qui cil au delTous de la 
ruche > au contraire , eft de 
cette rofee dont jje viens de 
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parler , parce qu'elle ne tom- 
i>e communément que fur la 
fin de TEcé ( comme un pett 
devanc , & pendant les cani- 
cules ^ ) & on içait par expé- 
Ticn||e que le miel qui eft dans 
le defllis delà ruche , eft beau- 
coup meitteur que <:elui qui eft 
^n bas : donc on a raîfon de 
^ire , que le miel qui vient du 
5iuc des fleurs , eft meilleur que 
celui qui yient deffus lesfeuil- 
les jou de cette rofée que Tort 
fiomme météore ou miellée. 

Le meilleur eft celui que les 
IdoucKes prennent fur h fleur 
de bois de thin & de Cerpolec 
Il devient dur & blanc , & eft 
extrêmement fucré ,^c*eft ce 
qui fait que toqjt le^ miel dé 
njiontagae eft ordinairçmem le 
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ineiUeiir : eDÛiice celui de prai- 
rie.» ceft-à-dire >xiaQS les en- 
àrpits où il y a quantité de 
|>rez i le miel n*en devient pas 
û dur ni iî blanc , mais'il dk 
plus odoriférant : celui des 
Païs où il y a beaucoup de 
bois , fuù celui des prai- 
ries 5 & le dernier de tous & 
le moins bon ,, c'eû le nùcl 
des pleines > qui font femées 
de farrafîns , millets ^ pu bled 
4e Turquie, , il eA fade, & 
s'épaiflit , mais ne fe-durcit ja* 
mais : Voilà ce que Ton peut 
/dire à peu près de la façon apot 
les Mouches font le miel> & dp 
h qualicé du mieL 
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CHAPITRE XL 

De rindufirie ^e$ Mouches four 

fe garentir de la fluye , & 

fourrefifier au grand vtnt. 

LEs Mouches ne fortent 
que très-rarement quand 
il pleut , & même lorlque le 
«ems paroîc difpofé à lapluïe, 
elles ne fortent guéresi quand 
^lles font en campagne , & 
qu elles s*appjerçoivcnt d*unc 
nuée ooirïe , quelles fentent 
i orage , *Ue^ rieyiennept eu 
foule dans leurs rpçhes t & at- 
tendent que % pluïe ibit paf^ 
fée, ou le tems ibit mieux di{^ 
{K>fé pour retouroer au champ; 
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cependant, malgré toutes leurs 
prévoïances & toutes leurs pré- 
cautions^il acrîv^eafiez fôuvenc 
qu*il en refte une grande quan- 
tité dans la campagne que la 
Î>luïe furprend , fur-tout dans 
es orages : cela vient fou- 
vent , parce qu'elles font trop 
attachées à l'ouvrage , ou par- 
ce que fe fiant fur leurs z^les i 
elles ne quittent les fleurs ^ue 
lorfqu'clles commencent à (en* 
tir la pluïe: ainfi , malgré leur 
grande rapidité à voler ; ( -car 
on peut dire , vqite leur vole 
cgaleia viteâe d'une âcche ^ 
tnes font obligées de s'arrêter 
en chemin , lur-tout lorfque 
h pluïc tQmbe à gcofle 8f lar- 
ge goûte, dont il n'en Êiudroît 
^'une pour abattre & écour^ 
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ilif une^Mouclie, alors elles 
-gagqenc les arbres & les bois > 
& fe metceni défTous une 
feuille, ou defTous une fleur 
slln^y a point d'autre couvert, 
jufqu a ce que 1 orage foit paf- 
fé 3 après quoi on lés voit re* 
venir eh foule > & battre dés 
ailes i . en entrant dans îeufs 
ruches elles bourdonnent beau^ 
coup , Se fémblent marquer 
aux autres 1er plailîr qu'elles 
ont dé lés joindre , & d'être 
enfin arrivées en bon port. 

Si les Mouchés fçavent fe 
garentir de la pluïe , elles ne 
font pas moins induftrieufes 
pour refi^ftér aux graiîdsVefats, 
& pcHir n^eur pas devenir le . 
jouet i quand H Tait beaucoup^ 
de^vent , elles volent fort bas ^. 
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& fî elles font obligées cTalîer 
à contre- vent , felles imitent les- 
vaiiTeaux , c*e(l-à*dirè > elies^ 
YOiit obliiquemént , ik tôDJoû» 
(én'crbîfant & en, recroifant le 
vent : fi elles ont lé vent deii^ 
rleré^^ 8f cju*îl foit extrême- 
mérH* V iojent , alors pouf avoir 
'|lîis éc cbnôftençe ; ' & ^our 
être moins Dalotéq's elles pren^- 
neh'tentre leurs pattes un grain, 
de fable ou petit nibrireau de 
terre"^ (Qu'elles ïàifTent tomber 
auparavant que d'entrer dans 
leurs ruches , où elles ne por- 
tent riefa qui ne foit propre > ôt 
« uî iji^ leur foit utile* 
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^e la fropHt4 des Mouthcs. 

ON remarque nœ prapr©- 

les animaux fur eux^même^^ 
que les hommes aiTurémeot 
^'ont poiaci on n* fçaic qtie 
-crop. iœmbien il faut fe don«- 
4îer de geine & de foin pour 
îtonir le corps humain propre 
'Si net V encore ne réiiffit-otv 
guéres mieux que ces fameux 
Amfeaffadeurs de la: fable en- 
iTOïésà Jnpîter.Pouf les Abeit 
les , non - feulement oty re- 
marque fui? leurs petits corps 
2cc£te propre , commune à 
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preé^ue rausles aniinaux^inaîr 
encore elles la font ^paroîcre 
chei' elles àoàXi^ • leur ouvragi^ 
& dans leurs inclinations» n'ai^ 
jnam que ce qui* eft propre > &. 
ne s'auachantquefurles£eur$ 
de bonne odeurs / " 

Je dii que le» Abeilléi (pàc 
tjtès- propres chez ^eHes > c'efb* 
à-dire^ dans leurs ruches, 
parce qu'elles ne sy vuideoc 
ou âantem jamais j eUes at> 
tf ndem qu-elles foient dehors 
ou (oreimc mênie exprès en 
Hy ver aux beaux jours pour 
pourvoir k ce beloin ; elles 
emportent avec foin tous \^r 
petits verîy raoocfaes mortes^,, 
papillons , fragmens > ou brin^ 
de cire qui tombent fur le ta^- 
blier 3 iK)n -feulement ^ elles 
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*• ont foin de ne rien apporter 
d'inrpur dans leur ruche , mais 
encore elles évitent foigneufe- 
ment tout ce qui pourroit cor- 
rompre leur ouvrage ;j c'eft 
pour cela qu'il eft impQffiblc 
de remarquer dans le miel & 
la cire que Ton tire àts ru- 
ches quelque chofe de mal* 
propre i elles ne peuvent fup- 

Sorter Todeur des herbes ou 
eurs puantes» auiS-bienque 
tout ce qui peut cqrrompre 
lem miel : ainfi ceux & celles 

3 ai ont mauvaife haleine ou 
'autres infîrmicez naturelles» 
feront bien de ne pas s'en ap* 
procher,. parce qu'outre leurs 
ibuffles l'odeur ou l'air quel- 
^4es leur communîqueroient » 
qui fcroit capable de les dé. 
C^iij 
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jgouter & de les faire périr ^ 
ces mêmes perfomies s'expo- 
ièroieat encore à fe faire vio-» 
lemment pîcquen Les Mo^ 
jches ne fe plaifent dope que 
<lans la propreté-: elles travail- 
lent avec plus de courage : el- 
les s'attachent plus à leurs r\i^ 
ches &aa rucher > & en dé- 
fçrtent imoins ^ éles font mê- 
me plus douces & plus faciles 
a gouverner :cnfin,rexpériea^ 
ce fait voir xom lès jours , que 
plus elles font traitées Se gïwt 
ivernées avec propreté dans un 
4Bndroit> plus elles s'y plaifeot» 
'& plus elles y profitent. 
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CHAPITRE XII il . 
Du coura^gt des Abeilles-. 

FArip^l tous hs avantages 
qui élèvent les Abeilles 
au-cïeUus dps autres înfedes^ 
|e courage & la hardiefle 
qu'elles ont en partage , ne 
ciennçM pas le moindre rangi» 
Il eft certain cjue f AbeilTç 
furpafle er» courage &en har- 
diefl(& tous les autres infedes « 
quoique très-petite, une feulç 
MoucJ^e aftaquç |iardimenc 
quiconque ofe rincommoder i 
ipîus on veut lui refifler ÔT U 
chafler, plus elle s'opiniâtre i 
vainare : en forte qu'elle ne 
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quitte pas le combat qu'elle 

n'ak remporté la vidoîre , 

..c*eft-à-dire , qu'elle n*aît mis 

> €& fîiite celui qu'elle pourfuit , 

V ou qu'elle ne l'aîc piqué. Les 
Mouches fe jettenc ordinaire* 
mène au vifage ou dans .les 

V cheveux : pour les animaux 
qui fonc tout découvers , elles 
le lancent ou elles^ peuvent 

.fur eux. U «^yani homme, 
: ni bcte , quelque efpece quelle 
Mbit., qui puifle réiîftêr aux 
.Mouches iwis un nicheri la 
! première qui attaque , il faut 
fortir promptement du rucher» 
parce que fi on y refte, cet- 
te Mouche -fait entendre un 
certain : bourdonnement clair 
aux autres ♦ qui viennent les 
«mes après les autres à fôn fe- 
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tîours: on a vu plufî'eurs^ fois 
des exemples de ce que je d«s> 
tics chevaox, des bœufa, dœ 
chiens en fbnttnorcs , n'aïanc 
pjtï éviter ïts ^oudbes^ : il y 
-a même eu tles pcrfonnes dan- 
^^eufemenc malades des pi* 
tjtaires , pour avoir voulu s'o- 
piniâtrer à réfter auprès des 
'Mouches dans le cems qu'elles 
«toîenc en colère a^rès les a- 
voir remuées : ainu quand on 
lefl; obligé de f em«er une ru- 
che > fi les Mouches font' fore 
en mouvement , le plus fur eft 
de s en éloigner , ou de n'en 
approcher que bien couvert. 
Il faut remarquer , ( c'eft 
une |chofe qui marque bien 
4e bel otdre de la nature , quoi- 
que dans un petit fujet>;:J 
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il faut fçavoir , dis-je , que \e$ 
JMoucbes ne (ont méchantes , 
^ n'attaquent Jamais <ju'aux 
^environs de leurs ruches , 
qu'elles gardent & défendent 
au péril de leur vîe. Pour pek 
qu'elles foieni: éloignées du ru- 
chéri elles ne^onc poini: de mal, 
^excepté qu q^ ne les prenne > 
alors fi elles peoircnt; ^ elles ne 
watiqueQt pas de piqper po^r 
ic procurer ja Hb^é : a^ïfi , 
-elles laiiïeut Içur aiguillon §: 
la vie I çqipmç dit Virgilp , 
idans la bleûure qu'elles tont , 
parce que leur aiguillon tenant 
^ leurs gros boïau,iS^;enétaQt 
arraché fouyeRf ayeçu^e par- 
tic de qe boïaft , q^i rjjs quîtfp 
fias l'éguillQp, ^Abeille ijc fait 
^i»e languir > & mcMrt peu d^ 

Digitizedby Google 



des Aheilhs. 151 

"fcms après : Mais pour reve- 
nir , à ce que je diicMs , il eft 
cenain > que les Abeilles n au 
^queD; jamais ni homme j ni 
béte,lorfqu'elles font en camoa- 
rgne occupées à ciiercher fur les 
âeurs le miel & la cire; fi elles 
'^ient aniSî farouches & auffi 
i^iolences iians les.champs Sck 
la çair^agne i^'elles le fonc 
chez (elles au rucher , elles fc* 
roienc ^usà craindre par leur 
mpltitude* que l^s Toleprs , & 
<}ue les animaux les plus cniels> 
elles feroiencÂiir le laboureur 
êc fes boeufs >eUes deibleroient 
les troupeaux > qui fi^uLenc fans 
ctffç les ^urs > & qui que ce 
foîc, ne pourvoit marcher dans 
les champs 5 qu'il ne fût dans 
un fac ou du moins bien mai- 
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-quéesj mais T Auteur delaruâh 
xurey a mis ordre:; il a boriïé 
Ja coler&de cespe^ics^animawci 
^ défendre leur ruche 5^ qui ne 
laifleroit pas <|ue d'être très- 
4iuifibie y il elle albic plus loin , 
«omme ila4>oriié lesâotsdela 
/xner,afîn de^nous ^\tc y#ir que 
ia fagefTe s'étend ^ les pedcts 
xîholes V comme ittt les^gran- 

Les Mouches ne fentdonc 
xourageufes » & hardies qu'à 
«r^tree de leurs ruches » & 
idans'le rucher. Comme il f 
^n a toujours qui fcmt anique- 
>ment occupées à faire la gar^ 
^^e , elles ne manquent pas a 
Jeurs devoirs, & plus hiardies 
& plus méchantes que les au- 
-très j elles fe lancent avec opi- 
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nHitipeeé iut touc ce qui Icur^ 
finit ombrage , bu qui peut» 
leujp nuire^i eUles ae craignent 
poîfît la mort., & sy livrent' 
»ns fonger ^ Téviter , comme» 
Wixftiûd renfei^ae. à tous les/ 
autres animauxy paj^ce^îqu elleS' 
font natareilement très-coleresy^ 
& qu'elles ne peuvent appor-' 
ter du retardement .dans Icup 
wsngeance. . - 



L!0«c(Mïomie «ottfifte or* 
dÎQairemeot à coniervéc 
€e que Ton a acquis y à: répa- 
rer ce ^aeronaperdu» à nçié- 
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nager Içpréfent j &i pre¥ii^ 
mv l'avenir : Or » il cft cert^ 
que les Moaches i nwiel pr^iiK, 
quent exademem C€s xeglçs |: 
car on remarque facilement 
par le moïen des ruches vi-I 
irées , & iîioiae en çcfant lesr 
ruches *qu elles cotolervcoc a^ 
yec prudence le miel qu ell^ 
ont amailé pendant TËté) afin: 
qu'il leur ferve de laourritofc 
pendant IJHyveri elles ne 
commencent a manger leur 
m\è\ r que îorfqFelléa-nc peu- 
vent plus rien trouver au» 
champs: qur pui&ies^afialie]? 
& les nourrir y elles ne tou- 
chent ^a l^r pFûvifioôi , q^ 
iorfque la Éaîm les pr^Ûese»^ 
traordinairenîcnt : Si elick^^m^ 
Ibeaucoup 4e jmd > eUfsi^ai>t 
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gent feeaqcoup 5 maïs fi ellei 
en ont peu , elles' ne man-^ 
gent jprécifément que ce qui: 
|eut les empêcher de mourir» 
afin qu'il leur en refte aiTeTs. 
pour pouvoir pafTer Thyver r: 
il y a même &s Mouch^^s c^uî? 
Ibm fi ménagères tjtrelles ne 
touchent point à leur miel i. 
ou très-peu,. elles vivent de pil^ 
kge > c'eÛ- à-dire , qu'elles^ 
vont pendant 1» beaux jourà. 
dans les autres rtlches ,011 elléi^ 
en erilëvçnt lé miel : il faut fe 
défaire de cts Mouches,quan A 
èh remarque qii^èlles font fa- 
j^ttesàcc vicev - - 

1.QS AbfeîHfes > ^^fiiinê je- 
vïèini de le 'laîre voir > tton- 
feulement \xmt un grand foiiçi^ 
de ©léijager leur provifîoa ^ 
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mais encore iie rétablir les per- 
tes, qu'elles ionc faices > foie lor^ 
qu*Qn les a coupées ^ .foie lorf- 
queies fourris ou. autres ihfeof 
tes les onc pillées j alors elles 
ne font jamais plu& ardentes 
à- travailler y ctll cette même 
ardeur pour le travail» qui fait 
ou'ellcs fçaventfi bien. profiter 
des beaux jours> elles ibrtent 
& rentrent en- foule toutes 
chargées 1 fojjc demiel ou de 
ciré. > elles ne. s'amufent pas 
comme en Hyvcr, à voltiger 
autour Àc leuFSi ruches y pour 
s'égaïer au foleil ^ mais t\\i^^ 
vont & reviennent jdcs^champs 
avec une^viteffe inçroïahle : 
en un mot.> pendarit le tems 
qu'elles peuvent travailler , eU 
^^ ac fe f épofent pçint 1. mais 

lorfque 
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fcurfque THyver eil revenu , 
elles fe retirent $iu fonds de 
leurs ruches, d*oii elles ne deC- 
rendent que pour leur befoin 
aux beaux jours i elles fe tien* 
nent ferrées pendant k froid ,\ 
pour être moins expofées à fa 
rigueur j & quand le vent eft 
au Nord , elles excitent plus 
de ctaleuf par un grand bour- 
donnement : elles ont foin pen- 
dant TAutomné de ncctoïer 
leur ruche , de la godron- 
ner , & de boucher toutes les 
crëvafles ou fentes : il y en a 
même qui ferment l'entrée de 
la ruclie , n'y laiffant qu'un 
petit trou ou deux , propres i 
pafTer une Mouche : enfin , ii 
eH certain , que comme de 
jbonnes œconon:ies & de fageg 
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iiiénageres> après avoir amaffé 
autant de provifîon qu^elIes 
ont DÛ , elles ont foin à la fin 
de l'Eté de prévoir à toutes 
les incommoditez qui pour- 
roient leur nuire pendant THy^ 
ver. 



iCHAPITRE XV. 

De Vtrire é" àe$ précautions que 

gardent les E^ains avant 

que de quitter leurs mères* 

L'Ordre que gardent les 
Eflains pour quitter leurs 
mcres eft admirable , & méri- 
te biead*:etre écrit. Auffi-tôc 
que le couvîn fort de Talveo- 
le > ou bien eft éclosr, lc& ma- 
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Tes le lèchent , & ôtent de det- 
£ms ioxi corps toutes les petites 
parties ou pellicules qui enve-^ 
îoppent lecouvin ^enruitêellêi 
leur donnent à manger; quand 
4J&M teflain eft éclos , il def* ^ 
cend au bas de la ruche, & 
toutes les Mouches nouvelles 
fe féparcnt des vieilles : elles 
reâent t^outes dans un canton 
ix>miïiefêparé jufqu'à ce qu'el- 
les foienic en état de fortir , 
& voici les pi-écasirions qu'el* 
les ptônnem pour le faire; . 
Elles fortent tous les jours 

Î rendant k^ plus grande cha- 
eur pour fe-fortiner , & pour 
apprendrekroutie des^champsj 
quand elles font devenues for- 
tes , elles vont aux champs > 
& rapportent conrnie les viei^ 
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les , & apprennent à travailler 
en répondant elles-mêmes Iç 
bas des raïons de leurs mères i 
quand elles fe fentent aflez for- 
tes pour fortir , & aflez habi- 
les pour travailler , elles font 
pendant deux ou trois jours à 
s'alTembler pQuf quitter leurs 
mères: alors il fe fait un grand 
bourdonnement parmi elles $ 
toutes les jeunes le rangent du 
câcé des jeunes > & autour de 
leur Roi qui parcourt toutes 
les jeunes Mouches fes fujets ; 
& qui leur donne par un pe- 
tit bourdonnement clair > que 
Ton entçnd facilement > le Cxr 
gnal foxxt partir aux premiers 
beaux jour^s , iC pour aller 
chercher ailleurs un établiiTe^ 
ment ; ccH en atteadaot ce 
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tems-tà que les Mouches ont ^ 
foin d'a^Dord de fe remplir le 
ventre de miel , ou de celui 
qui eft dans la ruche , ou de 
celui qu'elles prennent fur les 
fleurs y afin que quittant leurs 
mères elles puiflent plus long- 
tems foûtenir la faim en cas 
de mauvais tems , c'eft-àdire , 
en attendant qu'elles en aïent 
ajnafTé d'autre : ce que je dis , 
paroît extraordinaire , 6c il 
femble que je prétende faire 
raifonner les Mouches : cen'cft 
pas mon deflein de rien dire 
qui foie contre le bon fens î 
n>ais il me femble , que parlant - 
ici, autant par conjefture que 
par expérience ^ je puis dire 
que rinflind leur apprend à 
te munir dans ces occafions , 
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& je Tai remarqué aîn(ï , en 
ce que toutes les Mouches d'un 
eflain ont le ventœ f\é\n de 
miel I ce qui n'arrive pas à 
celles qui ont leur provifioa 
dans leur ructe: on connoî- 
tra la vcritc de ce que je drs 
dans les expériences , ce n'efi 
que par elles que j'ai pâ rat- 
ionner fur cette matière. 

Après que les jeunes Mou- 
ches, comme je viens de le di- 
re, ont pris des provifions pour 
quelques jours , elles s'âflem- 
blent toutes autour de^ leur 
Roi & à l'entrée de la ruchc> 
où elles nettoient leurs pattes 
& frottent leurs ailes : enfin le 
Roi qui n'attend que quelques 
raïons du foleil favorables 
pour fonir , quitte la ruche 

Digitized by Google ^ 



des Ah tille s. i$^ 

avec un bourdonnement ckir» 
toutes les jeunes Mouches ]û 
fuivent , & après avoir voitu 
^é un moment en Tair , il va 
le repofer fur une branche 
d'arbre, tantôt haut, tantôt bas 
f félon le vent ) où toutes les 
autres le fuivent, & s'attachent 
autour de lui en peloton : alors 
<Iie toutes ces Mouches il s'en 
détache plufîcurs qui vont 
à la découverte de quelques 
logemens , foit dans un creu 
d'ai'bre , dans un trou de mu- 
raille, ou dans la terrei quand 
elles en ont trouvé un , elles 
reviennent à leur gros , & ne 
manquent pas de l'y conduire, 
fi elles le trouvent encore at- 
taché où elles Tavoient laifTé : 
tnais fi refijtin eft dans une 
Riiij 
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ruche » elles y entrent comm^ 
les autres Mouches , & fî cetfte 
demeure eA plus à leur gouc 
que celle qu'elles a voient trou^ 
yée y elles y reftcnt , finon el- 
les s'en vont , & y mènent or- 
dinairement avec elles reflain* 
Ce qui m'a perfuadé que les 
Mouches alloient à la découH 
verte de quelques logemens , 
c'eft que dans les Païsde bois 
j'ai remarqué , que fi on diflFé* 
re quelque tems à prendre un 
eflTain ) il ^'élewc dans l'air , & 
s^tn va : (î on le fuit , on re- 
marque qu'il s'en va droit dans 
le creu dun arbre ou dans 
quelque autre trou r cela n€ 
le fait point par hazârd : tou- 
tes ces Mouches en fortânt de 
leurs mexes ne counoiflbienc 
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pas aflarémenc cette retraite i 
il faut donc qu'elles y foient 
ccMKluites par quelques-unes 
d'entre elles , qui la première 
en aura fait la découverte : 
Dans les Païsde plaines où on 
eft fort éloigné des bois , & 
où il n'y a point de gros ar- 
bres creux y \qs eiFains reftenc 
quelquefois attachés vingt- 
quatre heures dans le même 
endroit i cependant ^ fl on ne 
les prend pas , ils s'en vont 
également; & fi on les fait 
fuivre parle moïen d'unhonv. 
me à cheval , car un homme 
de pied ne pourroit les fuivre » 
on verra que les Mouche vont 
quelquefois (ans s'arrêter r 
quelquefois auflî elles fe répo^ 
/ent un moment ; on verra » 

Digitizedby Google 



lé» Traité 

^s-j^^ qu'elles vont droit à un 
trcm d'arbre , ou de muraille^ 
<ou de terre , ce qui fait bien 
voir qu'il faut dbfolument que 
\qs Mouches foient conduites 
twir quelques unes d'entr'el- 
les : j'en ai vu phi fleurs après 
•s'être attaché aux arbres, conv 
me à leur ordinaire > fe déta- 
cher de l'endroit , & venir fc 
Joger d'elle* même dans une 
luche vuide , que l'on avoit 
iaiffé au milieu d'un jardin. 

J'ai peut-être bien paffé des 
-chofes qui auroient pu faire 
mieux connoître le bon ordre, 
& les grandes précautions que 
les eflaïns ont loin d'obferver> 
lorfquils veulent quitter , oti 
qu'ils abandonnent leurs mè- 
res i uim coriime je ûe me fui^ 
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toujours propofé que de dire 
précifément ce que j'avois pà 
realarquer , & dTêcre précis 
furtouc dans une matière qui > 
conune j*ai déjà dit , pour Wca 
des gens, ne peut rien avoir 
que de très.infipide ; j'ai cru 
que le peu de ctiofe que j'en 
ai dit, fuififoit pour expliquer 
l'eflentiel , & comaxe je n'ai 
garde de chercher autre cho- 
te , ( heureux , fi j'ai pu y at- 
tebdre : ) je pafle enfin à moo 
dernier Chapitre. 
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CHAPITRE XVI. 

Dir U remarque fur la mortalhé 
• ér fur le renauvellemênt des 
Abeilles. 

IL y a deux faifons de Tannée 
qui épuifent les ruches des 
Mouches : le commencemeoc 
du Printems & la chûce des 
feuilles en Automne : c'eft 
en ce dernier téms , furcouc 
celles qui onc beaucoup tra- 
vaillé pendant TEté, que les 
Mouches, deviennent foibles , 
& prefque toutes les vieilles 
meurent: je ne dfrai rien de 
trop , quand j'aiTurerai qu'il 
meurt à la chute des feùiiles 
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ou pendant l'Automne le tiers 
des Mouches de chaque ru^ 
e&e y i\ n'^n meurt pas moins 
au Printems; c'eft ce qui m*a 
fait juger avec alTez de fon^ 
dément , que les Mouches fe 
renouvelloîent tous les ans , 
c!eft à dire , que toutes . les 
yieilles qui ont travaillé pen4 
daiit un année , périiloient , & 
qu'il ne reftoit dans la ruche 
que les jeunes * qui n'avoient 
^npore^pour aind dire , fait 
au cuJî ouvrages Pluûeurs P^n-^ 
teurs > diljbnt qu'elles vivent 
fept ans j d'autres dix : je ne 
Jes crois ni les juns ni les au- 
tres;, parce qu'à: juger par la 
quantité de Mouches qui meu^ 
re»t tous les ans dans chaque 
TOche, 6( au peuqull y rdlc 
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àc même chaque année y finv 
toui: au Printems ^ il ^ im- 
poffible qu'une ruclie pmSh 
fournir toutes cc& Mouches^ f 
il cSt vrai quHls s'en iormi 
toujours de nouvelles tous les 
ans > mais ç'eâ ce qui me fait 
dire Juftement qu'elles ie re- 
nouvellent 5 ou tous les aos , 
_cu a tout Je moins tous les 
deux ans > car il eu plus pro- 
bable de croire , qiie ce font 
les vijeilles , & celles qui foRt 
déjaiifées & fatiguées par ie 
travail qui meurent , que^rel- 
les qui ne font que naître , 
qui font jeunes , & qui n'ont 
encore eUuïées aucune fid-^ 
gue. ■ 

Pour appuïer mon f aifonne» 
înent , & pour rendre plus fen- 
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Cble ce que j*ai dit ; je dis , 
que lorfque les Mouches. meu. 
renc en Automne , ce ne peuc 
être faute de nourriture, puif^ 
qu'en ce tems-là elles ont enco- 
re dans leurs ruches toutes leurs^ 
provifions 5 on ne peut pa« 
dire non plus * que le froid hs 
fafle périr , puifqu'elles ne for^ 
tent en ces tcms-là que dana 
les feeaux jours pour fe joue» 
devant leurs ruches , n'aïano 
point de fleurs dans cts tems 
qui les attirent en campagnes 
De plus on remarque qu*eii 
ce temS' là , elles font fort oç^ 
cupées à rentrée de leurs rii^ 
ches , à tuer beaucoup- décela 
les qur arrivent: oa ne rifquQ 
donc rien de croire que CQ 
font les. vôeilieso qui- n étant 
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plus propres à rien ^ font dé* 
truites par les îeuoeS)ior{qu!ti- 
les ne périfTenc pas par leur 
propre foiblefle^ 

Il meure encore l>eaucoup 
deMouchesau commencement 
du Princems , fortant de leurs 
ruches où elles écoîent /chau* 
dément, & n'aïant efluïé de 
froid de long.tems , elles £Xk 
font plutôt faîfîes ; ajoutez à 
cela , qu'elles ont comme tous 
autres animaux » moins de vi* 
gueur en ce tems^là : ainfî , 
on peut dire que fur la fin de 
Mars ou d* Avril , félon l'an- 
néci il ne refle que la moitié 
des Mouches dans chaque ru- 
che : je parle ici des vieilles 
où des mères t pour les eitains 
il en refte au plus le tiers i 

cela 

Digitizedby Google 



des Abeilïei ^ ijf 
cela fe voit aifément par le 
moïen des ruches vitrées , & 
en regardant dam les autres 
ruches ; il eft vrai , que les 
Mouches fe ferrent , & ûen- 
nent moins de place pendant le 
froidi mais cela n*empêche pas 
que rexpériencene faûe voir 
que , lorfque Ion fait mourir 
deux ruches de Mouches éga- 
lement fortes 5 l'une au mois 
de Juin ou Juillet , & Tautre 
au mois d'Avril ou Mars , je 
vieux même qu'on laiiTe la 
plus forte pour cts derniers^ 
tems , il eft cenain que Ton 
ne trouve jamais , & que 
Ton ne trouvera qu'un tiers , 
ou tout au plus la moitié 
d^s Mouches dans celle que 
Ton fait mourir après THy- 
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ver , de celles qcie vous air- 
rez faic mourir pendant TE- 
të , preuve certaine qu'il naeu- 
irenc cjuamicé de Mouches 
pendant l'Automne & le Pria-, 
tems V ou comme je viens de 
k dire t ce ne. font point les. 
jeunes c^n meui^nt , puifque 
naturellement elles doivent 
être plus vigoureufes que le^ 
vieilles f & par conféquent it^ 
faut avouer qpe les MoucHes^^ 
'fe renouvellent , ou tous les» 
ans , ou à toutle moins tousJes, 
deux ans* 

•F rii 
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jiP PMO B ATION. 

J^ A i Ki pat or4f c de Monfcigncur 
le Garde des Sceaux ce Traite 
4es Abeilles , & n'y ai tien trouve 

2ui-en doive empêcher rinaprcf- 
on. Fait à Paris le 14. Décembre 
ï7i>. fONTENELLE^ 



TRiriLEGE DV ROI^ 

LO U I S par la grâce de Dieu 
Roi de France & de Navarre : 
A nos atnez & féaux* Confcliiers, 
les Gens tenans nos Cours de Parle* 
ment , Maîtres des Re<]uête8 ordi- 
flaires de nôtre Hôtel , grand Coin 
fcil, Prévôt de Paris, BallHfs, Sénc-' 
chaux i leurs Licutenans civils , 
& autres nos Jufticiers qu*il appar- 
tiendra y S A L V T : Nôtre bien 
amé Claude J .0 m b b r t 
Libraire à Paris , nous a fait expo-: 
fer qu'il lui aurôit été mis en main 
im Manufcru intitulé 7>^/V/ cHrieHx 
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âçs jéhiiles^-quïl fouhaîfcfolt faire 
imprimer & donner aa public , s'il 
flous plaifott lui accorder nos" Lct- 
très de Privilège ^ur la Ville de 
^aris fcukmcnt , nous avons pcr^ 
mis & permettons par ces prcfentes 
audit Jg M BB RT, de faire impritncr 
iedit Livre en telle forme , marge , 
caradtere, 8e autant de fois que bon 
lui femblera , & de le vendre, faire 
vendre & débiter pat tout notre 
Royaume pendait le temps de trois 
années -confccutives , à compt|rr 
du jour de la datte defdites pre<« 
fentes. Faifons dofenfes à toutes for.? 
tes de perfonnes de quelque qua- 
lité & condition qu elles foient , 
idcn introduire d'impreffion étran- 
gère dans aucun lieu de nôtre obéïf- 
hncc ; comme auffi à tous Libraires^ 
Imprimeurs &_ autres dans ladite 
ville de Paris feulcmcnt^d'iniprlincr, 
faire imprimer y vendre , faire ven* 
dre , débiter ni contrefaire ledit li- 
vre en tout ni en partie , ni d*ai 
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laîie âifcufi^ extraits fan$ U per-2 
iniflGon cxprefle & par écrit dudif ' 
£xpofant> otrde ceux qui auront 
droit de lui/^ à petee de confifca^ 
lion des exemplaires contrefaits de 
mille livres d'amende contre chaw 
dun des contrevenans*, dont un tiers^ 
à ^Ious , un tiers à l'Hôtel Dieu de 
Paris , £c Fautre tiers audit Expo- 
fant , & de tous dépens , dommages 
6c intérêts ^ à la charge (jae ces pre<^ 
fentes feront enregiftrées toiit auf 
long fur le Regiftrcdc h Commuw 
nauté des Libraires Se Imprimeurs 
de Paris , te et dans trois mois de 
h datte d^ceUes,que Timpreffion d«' 
<?e Livre fera faite dans nôtre Roïaa^ 
me & non ailleurs , en beau papier 
4^ en beaux car^^eres, conformé» 
ment aux Reglemens de la Librai- 
rie 5 & qu'avant que de Texpofer en 
vente , le Manufcrît ou imprimé 

3ui aura fervidr copie à l'impreffion 
udit Lirre fera remis dans k mê* 
me état oà TapprobatiPHy aura été 
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donnée es mains de nôtre très cîrcr 
le féal Chevalier Garde des Sceau* 
<k France le ficur de Vaycr de PauU 
rny. Marquis d' Argcnfon , Chance- 
lier Se Garde des Sceaux de nôtre 
Ordre militaire de S. Louis ^ & 
qu'il en (era enfui re remis deux 
Exemplaires dans nôtre &i4>liothe-' 
quepublique,un dans ceHe de nôtre 
Château duLouvre, & un dans cel- 
le de nôtre trcs^ cher & féal Cheva- 
Ktr Gar<le des Sceaux de France > . 
Chancelier & Garde dts Sceaiax de 
notre Ordre militaire de S. Louis- 
le Sieur de Voyer de Paiilmy, Mat» 
quis d* Argcnfon , le tout à peine de 
nullité des prefentes : Dur contenu» 
de/quelles vous mandons Se enjoi- 
gnons de faire joUir FExpofant ou; 
tes ayans caufes pleinement Se pai- 
fiblementjfans fouffrir qu'il leur foit 
fait aucun troul>fe ou- empêchement^ 
Voulons que I^ fopie àefdites pre-^ 
fentes qui fera imprimée t®ut a» . 
long^au comxmnçement çuà U fia 
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d^udîttîvrc. Coït tenue pout 



Kîcnt fisnifiéc, & qu'aux copies col- 
ktionnces par Tun de nos amcz ôc 
feâ'ux ConlcilUri & Secret ni rt s , foi 
foît ajoutée comme à rOriginal. 
Commandons au premier netrcHuift 
fier ou Sergent de faire pour l'être-' 
cutiop d%ell€S tous^aâès requis & 
Beccflaires, fans demander autre per» 
miffîon , é: norobftant clameur dô- 
Haro , Charte Normande , & Let- 
tres à ce contraires. Car tel tft nô- 
tre plaifir. Donne* à Paris I» 
vmgt-fixiémc iour du mois de J^f!* 
Vier Tan de grâce mil fcpt cecij* 
vingt , & de nôtre Règne le cnw 
^iéiue. Par le Roi en fon ConfciL 
DE S HILAIRE. 

,Regîfirtpit h Rfgifirt i^. d$ U Conp- 
munnutéâei Libtaius ^ imprimeurs di Pa^ 
fit, page Çii. No 580. conformémmt aux 
Jiegîtmens , ^ notamment a l^Anreft dtà 
Confitldu ii,iA0nfi 1703. A F mis lé j(X 
jânvitt 171O. 
Sigaé^ Gt Ma^ti». Adpmt du Sjni:»^ 
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E R K A T A- 

propre, p- i^. /i^* 7, rinfiamer, 
lif* renfumef. p^ i). lig^ 11. hâte- 
ïic , (if alêne, p* ji. li^, ^. pure, 
fi/I pur.;>. 3^. /i^^ 9. ver^ ^z/! verrc- 
f. jl. /i£- 10- dégoûter dans de* 
tantes , lif dègouitci dams des ta- 
mis- p- II}. lig* 4< ne,///^ en. p* 
iij. //^. 4. vaut t Uf, valent, p. 170, 
Ug. i\, laltruaion, /// l'attradiion- 
p 181. lig, $. neuf j /i/T neuve- f- 
joç>. //^t piFJHlr* pompes , tif trom* 
pcs. p. 114. //£. 7, vendre , lâf, 
ventre* lig. 14 oecquc , lif bec, p^ 
p. 1Ï4, lig. pçmlh aode^ ^ /i/; oe^ 
liez. 
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